
Organisée à l’hôtel« Elcazar Tlem-
cen », situé sur le plateau de Lalla-

Setti et qui portait auparavant le 
nom de « Renaissance », Mme Med-

dahi a indiqué que cet événement 
constituait « une étape importante 

dans la mise en place d’une marque 
hôtelière algérienne authentique », 
à travers le passage à une identité 

nationale sous une nouvelle 
enseigne, tout en préservant le clas-
sement de l’hôtel de luxe, la qualité 
de ses services et ses standards éle-
vés, sous la supervision de la Socié-
té algérienne d’investissement hôte-

lier.  
 

E lle a souligné que cette marque 
constituait « une nouvelle étape 
qui vient s’ajouter au processus de 

développement de l’industrie touristique 
et hôtelière », tout en renforçant la dyna-
mique positive que connaît le secteur ces 
dernières années. Elle reflète également, 
a-t-elle ajouté, «  les efforts des hautes 
autorités du pays visant à valoriser le 
patrimoine culturel et à mettre en avant 
les dimensions historiques des diffé-
rentes régions algériennes ». La ministre a 
expliqué que l’appellation « Elcazar » 
s’inspirait du patrimoine culturel andalou 
de la ville de Tlemcen et signifiait « le 
palais », symbole d’une architecture raffi-

née et prestigieuse. Elle a ajouté que le 
lancement de la première marque hôte-
lière algérienne « constitue une concréti-
sation effective de la transformation que 
connaît le secteur hôtelier en Algérie », 
précisant que cette transformation repo-
se sur « une vision stratégique tendant à 
développer les services hôteliers algé-
riens et à les hisser aux plus hauts stan-
dards de qualité et de durabilité ». Houria 
Meddahi a également indiqué que 
l’adoption d’une nouvelle marque hôte-
lière représentait « un défi à relever et 
une entrée résolue dans le monde de 
l’hôtellerie, avec l’objectif de rivaliser 

avec les grandes marques hôtelières ». 
Elle a souligné que le choix de Tlemcen 
pour le lancement de cette marque natio-
nale constituait «  un message confirmant 
l’importance stratégique que nous accor-
dons à la valorisation des atouts histo-
riques et touristiques dont dispose cette 
wilaya ». Elle a, par ailleurs, affirmé que « 
cette marque contribuera sans aucun 
doute à renforcer la carte hôtelière natio-
nale et à mettre en évidence les capacités 
des établissements touristiques algériens 

à gérer et exploiter les infrastructures 
avec professionnalisme». Cela devrait, 
selon elle, « contribuer à attirer les inves-
tissements et à accroître la visibilité de la 
wilaya de Tlemcen afin qu’elle devienne 
une destination touristique de premier 
plan, grâce au développement de son 
parc hôtelier, conformément à la vision 
du président de la République tendant à 
diversifier l’économie et à faire du touris-
me un moteur essentiel du développe-
ment local et de la création d’emplois  ». 
Mme Meddahi a également mis en avant 
le fait que « la réussite d’une marque 
hôtelière ne peut être assurée que par un 
véritable investissement dans les res-
sources humaines », à travers la formation 
et la qualification des compétences 
nationales, considérées comme un pilier 
essentiel pour améliorer la qualité des 
services hôteliers et les hisser aux stan-
dards internationaux.  

La visite de la ministre du Tourisme et 
de l’Artisanat dans la wilaya a également 
été marquée par l’inspection de l’hôtel « 
Les Zianides » ainsi que de plusieurs 
structures relevant de son secteur au 
niveau de la citadelle du Mechouar, au 
centre-ville de Tlemcen. Elle s’est, en 
outre, rendue à la station thermale de 
Hammam Boughrara. 

L. Zeggane  

« On n’écoute pas 
le bourreau des 
Palestiniens »

L’AG DE L’ONU TOURNE  
LE DOS À NETANYAHOU :
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L’Algérie lance son premier label pour les hôtels 

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN

HORAIRES DES PRIÈRES
Samedi 14 Rabi' al-thani 1448

Dohr : 12h40 
Assar : 16h04 
Maghreb : 18h42 
Îcha : 20h01 

Dimanche 15 
Rabi' al-thani 
Sobh : 05h15 
Chourouk : 06h40

MÉTÉO D’ALGER
Samedi 26 septembre 2026 

28 °C / 18 °C
Dans la journée : Nuageux 
Vent : 18 km/h 
Humidité : 68 % 
 
Dans la nuit : Nuageux 
Vent : 11 km/h 
Humidité : 79 %

Le CPS salue 
les efforts  

du président 
Tebboune 
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ATTAF À L’AG DES NATIONS UNIES

L’Algérie appuie  
le droit au 
développement
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CHAMPIONNAT D'AFRIQUE 
DE VOLLEY-BALL

L'Algérie écrase  
le Maroc  
et se qualifie pour  
le Mondial 2027
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Un sprint indécis 
propice aux gros 

rapports P 21

SOUS-RIRE

LUTTE CONTRE LE 
TERRORISME EN AFRIQUE 

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE DE VOLLEY 
L'Algérie écrase le Maroc et se qualifie  

pour le Mondial  

L a sélection algérienne de volley-ball (messieurs) s'est qualifiée pour le Cham-
pionnat du monde 2027 prévu en Pologne, après sa brillante victoire face au 
Maroc 3 sets à 0 (25-19, 25-21, 25-18), en match de classement pour la troisiè-

me place du Championnat d'Afrique des nations CAN-2026, disputé vendredi au 
Palais des sports d'El-Menzah à Tunis. Pour rappel, le six algérien avait atteint le der-
nier carré de la compétition africaine, avant de s'incliner face au Cameroun 3 sets à 
1 (25-22, 25-16, 20-25, 25-23), mercredi soir. Auparavant, versé dans le groupe C à 
trois équipes, le Six national avait bouclé la phase de poules avec un bilan d'une vic-
toire devant le Tchad (3-0) et une défaite au tie-break face au Nigeria (2-3). En quart 
de finale, les volleyeurs algériens avaient dominé l'Égypte, tenante du titre, au tie-
break 3 sets à 2 (25-17, 20-25, 19-25, 25-23, 15-13). La finale prévue à 18 h 00 oppo-
sera le Cameroun au pays hôte, la Tunisie. Initialement programmée à Kinshasa, la 
25e édition du Championnat d'Afrique des nations a été délocalisée à Tunis par la 
Confédération africaine de volley-ball (CAVB), en raison des inquiétudes liées à la 
situation sanitaire en République démocratique du Congo, notamment l'épidémie 
d'Ebola. Le champion d'Afrique décrochera directement son billet pour les Jeux 
olympiques de Los Angeles-2028, alors que les trois premières sélections au classe-
ment seront qualifiées pour le Championnat du monde-2027. 

R. S.

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN
Quotidien national d’information - Prix Algérie 10 DA - France 1 euro
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L’ inauguration, jeudi dernier à Tissemsilt, de 
l’usine de production de composants et 
accessoires plastiques pour automobiles 

«  General Plastic Injection  », par le Premier ministre, 
Sifi Ghrieb, marque une étape importante dans notre 
économie. Désormais, les producteurs automobiles 
en activités (Fiat à Oran) ou en cours d’installation 
(Hyundai à Relizane, Chery à Bordj-Bou-Arréridj, Mer-
cedes-Benz à Tiaret et Alger, etc.), devront tenir 
compte de cette nouvelle donnée. Mais pas seule-
ment puisque les produits en plastique font égale-
ment partie de la production des « produits blancs » 
(réfrigérateur, cuisinière, etc.), de l’emballage, dans le 
domaine médical et pharmaceutique, dans le bâti-
ment, les produits cosmétiques, les lunettes, les 
articles en plastique et les composants des drones, 
ainsi que les panneaux de signalisation routière et la 
liste est longue. À partir de 2027, toutes ces industries 
devront, pour leurs besoins en pièces en plastique, 
s’approvisionner localement. Tous ces opérateurs 
devront, au préalable, fournir les moules des pièces 

qui les intéressent, à l’usine de Tissemsilt. Ce qui va augmen-
ter le taux d’intégration dans la fabrication industrielle et du 
même coup, alléger nos dépenses d’importation. Cet acquis 
vient s’ajouter à l’industrie de pièces et composants métal-
liques, de Batna dont les produits sont destinés aussi bien aux 
véhicules de tourisme, aux véhicules utilitaires qu’aux véhi-
cules lourds. Il est utile de rappeler les objectifs de taux d’in-
tégration fixés par l’arrêté ministériel du 23 juillet dernier  : 
« 10 % à la 2e année, 20 % à la 3e année, 30 % au terme de la 
5e année… ». Alors que le décret exécutif de novembre 2017 
avait fixé des règles de calcul d’intégration basées sur des 
valeurs globales et financières (salaires, dépenses en électrici-

té, etc). Des règles sur-mesure pour l’époque du « gonflage de 
pneus ». Actuellement, l’arrêté de 2023 complété par celui de 
juillet dernier, effacent les subterfuges et les rideaux de fumée 
pour ne prendre en considération que les pièces physiques 
utilisées par la production. Ceci est valable pour tous types de 
production. L’industrie automobile est citée en tant que vec-
teur privilégié de communication. Sans plus. Ceci dit, Ghrieb a 
été on ne peut plus clair, lors de l’inauguration : « plus aucune 
pièce plastique entrant dans l’industrie automobile qui pour-
rait être fabriquée chez GPI (Global Plastic Injection) ne sera 
importée à partir du début de l’année prochaine (2027 NDLR) 
». Quant aux capacités de l’usine, celles-ci seront de « 251.000 
pièces par an, destinées à équiper près de 200.000 véhicules » 
selon une source généralement bien informée. L’usine per-
mettra la création de 300 emplois directs et de 500 emplois 
indirects. Avant l’inauguration de cette usine par le Premier 
ministre, le ministre de l’Industrie, Farid Kourtel, avait reçu les 
représentants des entreprises algériennes agréées dans la 
fabrication automobile avec pour ordre du jour plusieurs 
points. Le taux d’intégration s’est taillé la part du lion ! 

Zouhir Mebarki L’
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LANCEMENT DU PROJET D’USINE D’ENRICHISSEMENT 
ET DE TRANSFORMATION DU PHOSPHATE BRUT

« Bled El-Hadba » accroche 
son premier chaînon
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81e SESSION DE L'AGNU 
Attaf tient une séance de travail  

avec le secrétaire d'État adjoint US 

L e ministre d'État, ministre des Affaires étrangères, de la Communauté nationale 
à l'étranger et des Affaires africaines, Ahmed Attaf, a tenu, à New York, une 
séance de travail avec le secrétaire d'État adjoint américain, Christopher Lan-

dau, au cours de laquelle ils ont fait le point sur le développement remarquable des 
relations entre l'Algérie et les États-Unis d'Amérique, et ce dans le cadre de sa partici-
pation aux travaux de la semaine de haut niveau de la 81e session de l'Assemblée 
générale des Nations unies, a indiqué, hier, un communiqué du ministère des Affaires 
étrangères. La rencontre a été "l'occasion de réaffirmer la volonté commune animant 
les deux parties pour poursuivre le renforcement des relations et leur élargissement 
aux domaines prioritaires, conformément aux potentialités dont disposent les deux 
pays et au service de leurs intérêts communs", précise le communiqué. "Les deux par-
ties ont également échangé des vues autour de plusieurs questions régionales et 
internationales inscrites à l'ordre du jour des travaux de l'Organisation des Nations 
unies", selon la même source. R. N.

EN MARGE DE L’AGNU 
Attaf s’entretient avec ses homologues 

thaïlandais et philippin

D ans le cadre de ses activités 
tenues en marge de sa participa-
tion aux travaux de la semaine de 

haut niveau de la 81e session de l’AGNU, 
le ministre d'État Ahmed Attaf, ministre 
des Affaires étrangères, de la Commu-
nauté nationale à l'étranger et des 
Affaires africaines, a rencontré le vice-
premier ministre et ministre des Affaires 
étrangères de la Thaïlande, Sihasak 
Phuangketkeow, ainsi que la ministre des 
Affaires étrangères des Philippines. Un 
communiqué ministériel a précisé 
qu’avec son homologue de la Thaïlande, 
le chef de la diplomatie nationale a discu-
té de la situation et des perspectives des 
relations bilatérales, reflétant la volonté 
commune des deux pays de les hisser et 
de les élargir au service des intérêts com-
muns. Les deux parties ont également 
souligné l'importance d'intensifier la 
communication et la coordination afin 
de donner un nouvel élan aux relations 
bilatérales, notamment dans les 
domaines de la coopération écono-
mique, de l'investissement et des 
échanges commerciaux, particulière-

ment au regard de la présence des entre-
prises thaïlandaises en Algérie, et plus 
précisément dans le secteur de l'énergie. 
Avec la cheffe de la diplomatie des Philip-
pines, Maria Theresa P. Lazaro, l'occasion 
a permis aux deux parties d'examiner 
l'état des relations de coopération bilaté-
rale entre les deux pays et d'étudier les 
moyens de les renforcer et de les diversi-
fier, notamment à travers l'investisse-
ment dans les domaines de l'agriculture, 
de l'énergie et de la production d'engrais, 
tout en soulignant l'importance d'encou-
rager les échanges commerciaux et 
d'établir des partenariats économiques 
bénéfiques aux deux parties. Les entre-
tiens ont également porté sur les pers-
pectives de renforcement du dialogue 
politique, de la concertation et de la 
coordination entre l'Algérie et les Philip-
pines concernant les questions régio-
nales et internationales d'intérêt com-
mun, notamment par l'intensification de 
l'échange de visites officielles et l'activa-
tion des mécanismes de concertation 
politique entre les deux pays. 

R. N.

PIÈCES PLASTIQUES DESTINÉES À L’INDUSTRIE 
AUTOMOBILE LOCALE 

Ghrieb fixe la fin de 
l’importation à 2027
Le Premier ministre a réaffirmé à Tissemsilt l’engagement 
des pouvoirs publics à renforcer le taux d’intégration 
nationale dans l’industrie automobile, en appelant à 
privilégier les composants produits localement. LIRE EN PAGE 3
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ATTAF À L’AG DES NATIONS UNIES 

L’Algérie appuie le droit au développement

LUTTE CONTRE LE TERRORISME EN AFRIQUE  

Le CPS salue les efforts du président Tebboune  

Le ministre d’État, ministre 
des Affaires étrangères, de la 

Communauté nationale à 
l’étranger et des Affaires 

africaines, Ahmed Attaf, a 
prononcé, jeudi à New York, 

une allocution à l’occasion 
des travaux de la réunion de 

haut niveau de l’Assemblée 
générale des Nations unies 

marquant le 40e anniversaire 
de l’adoption de la 

Déclaration sur le droit au 
développement. 

 

I l a réaffirmé la nécessité de 
respecter la souveraineté 
des États et leur droit à 

déterminer leurs priorités et 
choix de développement, ainsi 
que le droit des peuples à l’auto-
détermination. Le ministre 
d’État a réitéré l’engagement de 
l’Algérie en faveur de la solidari-
té avec les pays africains, ainsi 
que son soutien à leurs projets 
de développement. Ahmed 
Attaf a réaffirmé le soutien de 
l’Algérie à l’adoption d’un ins-
trument international juridique-
ment contraignant sur le droit 
au développement, à même de 
contribuer au renforcement du 
cadre juridique international et 
à la mise en œuvre pleine et 
effective de ce droit. 

 
ATTAF RENCONTRE SON 
HOMOLOGUE NIGÉRIEN 
Ahmed Attaf, s'est entretenu, 

jeudi à New York, avec le 
ministre des Affaires étrangères, 
de la Coopération et des Nigé-
riens à l'extérieur de la Répu-
blique du Niger, pays frère, 
Bakary Yaou Sangaré, en marge 
de sa participation aux travaux 
de la semaine de haut niveau de 
la 81e session de AGNU. 

Ahmed Attaf a mis en avant 
l'importance stratégique des 
projets et infrastructures qui ont 
vocation à renforcer l'intercon-
nexion entre les deux pays et 
dans toute la région, à leur tête 
la route transsaharienne et le 
projet de gazoduc Nigeria-Algé-
rie. 

AVEC LAVROV 

Dans le même cadre, Ahmed 
Attaf a rencontré, jeudi, son 
homologue de Russie, Sergueï 
Lavrov, pour échanger de 
manière approfondie sur les 
questions internationales et 
régionales d’intérêt commun. Ils 
ont convenu de poursuivre la 
concertation et la coordination 
concernant les développements 
de la situation au Moyen-Orient 
et dans la région sahélo-saha-
rienne, ainsi que sur la question 
du Sahara occidental, au niveau 
bilatéral et dans le cadre des 
organisations multilatérales, 
soulignant l’importance de pri-

vilégier la voie du dialogue et les 
solutions politiques, dans le res-
pect du droit international et de 
la Charte des Nations unies. Les 
deux ministres ont également 
évoqué les préparatifs en cours 
pour la tenue du 3e Sommet 
Russie-Afrique, prévu à Moscou 
en octobre prochain, et du 
Forum de coopération arabo-
russe au niveau des ministres 
des Affaires étrangères, prévu 
au mois de décembre prochain. 

 
ESPAGNE, SUÈDE, TCHÉQUIE 

Le même jour, jeudi, Ahmed 
Attaf, s’est entretenu avec le 

ministre espagnol des Affaires 
étrangères, José Manuel Albares 
pour passer en revue l’état et les 
perspectives d’approfondisse-
ment des relations bilatérales. 
Les deux parties ont abordé les 
préparatifs en cours en prévi-
sion de la tenue, en octobre pro-
chain, de la réunion algéro-
espagnole de haut-niveau, qui 
sera ponctuée par l’organisation 
d’un forum d’affaires entre les 
deux pays. 

Sur les plans régional et inter-
national, les deux parties ont 
échangé les vues sur les déve-
loppements de la situation au 

Sahel et les derniers développe-
ments de la situation au Moyen-
Orient et l’importance de pour-
suivre la coordination et la 
concertation sur toutes les ques-
tions d’intérêt commun. 

Ahmed Attaf a également 
rencontré la ministre des 
Affaires étrangères du Royaume 
de Suède, Maria Malmer Stener-
gard, avec laquelle il a examiné 
l'état de la coopération écono-
mique entre les deux pays. Les 
deux parties ont, en outre, 
échangé les vues sur nombre de 
questions politiques et sécuri-
taires d'actualité sur les scènes 
régionale et internationale, 
notamment les derniers déve-
loppements de la situation au 
Sahel. 

Le ministre d'État a, par 
ailleurs, eu des entretiens avec 
le ministre des Affaires étran-
gères de la Tchéquie, Petr 
Macinka, pour passer en revue 
les domaines de la coopération 
bilatérale et échangé les vues 
sur les voies et moyens de la 
renforcer, particulièrement dans 
le cadre de la préparation de la 
prochaine visite du Premier 
ministre tchèque en Algérie. 
Ahmed Attaf a soulevé les pré-
occupations liées aux obstacles 
entravant les exportations algé-
riennes vers les marchés des 
pays de l’Union européenne.  

M’hamed Rebah

U n cadre continental de lutte 
contre l'utilisation des technolo-
gies émergentes par les terro-

ristes, notamment les drones, les plate-
formes cryptées et la finance numérique, 
sur la base des « Principes directeurs d'Al-
ger » et dans le respect des normes inter-
nationales  : c’est ce que demande, une 
fois encore, le Conseil de paix et de sécu-
rité de l'Union africaine (UA) à la Commis-
sion de l’UA, lors de sa 1369e réunion au 
niveau ministériel, qui s'est tenue mercre-
di à New York.  Ceci, conformément à la 
décision n° 978 de l'Assemblée de l’UA du 
22 février 2026. Elle a appelé la Commis-
sion de l'Union africaine à accélérer la 
finalisation du mandat d'arrêt africain et 
de la base de données sur les terroristes 
africains, dans le but de renforcer la 
coopération judiciaire transfrontalière, 
de perturber les réseaux d'approvision-
nement illicites et de lutter efficacement 
contre le problème des sanctuaires régio-
naux. Dans sa déclaration consacrée au 
thème du "bon voisinage et des réponses 

régionales aux défis sécuritaires et terro-
ristes en Afrique", le CPS a salué les efforts 
du président Abdelmadjid Tebbune pour 
faire avancer l’agenda de l’UA en matière 
de lutte contre le terrorisme et l’extrémis-
me violent. Le Conseil a appelé les États 
membres qui ne l’ont pas encore fait à 
signer et ratifier l’ensemble des instru-
ments de l’UA relatifs à la lutte contre le 
terrorisme, notamment la Convention de 
l’Organisation de l'Union africaine (OUA) 
sur la prévention et la lutte contre le ter-
rorisme, adoptée lors du 35e sommet de 
l’OUA, tenu à Alger en juillet 1999, ainsi 
que son protocole, afin de combler les 
lacunes sécuritaires régionales et de ren-
forcer le cadre normatif du continent. 
Dans son intervention lors de cette 
réunion, le ministre d’Etat, ministre des 
Affaires étrangères, de la Communauté 
nationale à l’étranger et des Affaires afri-
caines, Ahmed Attaf, avait souligné, , "la 
priorité accordée par l’Algérie à la lutte 
contre le financement du terrorisme et à 
l’assèchement de ses sources, notam-

ment en s’attaquant à l’exploitation des 
technologies avancées à des fins terro-
ristes". Ahmed Attaf a rappelé, à cet 
égard, les "Principes directeurs d’Alger", 
adoptés par le Conseil de sécurité des 
Nations unies en janvier 2025, en tant 
que cadre de référence pour renforcer les 
efforts internationaux dans ce domaine. 
Le ministre d’État a également mis en 
avant "le rôle joué par le président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, 
en sa qualité de Champion de l’UA pour 
la lutte contre le terrorisme et l’extrémis-
me violent". Il a ajouté que "l'approche 
adoptée par l'Algérie repose sur la 
conviction que les réponses sécuritaires 
et militaires, bien que nécessaires, ne 
peuvent, à elles seules, assurer une sécu-
rité et une stabilité durables, sauf si elles 
sont accompagnées par le développe-
ment, la réconciliation, la consolidation 
des institutions de l'Etat et le traitement 
des conditions exploitées par les organi-
sations terroristes pour recruter et 
s'étendre". En rapport avec la notion de 

«  bon voisinage  », rappelons que le 8 
décembre 2017, l'Assemblée générale 
des Nations Unies avait adopté à l'unani-
mité, à l'initiative de l'Algérie, la résolu-
tion 72/130, proclamant le 16 mai Jour-
née internationale du vivre-ensemble en 
paix, dans le but d'intensifier les efforts 
de la communauté internationale en 
faveur de la paix, de la tolérance, de l'in-
clusion, de la compréhension et de la fra-
ternité. En mai dernier, le CPS de l‘UA 
avait salué le leadership de l'Algérie dans 
ce domaine. Préoccupé par la multiplica-
tion des défis sécuritaires sur le conti-
nent, notamment le terrorisme, l'extré-
misme violent, les conflits communau-
taires, les discours de haine et la désinfor-
mation, Il avait appelé les pays africains 
membres du Conseil de sécurité des 
Nations Unies (A3) à organiser des événe-
ments annuels au sein de l'ONU pour 
mettre en avant l'expérience de l'Afrique 
en matière de consolidation de la paix et 
de vivre-ensemble.  

M. R.

L e ministre d’État, ministre des 
Affaires étrangères, de la Commu-
nauté nationale à l’étranger et des 

Affaires africaines, Ahmed Attaf, a participé 
à la réunion annuelle de coordination des 
ministres des Affaires étrangères des États 
membres de l’Organisation de la coopéra-
tion islamique (OCI), en marge de la 81e 
session de l’Assemblée générale des 
Nations unies. Dans son intervention, 
Ahmed Attaf a réaffirmé l’attachement 
constant de l’Algérie à l’action commune, à 
la solidarité et à la concertation entre les 
États membres de l’OCI, ainsi qu’à la défen-
se des causes justes. Il a appelé à unir les 

efforts afin de renforcer l’efficacité de l’Or-
ganisation face aux mutations rapides de la 
scène internationale, tout en soulignant 
l’importance du multilatéralisme, du res-
pect du droit international et de la Charte 
des Nations unies. Le ministre d’État a éga-
lement insisté sur la nécessité de rejeter les 
doubles standards dans le traitement des 
questions liées à la paix et à la sécurité 
internationales. 

Sur la question palestinienne, Attaf a 
plaidé pour l’intensification de l’action 
diplomatique et de la mobilisation interna-
tionale, afin de garantir au peuple palesti-
nien l’exercice de ses droits légitimes et la 

création d’un État palestinien indépendant 
et souverain, avec El-Qods comme capitale, 
conformément aux références de la légali-
té internationale. Il a, par ailleurs, appelé à 
renforcer la présence de l’OCI dans les 
enceintes internationales, à coordonner les 
positions des pays membres et à consoli-
der les partenariats stratégiques avec les 
organisations internationales et régionales 
concernées. Cette participation s’inscrit 
dans le cadre des activités du ministre 
d’État à l’occasion de la semaine de haut 
niveau de la 81e session de l’Assemblée 
générale de l’ONU. 

Sarah O.

ORGANISATION DE LA COOPÉRATION ISLAMIQUE  

Attaf réaffirme l’engagement de l’Algérie



Le Premier ministre, Sifi Ghrieb, 
a réaffirmé jeudi à Tissemsilt 
l’engagement des pouvoirs 
publics à renforcer le taux 
d’intégration nationale dans 
l’industrie automobile, en 
appelant à privilégier les 
composants produits 
localement. 

 

À  l’issue de l’inauguration, sur ins-
truction du président de la Répu-
blique, Abdelmadjid Tebboune, 

de l’unité de production de composants 
et d’accessoires plastiques pour auto-
mobiles relevant du Holding Algeria 
Chemical Specialities (ACS), le Premier 
ministre a insisté sur la nécessité d’an-
crer une véritable culture du recours au 
produit national. Il a notamment estimé 
qu’il n’était plus justifié d’importer des 
pièces plastiques destinées à l’industrie 
automobile alors que ces composants 
peuvent désormais être fabriqués loca-
lement. Sifi Ghrieb a, dans ce contexte, 
annoncé que tous les opérateurs agréés 
en Algérie dans la fabrication et le mon-
tage automobile seront tenus, à partir 
du début de l’année prochaine, de 
recourir à la production de l’usine de Tis-
semsilt pour leurs besoins en pièces 
plastiques, conformément à un cahier 
des charges qui définira les modalités de 
cette obligation. Le Premier ministre a 
également souligné que la construction 
de l’économie nationale constitue une 
responsabilité collective nécessitant la 
mobilisation de l’ensemble des acteurs. 
Concernant les moules pour pièces plas-
tiques destinées à la fabrication auto-
mobile, le Premier ministre a indiqué 
que, dans le cas où les délais d'importa-
tion de ces moules seraient longs, des 
alternatives seront examinées lors d'une 
réunion technique, indiquant que la 
même approche sera appliquée à la filiè-
re de la carrosserie dans la wilaya de 
Batna, dans le but de renforcer la pro-
duction locale et de relever le taux d'in-
tégration dans l'industrie automobile. 
L'usine de Tissemsilt «marque le début 
d'un parcours plus vaste» visant à déve-
lopper l'industrie automobile et à aug-
menter le niveau d'intégration locale, a-

t-il dit, saluant les efforts des travailleurs, 
des cadres, des ingénieurs et de l'en-
semble des intervenants qui ont contri-
bué à sa relance en moins de cinq mois. 

 
ACCÉLÉRATION DE LA RELANCE DES 

PROJETS CONFISQUÉS 
S'agissant de la relance de l'ensemble 

des projets confisqués en vertu de déci-
sions de justice dans le cadre de la lutte 
contre la corruption, il a relevé que le 
président de la République suit person-
nellement l'opération et porte une 
attention particulière au respect des 
délais convenus à ce sujet, soulignant 
que la mise en œuvre des instructions 
relatives à la récupération et à la réinté-
gration de ces projets dans le tissu 
industriel national «  va bon train, sans 
faire de bruit ». L'Etat, sous la supervision 
quotidienne du président de la Répu-
blique, poursuivra ses efforts pour la 
relance des autres projets confisqués, a-
t-il assuré, soulignant que d'autres pro-
jets seront annoncés prochainement. 

 
800 EMPLOIS DIRECTS ET INDIRECTS  

L'usine de Tissemsilt, dont le coût de 

réalisation est estimé à cinq milliards de 
DA, produira 251.000 pièces par an, des-
tinées à équiper près de 200.000 véhi-
cules.  

Cette unité industrielle assurera une 
large gamme de produits répondant aux 
besoins de différentes filières indus-
trielles, notamment l'électroménager, 
l'industrie des câbles, les réfrigérateurs, 
les climatiseurs, les équipements et dis-
positifs médicaux, les matériaux d'em-
ballage et de conditionnement, les 
outils et articles ménagers, les produits 
cosmétiques, les lunettes, les articles en 
plastique, les composants de drones et 
les panneaux de signalisation routière. 
Le projet constitue un levier de dévelop-
pement socioéconomique dans la 
région, à travers la création de 300 
emplois directs et de 500 emplois indi-
rects, la dynamisation de l'activité com-
merciale, le soutien à l'investissement, le 
développement des services de trans-
port et de logistique et l'ouverture de 
nouvelles opportunités pour les PME et 
les industries du plastique, selon les 
explications fournies à cette occasion. 

Sarah O. 
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VERS LA MAURITANIE, LA TUNISIE, LA LIBYE, L’ÉGYPTE, LA JORDANIE ET LE MALI 

L’électroménager national s’exporte bien   
L e coup d’envoi de trois 

opérations d’exportation 
d’appareils électroniques 

et électroménagers fabriqués en 
Algérie a été donné depuis les 
wilayas d’El-Tarf, de Sétif et de 
Bordj Bou Arréridj. Ces opéra-
tions illustrent l’expansion de la 
présence du produit national 
sur les marchés régionaux et le 
renforcement des capacités des 
entreprises algériennes à l’ex-
port.  

Dans la commune frontalière 
de Souarakh, dans la wilaya d’El-
Tarf, le conseiller auprès du 
ministre du Commerce extérieur 
et de la Promotion des exporta-
tions, Abderrahmane Saâdi, a 
donné, aux côtés du wali, Moha-
med Meziane, et de plusieurs 
responsables locaux, le coup 
d’envoi d’une opération d’ex-
portation vers la Tunisie de dix 
conteneurs d’appareils électro-
ménagers, notamment des réfri-
gérateurs, climatiseurs et 
machines à laver, produits par 

l’entreprise « Biolux ». Saâdi a 
indiqué que cette opération « 
revêt une grande importance 
dès lors qu’elle confirme la qua-
lité et la compétitivité du pro-
duit algérien et la forte deman-
de qui y est associée », souli-
gnant qu’elle constitue « le fruit 
de la politique économique des 
hautes autorités du pays visant 
à soutenir la production natio-
nale, encourager l’investisse-
ment industriel et accompagner 
les opérateurs économiques », 
dont les résultats commencent 
à être « tangibles ».  

Il a ajouté qu’« il ne s’agissait 
pas simplement d’une opéra-
tion d’exportation d’un produit 
industriel, mais d’une étape sup-
plémentaire dans la diversifica-
tion du produit économique et 
commercial vers plusieurs mar-
chés, tout en consolidant 
l’orientation nationale visant à 
soutenir l’économie nationale et 
à accroître le volume des expor-
tations hors hydrocarbures. 

 
DES OPÉRATIONS VERS LA 

TUNISIE AU DÉPART DE 
SÉTIF  

Trois cargaisons de produits 
fabriqués en Algérie ont égale-
ment quitté Sétif à destination 
de la Tunisie. Deux d’entre elles 
concernent des appareils élec-
troniques et électroménagers. 
La première porte sur huit 
camions, dont quatre chargés 
de 342 lave-vaisselles et quatre 
autres de 216 réfrigérateurs pro-
duits par l’entreprise « Sinova 
Samsung ».  

La seconde concerne 15 
camions transportant 770 réfri-
gérateurs, 400 congélateurs et 
240 lave-linges de l’entreprise « 
Iris ».  

La troisième cargaison porte 
sur 84 tonnes de produits d’em-
ballage pour denrées alimen-
taires de l’entreprise « Biaxial 
Films Packaging ». Ces opéra-
tions se sont déroulées sous la 
supervision du directeur central 

au ministère du Commerce 
extérieur et de la Promotion des 
exportations, Yacine Zouaoua, 
et du wali de Sétif, Mustapha 
Limani. Dans une déclaration à 
l’APS, Zouaoua a précisé que 
cette opération « s’inscrit dans le 
cadre de l’accompagnement 
permanent, par les hautes auto-
rités du pays et le ministère de 
tutelle, des opérateurs écono-
miques activant dans le domai-
ne de la production, qui ont 
réussi à couvrir le marché natio-
nal avec de nombreux produits 
». 

 Il a souligné que « cette opé-
ration consacre la position de la 
wilaya de Sétif en tant que pôle 
industriel important et 
témoigne de la contribution des 
entreprises économiques pri-
vées de la région au soutien de 
l’économie nationale et à la pro-
motion des exportations hors 
hydrocarbures, en ouvrant de 
nouvelles perspectives au pro-
duit algérien sur les marchés 

étrangers ». 
 

SIX MARCHÉS ÉTRANGERS 
AU DÉPART DE BORDJ BOU 

ARRÉRIDJ  
Dans la wilaya de Bordj Bou 

Arréridj, le chargé de la gestion 
du secrétariat général du minis-
tère du Commerce extérieur et 
de la Promotion des exporta-
tions, Abdeslam Djahnit, accom-
pagné du directeur de l’appui 
aux mécanismes d’exportation, 
Abdelatif El Houari, et du wali, 
Kamel Nouicer, a donné le coup 
d’envoi d’une opération d’ex-
portation de 37 conteneurs 
d’appareils électroniques et 
électroménagers produits par 
l’entreprise « Condor » vers six 
marchés étrangers : la Maurita-
nie, la Tunisie, la Libye, l’Egypte, 
la Jordanie et le Mali. Sept autres 
conteneurs de produits simi-
laires de l’entreprise « Géant » 
ont également été destinés à la 
Tunisie. 

L. Zeggane  

Ph
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 COOPÉRATION ÉCONOMIQUE  
L’Algérie ouvre 
ses portes aux 
investissements 
tunisiens   
L es perspectives de renforcement 

de la coopération économique et 
de l’investissement entre l’Algérie et la 
Tunisie, et les opportunités d’investis-
sement et de partenariat entre les 
entreprises algériennes et tunisiennes, 
notamment dans les secteurs à forte 
valeur ajoutée ont été au centre d'une 
rencontre à Alger, entre les respon-
sables de l’Agence algérienne de pro-
motion de l'investissement (AAPI) et 
une délégation d'hommes d'affaires 
tunisiens. En effet, le directeur général 
de l'AAPI, Omar Rekkache, a reçu au 
siège de l’agence, une délégation de 
la Confédération des entreprises 
citoyennes de Tunisie « CONECT Inter-
national », conduite par Tarak Cherif, 
dans le cadre d’une visite de travail en 
Algérie visant à explorer les opportu-
nités d’investissement et de partena-
riat qu'offre le marché algérien, a indi-
qué un communiqué de l’Agence. Ont 
assisté à cette rencontre, le président 
de la Confédération algérienne du 
patronat citoyen (CAPC), Souheil 
Guessoum, ainsi que des cadres de 
l’Agence. Les opportunités qui s’of-
frent aux entreprises tunisiennes pour 
la concrétisation de projets d’investis-
sement en Algérie ont également été 
examinées lors de cette rencontre, au 
cours de laquelle les membres de la 
délégation ont passé en revue des 
projets d’investissement dans divers 
domaines et secteurs revêtant un 
caractère prioritaire pour l’économie 
nationale. Dans ce contexte, Rekkache 
a souligné que « les entreprises tuni-
siennes bénéficient des facilités et de 
l’accompagnement nécessaires pour 
la concrétisation de leurs projets d’in-
vestissement en Algérie », assurant 
que « l’Algérie demeure ouverte aux 
investissements tunisiens, ce qui est 
de nature à contribuer au renforce-
ment du partenariat et de l’intégra-
tion économique entre les deux pays 
voisins ». Il a également réitéré la dis-
position de l’AAPI à accompagner les 
investisseurs tunisiens, afin de faciliter 
la concrétisation de leurs projets et à 
tirer parti des opportunités d’investis-
sement qu’offre l’Algérie. 

L. Z.

PIÈCES PLASTIQUES DESTINÉES À L’INDUSTRIE AUTOMOBILE LOCALE  

Ghrieb fixe la fin  
de l’importation à 2027
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ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR  

Les activités prolongées jusqu’à 
21h dans six grandes villes 

universitaires 

UNIVERSITÉ D’ALGER 3  

Un MCIL en sciences de l’information et 
de la communication en tamazight lancé 

POUR LE BON FONCTIONNEMENT 
DES ÉTABLISSEMENTS SCOLAIRES  
Saâdaoui oblige les 
inspecteurs à sortir 

sur le terrain 

I ntensifier la présence des services 
d'inspection et d'administration sur le 

terrain, et prendre en charge rapidement 
toute situation susceptible de perturber 
la scolarisation des élèves ou le bon fonc-
tionnement des établissements : c'est 
l'instruction centrale donnée mercredi 
par le ministre de l'Éducation nationale, 
Mohamed Seghir Saâdaoui, lors d'une 
conférence nationale tenue par visiocon-
férence depuis le siège du ministère à El 
Mouradia, selon un communiqué du 
ministère diffusé jeudi. Cadres de l'admi-
nistration centrale, directeurs de l'éduca-
tion de wilaya et directeurs délégués y 
ont pris part. 

 
WILAYA PAR WILAYA, UN ÉTAT DES 

LIEUX SANS FILTRE 
Le ministre a ensuite demandé un suivi 

rigoureux des préoccupations remontées 
par les wilayas. Trois dossiers reviennent 
avec insistance : le transport scolaire, tou-
jours source de tensions en rentrée ; l'état 
des infrastructures éducatives ; et plus lar-
gement les conditions de scolarisation 
des élèves. Une consigne a été donnée 
aux directeurs de l'éducation d'agir vite et 
concrètement sur chacun de ces points. 
Autre volet abordé a savoir   la contribu-
tion du ministère de l'Industrie pharma-
ceutique à la Semaine de la santé scolaire. 
Un premier lot de matériel sanitaire a déjà 
pris la direction de plusieurs wilayas, les 
régions du Sud en tête, avant une exten-
sion programmée à l'ensemble du pays. 
Le ministre a demandé aux directeurs de 
l'éducation de veiller à la bonne distribu-
tion de ce matériel, d'accorder une atten-
tion particulière aux élèves les plus vulné-
rables nécessitant un accompagnement 
renforcé, et de documenter l'opération 
sur le terrain, en coordination avec les ini-
tiatives locales et les autres intervenants. 

 
LE RAPPEL À L'ORDRE POUR LES 

CHEFS D'ÉTABLISSEMENT 
Dernier axe; la tenue des établisse-

ments scolaires publics et privés, et le res-
pect de la réglementation et du calen-
drier en vigueur. Le ministre a insisté sur 
le rôle central des directeurs d'établisse-
ments dans la mise en œuvre des orienta-
tions du ministère, et dans la garantie de 
la discipline administrative et pédago-
gique. 

A. N. 
 

ENTRE WALIS, WALIS 
DÉLÉGUÉS ET S.G. 

Mouvement 
partiel  

dans 15 wilayas  
E n complément du mouvement partiel 

opéré par le président de la Répu-
blique, Abdelmadjid Tebboune, dans le 
corps des walis, walis délégués et secré-
taires généraux des wilayas conformé-
ment aux dispositions de l’article 92 de la 
Constitution, de nouvelles nominations 
ont été effectuées jeudi. Abdelkarim Bat-
tioui a été nommé wali de la wilaya de Bis-
kra et Lakhdar Seddas wali de la wilaya de 
Nâama. De plus, Rabah Mourad Yezza a été 
nommé wali délégué de Bouzareah dans la 
wilaya d’Alger. Dans le corps des secré-
taires généraux des wilayas, il a été procé-
dé à la nomination de Ahmed Kemiche à la 
wilaya de Laghouat, de Mourad Haddad 
dans la wilaya de Batna, de Mohamed 
Mehdi à la wilaya de Béjaïa, d’Idir Iken à la 
wilaya de Tiaret de Djelloul Chabbouï à la 
wilaya de Skikda. Tebboune a mis, en outre 
fin aux fonctions des secrétaires généraux 
de Laghouat, de Batna, de Béjaïa de Tébes-
sa, de Tizi-Ouzou, de Skikda, de Mostaga-
nem d’Oran, de Khenchela et de Tipasa, 
pour leur départ à la retraite. 

S. O.

Le ministère de 
l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique 

s’apprête à mettre en 
œuvre une nouvelle 

organisation du temps 
universitaire, avec la 

prolongation des activités 
pédagogiques, scientifiques 
et entrepreneuriales jusqu’à 

21h dans plusieurs 
établissements 

d’enseignement supérieur. 
 

C ette mesure sera appli-
quée, dans une premiè-
re étape, dans les villes 

universitaires d’Alger, 
Constantine, Oran, Tlemcen, 
Annaba et Ouargla, dans le 
cadre de la préparation de la 
rentrée universitaire 2026-
2027. Dans une récente corres-
pondance adressée aux prési-
dents des conférences régio-
nales des universités, pour 
transmission aux directeurs 
des établissements d’ensei-
gnement supérieur concernés, 
le ministère a appelé ces der-
niers à prendre les dispositions 
nécessaires pour la mise en 
œuvre de cette nouvelle pro-
grammation.     La démarche 
intervient en exécution des 
orientations du ministre de 
l’Enseignement supérieur et 
de la Recherche scientifique et 
vise notamment à optimiser 
l’exploitation des infrastruc-
tures universitaires et scienti-
fiques, tout en favorisant la 
dynamique pédagogique et 
scientifique ainsi que la vie cul-
turelle au sein des campus. 

 
LES ÉTABLISSEMENTS 
RESTERONT OUVERTS 

JUSQU’À 21H 
Selon la correspondance 

ministérielle, cette nouvelle 
organisation prévoit le main-

tien des différentes structures 
universitaires à la disposition 
des étudiants et des ensei-
gnants jusqu’à 21h. Sont 
notamment concernés les 
bibliothèques centrales, salles 
de soutenance, salles et 
amphithéâtres d’enseigne-
ment, espaces numériques et 
salles d’informatique.   Le dis-
positif concerne également les 
structures dédiées à l’entrepre-
neuriat et à l’innovation, 
notamment les centres de 
développement de l’entrepre-
neuriat, les incubateurs univer-
sitaires, les centres d’appui 
technologique et à l’innova-
tion, les laboratoires de fabri-
cation et les maisons de l’intel-
ligence artificielle.   Les labora-
toires de recherche scienti-
fique, les plateformes de 
recherche, les équipements 
scientifiques communs ainsi 
que les centres d’enseigne-
ment intensif des langues figu-
rent également parmi les 
structures appelées à rester 
accessibles durant cette plage 
horaire. À travers cette organi-
sation, les étudiants pourront 
notamment poursuivre et 

finaliser leurs projets, particu-
lièrement ceux liés à l’entre-
preneuriat, en bénéficiant 
davantage des espaces et 
équipements universitaires. 
Les enseignants et chercheurs 
pourront, pour leur part, 
exploiter les laboratoires et les 
équipements scientifiques 
durant cette période pour 
leurs projets de recherche et 
d’innovation. 

 
UNE MESURE PRÉPARÉE 
AVEC LES DIFFÉRENTS 

ACTEURS 
Le ministère précise que 

cette nouvelle programma-
tion avait déjà été présentée 
lors des travaux de la Confé-
rence nationale des universi-
tés du 25 juillet 2026. Elle 
s’inscrit dans une démarche 
visant à renforcer l’utilisation 
des infrastructures universi-
taires au-delà des horaires tra-
ditionnels et à dynamiser la 
vie scientifique, pédagogique 
et culturelle des établisse-
ments. La mesure a également 
fait l’objet de concertations 
avec les différents secteurs et 
services concernés. Elle a été 

discutée avec les compo-
santes de la communauté uni-
versitaire, ainsi qu’avec les 
partenaires sociaux, notam-
ment les organisations estu-
diantines agréées et les syndi-
cats des enseignants et des 
travailleurs. 

 
LE TRANSPORT 

UNIVERSITAIRE DOIT 
S’ADAPTER 

La mise en œuvre de cette 
nouvelle organisation 
implique toutefois une adap-
tation du dispositif de services 
universitaires, particulière-
ment en matière de transport 
des étudiants.   À cet effet, le 
ministère a demandé aux 
directeurs des établissements 
concernés de se rapprocher 
immédiatement des direc-
teurs des services universi-
taires et de leur transmettre 
l’ensemble des données 
nécessaires et précises à la 
préparation des plans de 
transport.   Ces informations 
devront notamment porter 
sur les effectifs des étudiants 
concernés par les activités 
prolongées, leurs listes nomi-
natives, leurs différentes desti-
nations ainsi que les emplois 
du temps des enseignements. 
L’objectif est de permettre aux 
services universitaires d’adap-
ter leurs programmes de 
transport à la nouvelle pro-
grammation et d’assurer l’ac-
compagnement des étudiants 
jusqu’à la fin des activités fixée 
à 21h. Le ministère a ainsi 
appelé les responsables des 
établissements d’enseigne-
ment supérieur concernés à 
prendre toutes les mesures 
nécessaires à l’application 
effective de cette décision, qui 
constitue une première étape 
dans la nouvelle organisation 
du fonctionnement des cam-
pus universitaires.         Ania N.

U ne nouvelle formation en Master 
cursus intégré de licence (MCIL) 
en sciences de l'information et de 

la communication en langue amazighe, a 
été mise en place en partenariat avec le 
Haut-Commissariat à l'Amazighité (HCA). 
Le ministre de la Communication, Moha-
med Bouslimani, a présidé à la Faculté des 
sciences de l’information et de la commu-
nication de l’Université d’Alger 3, le lance-
ment de cette nouvelle spécialité, en pré-
sence du conseiller du président de la 
République, chargé de l'éducation, de 
l'enseignement supérieur, de la formation 
professionnelle et de la culture, Nasreddi-
ne Bentifour. S’exprimant à cette occa-
sion, le ministre a souligné que «  cette 
nouvelle spécialité académique en Tama-
zight constitue une grande réalisation 
incarnant la vision du président de la 
République, M. Abdelmadjid Tebboune, 
qui insiste constamment sur la consolida-
tion et la promotion de cette langue dans 
les différents secteurs et domaines, à l’ins-
tar de l’information et de la communica-

tion ». Il a également fait part de la « dispo-
sition du secteur de la communication à 
contribuer à la formation pratique de ces 
étudiants au niveau des établissements 
relevant du secteur, à l’instar de l’Agence 
Algérie Presse Service (APS), de la Télévi-
sion publique, de la Radio nationale ainsi 
que du Centre international de presse 
(CIP), le cas échéant  ». De son côté, le 
secrétaire général du HCA, Si El Hachemi 
Assad, a estimé que  l’intégration de ce 
cursus constitue «  un acquis et une nou-
velle démarche dans le processus d’inté-
gration de Tamazight dans les domaines 
de la formation spécialisée et de la pra-
tique professionnelle », en concrétisation 
de « la vision stratégique du président de 
la République d’investir dans l’Homme et 
le savoir et de consolider les fondements 
de l’identité nationale, en consacrant et 
en élargissant la place de la langue amazi-
ghe dans l’enseignement supérieur et la 
recherche scientifique en tant que patri-
moine national et composante authen-
tique de notre identité fédératrice ». Ani-

mant la conférence inaugurale de cette 
spécialité, intitulée «  Le journalisme en 
Tamazight en Algérie : du processus d'offi-
cialisation aux enjeux du professionnalis-
me et de la construction d'un système 
médiatique national pluraliste  », Assad a 
souligné que «  l'intégration de la langue 
amazighe dans le système national de 
communication figure parmi les princi-
pales missions dévolues au HCA  », préci-
sant que «  la fonction de la langue dans 
les médias se mesure à sa capacité à pro-
duire un discours médiatique profession-
nel, pérenne et renouvelé ». Il a en outre 
souligné que « la promotion de la langue 
amazighe dans la vision institutionnelle 
sous-tendant la politique de l'État est éga-
lement liée au principe d'unité dans la 
diversité, la diversité linguistique et cultu-
relle étant une composante de la société 
algérienne », appelant les étudiants de la 
première promotion de cette spécialité à 
être « un trait d'union entre l'université et 
les établissements médiatiques ».  

L. Zeggane 
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LANCEMENT DU PROJET D’USINE D’ENRICHISSEMENT ET DE TRANSFORMATION DU PHOSPHATE BRUT 

« Bled El Hadba » accroche 
le premier chaînon  

La ministre du Commerce intérieur et 
de la Régulation du marché national, 
Amel Abdellatif, a présidé jeudi une 

réunion de travail avec les importateurs de 
viandes rouges, dans un contexte de pré-
paration anticipée du mois sacré et de vigi-
lance renforcée contre la spéculation. C'est 
au Palais des expositions des Pins Mari-
times que s'est tenue cette réunion, 
réunissant les représentants des secteurs 
ministériels concernés, le Secrétaire géné-
ral de l'Union générale des commerçants 
et artisans algériens (UGCAA), ainsi que les 
cadres du ministère. Un format large, qui 
traduit la volonté des pouvoirs publics 
d'associer l'ensemble des maillons de la 
chaîne d'approvisionnement à la 
réflexion. Selon le communiqué du minis-
tère, la ministre a d'abord tenu à écouter 
les préoccupations et propositions des 
opérateurs actifs dans l'importation de 
viandes rouges avant d'aborder les 
mesures d'accompagnement de la filière. 

 
ANTICIPER POUR ÉVITER LES 

TENSIONS HABITUELLES 
Le mois de Ramadhan reste tradition-

nellement une période de forte hausse de 
la demande, propice aux tensions sur les 
prix et à la spéculation. En se réunissant 
dès septembre pour l'échéance de 2027, le 
ministère affiche une logique d'anticipa-
tion plutôt que de gestion dans l'urgence ; 
une approche censée éviter les pénuries 
ponctuelles et les flambées de prix consta-
tées certaines années. Les échanges ont 

porté sur :   le renforcement de la disponi-
bilité de cette denrée essentielle sur le 
marché ; la régularité de l'approvisionne-
ment, condition jugée indispensable à la 
stabilité des prix ; les questions plus larges 
liées au fonctionnement du marché natio-
nal. 

 
RÉGULER POUR MIEUX PROTÉGER LE 

CONSOMMATEUR 
Au-delà de la seule question logistique, 

l'enjeu affiché est bien celui d'une régula-
tion durable du marché : sécuriser l'appro-
visionnement pour couper l'herbe sous le 
pied des circuits informels et des pratiques 
spéculatives, qui prospèrent précisément 

lorsque l'offre se tend. En resserrant le 
contrôle sur les importateurs (acteurs 
identifiés et formels), les autorités cher-
chent à consolider le maillon amont de la 
chaîne, préalable pour ensuite mieux sur-
veiller la distribution et la vente.  Le dossier 
de la viande rouge s'inscrit ainsi dans une 
politique plus large de régulation com-
merciale, où l'anticipation des pics de 
consommation saisonniers (Ramadan en 
tête) est présentée comme un levier cen-
tral pour limiter les dérives observées sur 
d'autres produits de large consommation 
par le passé. 

Ania N. 
 

APPROVISIONNEMENT DU MARCHÉ DE LA VIANDE ROUGE  

Les autorités anticipent les préparatifs 
de Ramadan 2027

Après Gara Djebilet au sud-
est, la mine de l’est du pays 

accueille le premier chantier 
des infrastructures associées 

à ce mégaprojet d’une 
capacité d’extraction de 10,5 

millions de tonnes de 
phosphate brut par an. 

 

Les travaux de réalisation 
de l’usine d’enrichisse-
ment et de transformation 

du phosphate brut à Bled El 
Hadba ont été officiellement 
lancés, dans le cadre du suivi 
sur le terrain de la mise en 
œuvre du projet intégré de 
phosphate.  Présidée par le 
ministre d’État, ministre des 
Hydrocarbures, Mohamed 
Arkab, la cérémonie s’est 
déroulée en présence du 
ministre des Mines et de l’In-
dustrie minière, Mourad Hanifi, 
du ministre des Travaux publics 
et des Infrastructures de base, 
Abdelkader Djellaoui, du wali 
de Tébessa, Ahmed Belhadad, 
du wali délégué de la circons-
cription administrative de Bir El 
Ater, Djamel Boudjeza, ainsi 
que du président-directeur 
général du groupe Sonatrach, 
Noureddine Daoudi, et de 
cadres et représentants des ins-
titutions et secteurs concernés. 
Le pôle de Bled El Hadba 
constitue le premier maillon de 
la chaîne de valeur du projet 
intégré de phosphate, compte 
tenu des importantes res-
sources phosphatées dont dis-
pose la région. Le projet vise à 
valoriser ces ressources à tra-
vers l’enrichissement du phos-

phate brut, avant son achemi-
nement vers les unités de trans-
formation chimique de Oued 
Keberit. L’usine dispose d’une 
capacité d’extraction de 10,5 
millions de tonnes de phospha-
te brut par an, permettant de 
produire 5,5 millions de tonnes 
de phosphate enrichi et com-
mercialisable. La capacité de 
production de phosphate 
concentré est, quant à elle, esti-
mée à 3,2 millions de tonnes 
par an, ce qui permettra d’assu-
rer la matière première néces-
saire au complexe de transfor-
mation chimique de Oued 
Keberit. En novembre 2024, le 
ministre d’État, ministre des 
Hydrocarbures, avait présidé 
l’ouverture de la mine de phos-
phate de Bled El Hadba, dans la 
région de Djebel Onk, et ins-
pecté le site devant accueillir 
l’usine d’enrichissement, consi-
dérée comme l’un des princi-
paux éléments nécessaires à la 

fourniture de la matière pre-
mière destinée à l’industrie de 
transformation du phosphate 
et à la production d’engrais. 
Lors de cette visite, le ministre 
s’était également enquis de 
l’état d’avancement des tra-
vaux de construction des unités 
de valorisation et de transfor-
mation, en insistant sur la 
nécessité de poursuivre les 
efforts et d’accélérer le rythme 
de réalisation afin de permettre 
l’entrée en phase de produc-
tion du phosphate enrichi dans 
les délais fixés. 

 
DE L’EXTRACTION À UNE 

CHAÎNE INDUSTRIELLE 
INTÉGRÉE  

Le développement du pôle 
de Bled El Hadba s’inscrit dans 
une vision intégrée fondée sur 
la valorisation des richesses 
minières à l’intérieur du pays. Il 
ne s’agit plus de se limiter à 
l’extraction de la matière pre-

mière, mais de l’intégrer dans 
une chaîne industrielle complè-
te englobant l’enrichissement, 
la transformation, la production 
d’engrais et de produits chi-
miques, tout en assurant la 
connexion entre ces différents 
maillons à travers le réseau de 
transport et les infrastructures 
portuaires. Cette chaîne inté-
grée devrait contribuer au ren-
forcement de la sécurité ali-
mentaire nationale, notam-
ment à travers la mise à disposi-
tion des engrais nécessaires au 
secteur agricole. Elle permettra 
également d’accroître la valeur 
ajoutée des ressources natio-
nales, de développer les expor-
tations hors hydrocarbures, 
mais aussi de créer des emplois 
directs et indirects, de favoriser 
le transfert de technologies, de 
développer les compétences et 
de promouvoir le contenu 
local. 

L. Zeggane  
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PÉTROLE 
Les cours se maintiennent au-dessus 

de 100 dollars  
Après avoir fortement progressé jeudi, les cours du pétrole ont enregistré un recul hier, 

le Brent repassant sous la barre des 106 dollars le baril, dans un marché toujours mar-
qué par les tensions géopolitiques mondiales. Vers 9h45 GMT, le prix du baril de Brent de 
la mer du Nord, pour livraison en novembre, cédait 1,31 %, à 105,20 dollars. Le baril de 
West Texas Intermediate (WTI), référence américaine, pour la même échéance, reculait de 
son côté de 1,93 %, à 92,78 dollars. Ce repli intervient au lendemain d’une séance parti-
culièrement dynamique, au cours de laquelle les deux références mondiales avaient enre-
gistré une nette progression. Jeudi, le Brent pour livraison en novembre avait ainsi gagné 
3,41 %, pour atteindre 106,60 dollars le baril. Le WTI, pour la même échéance, avait éga-
lement progressé de 2,66 %, clôturant à 94,61 dollars. L’évolution des cours reste notam-
ment influencée par les développements géopolitiques internationaux, qui continuent 
d’alimenter les incertitudes sur l’offre et la demande de pétrole. 

M. S. 

RENDEZ-VOUS MAJEUR  
DE L'ÉNERGIE EN AFRIQUE  
ET EN MÉDITERRANÉE 
Oran accueille 
le 14e NAPEC du 
5 au 7 octobre 
prochain 

La 14e édition du Salon et de la 
Conférence sur l'énergie et 

l'hydrogène en Afrique et en 
Méditerranée, « Africa & Mediter-
ranean Energy & Hydrogen Exhi-
bition and Conference » (NAPEC), 
se tiendra du 5 au 7 octobre pro-
chain au Centre des conventions 
d'Oran « Mohamed-Benahmed », 
avec la participation de nom-
breux acteurs nationaux et inter-
nationaux du secteur de l'éner-
gie, a-t-on appris auprès des 
organisateurs. Cette manifesta-
tion constitue un espace de ren-
contre et d'échange réunissant 
des compagnies nationales et 
internationales, des entreprises 
énergétiques, des fournisseurs 
de technologies et de solutions, 
des groupes spécialisés dans l'in-
génierie et la réalisation de pro-
jets, ainsi que des représentants 
des pouvoirs publics. Le NAPEC 
vise notamment à favoriser le 
partage d'expertise, le dévelop-
pement de partenariats et 
l'émergence d'opportunités d'af-
faires entre les différents acteurs 
de l'industrie énergétique, tout 
en accompagnant les transfor-
mations que connaît le secteur à 
l'échelle mondiale. 

 
UN PROGRAMME AXÉ SUR LA 
TRANSITION ÉNERGÉTIQUE 
ET L'INNOVATION 
TECHNOLOGIQUE 

Le programme de cette édi-
tion prévoit plusieurs confé-
rences et panels consacrés aux 
principaux enjeux liés à l'avenir 
du secteur énergétique, notam-
ment l'évolution du mix énergé-
tique, la sécurité des approvision-
nements, la décarbonation, l'effi-
cacité énergétique, l'hydrogène 
et les énergies à faibles émissions 
de carbone. Les participants exa-
mineront également les perspec-
tives de développement des 
interconnexions énergétiques, le 
rôle du gaz et de l'hydrogène, 
ainsi que les opportunités de 
coopération entre les régions 
productrices et consommatrices 
d'énergie. Les travaux porteront 
en outre sur l'innovation et les 
nouvelles technologies dans le 
secteur des hydrocarbures, la 
valorisation des gisements 
matures, l'amélioration de la pro-
ductivité des puits et les solutions 
visant à optimiser les infrastruc-
tures et les actifs existants. 
D'autres rencontres seront consa-
crées à l'efficacité énergétique, à 
la réduction des émissions liées 
aux activités de production, au 
développement des technolo-
gies bas carbone et à la diversifi-
cation de l'économie nationale, 
notamment à travers la promo-
tion des exportations hors hydro-
carbures. À travers son exposition 
et son programme de confé-
rences, le NAPEC se veut ainsi une 
plateforme permettant aux pro-
fessionnels de présenter leurs 
technologies, produits et ser-
vices, de partager leurs expé-
riences et d'explorer de nouvelles 
opportunités de coopération 
dans les domaines de l'énergie, 
des hydrocarbures et de l'hydro-
gène, a-t-on souligné de même 
source.          A. N. 
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SANTÉ CLIMATIQUE  

Un accord tripartite ANSS-AZAL 
pour passer du curatif au prédictif 

CNR  

Un « assistant virtuel » pour aider 
les retraités 

Le ministre de la Santé, 
Mohamed Seddik Aït 

Messaoudène, a annoncé la 
mise en place prochaine 

d'un accord tripartite entre 
l'Agence nationale de 

sécurité sanitaire (ANSS) et 
l'Agence spatiale algérienne 

(AZAL), dédié à la santé 
climatique. L'annonce a été 

faite lors d'une journée 
d'étude consacrée à ce 

thème, organisée au centre 
familial de Ben Aknoun.   

 

Cet accord permettra de 
mobiliser les technolo-
gies spatiales, l'imagerie 

satellitaire, les techniques de 
télédétection et les systèmes 
d'information géographique, 
afin de surveiller les facteurs 
environnementaux, d'identi-
fier les zones à risque et de 
mettre en place des méca-
nismes d'alerte précoce. Il doit 
également permettre l'élabo-
ration de cartes sanitaires et 
l'optimisation de la répartition 
des ressources humaines et 
matérielles. L'objectif, selon le 
ministre, est de « passer d'une 
information post-événement à 
une information prédictive, 
facilitant la prise de décision 
au moment opportun ». 

 
DES RISQUES SANITAIRES 

QUI S'AGGRAVENT 
Le ministre évoque des 

risques sanitaires en hausse du 
fait des phénomènes clima-
tiques extrêmes, touchant en 
priorité les catégories les plus 
vulnérables a savoir les 
enfants, personnes âgées, 
femmes enceintes et malades 
chroniques. Il cite notamment 

les maladies cardiovasculaires 
et respiratoires, les effets de la 
pollution atmosphérique, ainsi 
que l'évolution des modes de 
propagation de certaines 
maladies infectieuses. Pour Aït 
Messaoudène, ce constat tra-
duit un changement de nature 
du problème climatique lui-
même : « les changements cli-
matiques ne sont plus une 
simple question environne-
mentale [mais] sont devenus 
une problématique sanitaire et 
sociétale », en raison de leurs 
impacts directs et indirects sur 
la santé des populations et sur 
la résilience des systèmes de 
santé. 

 
ANTICIPER PLUTÔT QUE 

SUBIR 
Le ministre insiste sur un 

changement de logique ; la 
protection sanitaire des 
citoyens doit commencer par 
la prévention et l'anticipation, 
et non se limiter à une réponse 
après la survenue des crises. Le 
secteur de la santé travaille 
ainsi à renforcer ses capacités 

de surveillance, d'alerte et de 
préparation, ainsi que la dispo-
nibilité des établissements de 
santé lors des épisodes clima-
tiques extrêmes, pour garantir 
une réponse rapide et la conti-
nuité des soins.  

« Notre ambition dépasse la 
simple gestion des crises, elle 
vise à développer une capacité 
de prévision et d'anticipation 
grâce à la science, à la techno-
logie et à l'intégration des 
données », soutient-il. Le 
ministre met en avant le carac-
tère stratégique de la coopéra-
tion intersectorielle, adossée à 
une approche nationale inté-
grée reposant sur la complé-
mentarité des rôles de l'État, 
des collectivités locales, des 
institutions scientifiques, des 
professionnels de santé et de 
la société civile. Il rappelle à ce 
titre l'existence de méca-
nismes de partage des don-
nées entre secteurs et institu-
tions, dont la commission 
interministérielle de coordina-
tion logée au niveau du Pre-
mier ministère, ainsi que des 

cellules de crise locales récem-
ment installées au niveau des 
wilayas. « Le but est d'assurer 
une gestion concertée des 
situations exceptionnelles et la 
coordination des interventions 
», conclut le ministre. 

 
L'ANSS EN PIVOT DE LA 

COORDINATION SANITAIRE 
De son côté, le président de 

l'Agence nationale de sécurité 
sanitaire, le Pr Kamel Sanhadji, 
est revenu sur le rôle central de 
cette instance dans la coordi-
nation des efforts. Il évoque la 
mise en place d'un dispositif 
sectoriel pour la gestion des 
crises sanitaires et épidé-
miques, destiné à unifier les 
actions et à renforcer les méca-
nismes de surveillance et 
d'alerte précoce. L'Agence 
œuvre par ailleurs au renforce-
ment des capacités nationales 
à travers le développement 
des laboratoires, la veille sani-
taire et la réponse aux 
menaces émergentes liées aux 
changements climatiques. 

Ania N. 

Un nouveau service numérique 
« Assistant virtuel », a été lancé par 
la Caisse nationale des retraites 

(CNR), dans le cadre de la poursuite de son 
programme de développement des ser-
vices à distance, de renforcement de la 
transformation numérique et de prise en 
charge optimale des préoccupations des 
retraités, a indiqué  le communiqué de la 
(CNR).  Selon cette même source, « ce nou-
veau service, un « Assistant virtuel » (Chat-
bot), est accessible via le site officiel de la 
CNR : www.cnr.dz. Il intervient en applica-
tion des orientations du ministre du Tra-
vail, de l’Emploi et de la Sécurité sociale 
visant à accompagner les citoyens et à 
répondre à leurs préoccupations ». Préci-
sant que, «cette initiative s'inscrit dans la 
continuité des efforts de la Caisse visant à 
rapprocher l'information fiable des retrai-
tés, des ayants droit et des différents usa-
gers, et à améliorer la qualité du service 
public, contribuant à réduire les déplace-
ments vers les agences locales et permet-
tant un gain de temps et d'effort aux 
citoyens». Cet outil intelligent, a ajouté le 
communiqué, « offre la possibilité de s'in-
former sur les différentes informations 
liées au système national de retraite 
24H/24 et 7J/7 ». Il comprend également 
« une base de données exhaustive conte-
nant des réponses préétablies aux princi-

pales questions courantes et prévisibles », 
permettant ainsi à « l'utilisateur d'accéder 
à l'information recherchée rapidement et 
facilement, sans complication ni attente ». 
À travers cette démarche, la Caisse entend 
« ouvrir un canal de communication sup-
plémentaire permettant aux usagers d'ob-
tenir des réponses à leurs demandes de 
renseignement à tout moment et en tout 
lieu, sans avoir à se déplacer vers les 
sièges des agences locales  ». La Caisse 

réaffirme, à travers le lancement de ce ser-
vice, son engagement à «  poursuivre sa 
démarche visant à développer des ser-
vices numériques plus fluides et plus 
flexibles, à renforcer les mécanismes de 
communication à distance et à mettre l'in-
formation à la portée du retraité où qu'il 
se trouve, au service de ses usagers et 
pour un service public de qualité  », a 
conclu le communiqué. 

L. Zeggane  

LUTTE CONTRE LA DROGUE  
ET LA CRIMINALITÉ  

Plus de 3 600 
comprimés 

d’ecstasy saisis  
à Bouzaréah  

La brigade de police judiciaire de la 
sûreté de la circonscription adminis-

trative de Bouzaréah a démantelé un 
réseau criminel organisé spécialisé dans 
le trafic illicite de stupéfiants et procédé à 
l’arrestation de cinq suspects. C’est ce 
qu’a annoncé la DGSN dans un communi-
qué, adjoint d’une vidéo) L’opération, 
menée à la suite d’informations faisant 
état de l’activité suspecte d’un groupe 
impliqué dans le trafic de drogues, a per-
mis la saisie de 3 641 comprimés d’ecsta-
sy, de 330 grammes de kif traité, de deux 
armes blanches et de trois fumigènes, 
ainsi que la récupération de 43 millions de 
centimes, soit 430 000 dinars. Après finali-
sation des procédures légales de rigueur, 
les cinq suspects ont été présentés 
devant le procureur de la République près 
le tribunal de Bir Mourad Raïs, conformé-
ment aux procédures pénales en vigueur. 

L. Z. 
 

SIX INDIVIDUS ARRÊTÉS ET 355 
COMPRIMÉS D’ECSTASY SAISIS 

Une bande  
de quartier 
neutralisée  

à Chlef  
Une bande de quartier dangereuse a 

été neutralisée à Chlef grâce à une 
opération conjointe de la police et de la 
Gendarmerie. Une opération sécuritaire 
menée conjointement par les services 
opérationnels de la Sûreté nationale et de 
la Gendarmerie nationale de la wilaya de 
Chlef a permis de mettre fin aux activités 
d’une bande de quartier considérée 
comme dangereuse et d’arrêter six de ses 
membres, selon un communiqué de la 
cellule de communication de la direction 
générale de la Sûreté nationale (DGSN). 
Cette opération intervient dans le cadre 
des efforts déployés pour lutter contre les 
bandes de quartier et mettre un terme 
aux activités criminelles qui contribuent à 
instaurer un climat de peur et d’insécurité 
au sein des quartiers.  

Elle témoigne également du niveau de 
coordination opérationnelle entre les dif-
férents services de sécurité de la wilaya. 
Agissant cette semaine dans le cadre de 
cette coordination sécuritaire conjointe, 
menée sous la supervision du parquet ter-
ritorialement compétent, les éléments de 
la police et de la Gendarmerie nationale 
ont réussi à démanteler une bande crimi-
nelle organisée composée de six indivi-
dus. Les mis en cause sont soupçonnés 
d’être impliqués dans plusieurs activités 
criminelles, notamment des actes visant à 
semer la terreur et à menacer ou agresser 
des citoyens à l’aide d’armes blanches, 
ainsi que dans le trafic de drogues et de 
psychotropes.  

Parmi eux figure le principal suspect, 
qui faisait l’objet de quatre mandats de 
justice pour son implication présumée 
dans plusieurs affaires criminelles, notam-
ment la constitution d’une association de 
malfaiteurs, l’enlèvement et la torture, 
ainsi que des agressions physiques com-
mises avec violence et à l’aide d’armes 
blanches. Les perquisitions effectuées 
dans le cadre de cette opération ont éga-
lement permis la saisie de 355 comprimés 
psychotropes de type Ecstasy, ainsi 
qu’une quantité de cocaïne, trois armes 
blanches, en l’occurrence des poignards, 
deux véhicules de tourisme. Les six sus-
pects ont été présentés devant le procu-
reur de la République près le tribunal de 
Chlef. 

L. Z. 

ALGÉRIE- AUSTRALIE 
Vers un renforcement de la 

coopération bilatérale 

La présidente de l’Assemblée populaire nationale (APN), Khalida Boufedèche, s’est 
entretenue jeudi, par visioconférence, avec son homologue australien, Milton Dick, 

président de la Chambre des représentants d’Australie. 
Les échanges ont porté sur les moyens de renforcer et de diversifier la coopération 

bilatérale, notamment dans les domaines parlementaire, économique et commercial. 
Selon un communiqué de l’APN, Boufedèche a évoqué les « relations d’amitié et de 
coopération privilégiées » unissant l’Algérie et l’Australie, ainsi que le «riche legs histo-
rique » sur lequel elles reposent. Elle a, dans ce cadre, souligné la nécessité de hisser ces 
relations à un niveau supérieur, notamment à travers le renforcement de la coopération 
entre les deux institutions parlementaires. La présidente de l’APN a également salué la 
perspective de l’installation, dans les meilleurs délais, du groupe d’amitié parlementaire 
«Algérie-Australie», estimant que cette initiative constituerait «une étape positive» dans 
le renforcement des relations entre les deux institutions législatives. 

S. O. 
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DES DIZAINES DE DÉLÉGATIONS TOURNENT LE DOS À NETANYAHOU À L’ONU 

« On n’écoute pas le bourreau 
des Palestiniens » 

Le discours du 
Premier ministre de 

l’occupation 
sioniste, Benjamin 

Netanyahou, devant 
la 81e session de 

l’Assemblée 
générale des 

Nations unies, jeudi 
à New York, s’est 

déroulé dans une 
atmosphère 

particulièrement 
tendue. 

 

D es dizaines de déléga-
tions ont quitté l’hémi-
cycle au moment où il 

entamait son intervention, lais-
sant de nombreuses rangées de 
sièges vides. Des huées et des 
cris ont également retenti dans 
la salle. Le départ des déléga-
tions s’est produit dès l’arrivée 
de Netanyahou à la tribune, 
dans un geste de protestation 
contre sa présence et la poli-
tique de son gouvernement. 
Des représentants de plusieurs 
pays arabes et musulmans, ainsi 
que d’autres délégations, ont 
quitté la salle avant ou au début 
de son intervention. La déléga-
tion palestinienne avait aupara-
vant appelé les missions diplo-
matiques à participer à cette 
action de protestation. Face à 
ces départs, le Premier ministre 
de l’occupation sioniste a quali-
fié les représentants ayant quit-
té l’hémicycle de « lâches mora-
lement », avant d’inviter ceux 
qui partageaient leur position à 
quitter eux aussi la salle. Son 
équipe présente dans l’hémi-
cycle a, pour sa part, applaudi 
son intervention. 

 
UNE DÉFENSE DE LA 

POLITIQUE DE 
L’OCCUPATION 

À la tribune de l’ONU, Neta-
nyahou a rejeté les accusations 
portées contre l’entité sioniste 
concernant ses opérations dans 
la bande de Ghaza, notamment 
les accusations de génocide, 
tout en défendant l’action de 
son gouvernement. Il a égale-
ment attaqué plusieurs de ses 
détracteurs, dont le maire de 
New York, ainsi que des pays qui 
ont durci leurs critiques à 
l’égard de la politique de l’occu-
pation. Sur la question de 
Ghaza, le Premier ministre de 
l’occupation a qualifié les accu-
sations de génocide de « plus 
grand mensonge du siècle ». 
Cette affirmation intervient 
alors que la Commission d’en-
quête internationale indépen-
dante mandatée par le Conseil 
des droits de l’homme de l’ONU 
a conclu, en septembre 2025, 
que les autorités et forces sio-
nistes avaient commis un géno-
cide contre les Palestiniens de la 
bande de Ghaza. La Commission 
a réitéré cette conclusion en 
2026, faisant également état de 
crimes contre l’humanité et de 

crimes de guerre. La question 
reste par ailleurs au centre d'une 
procédure devant la Cour inter-
nationale de Justice, saisie par 
l’Afrique du Sud fin 2023 au titre 
de la Convention sur le génoci-
de. La CIJ n’a pas encore rendu 
de jugement définitif sur le fond 
de cette affaire. Netanyahou a 
également minimisé les vio-
lences commises par les colons 
sionistes en Cisjordanie occu-
pée, tout en présentant son 
gouvernement comme engagé 
dans la défense de ses citoyens. 
Son discours a ainsi mêlé défen-
se politique, accusations contre 
ses détracteurs et présentation 
de la position de l’occupation 
sur la guerre à Ghaza et les 
autres dossiers régionaux. Le 
Premier ministre de l’occupa-

tion a, en outre, évoqué le pro-
gramme nucléaire iranien et 
affirmé que les installations 
nucléaires iraniennes avaient 
été lourdement frappées. Ces 
déclarations interviennent dans 
un contexte de fortes tensions 
régionales et de difficultés per-
sistantes à établir publiquement 
l’état exact du programme 
nucléaire iranien. 

 
UN DISCOURS SOUS LE 

POIDS DES POURSUITES 
INTERNATIONALES 

L’intervention de Netanya-
hou s’est également déroulée 
alors qu’il fait l’objet d’un man-
dat d’arrêt délivré par la Cour 
pénale internationale en 
novembre 2024. La CPI avait 
alors annoncé des mandats 

visant Benjamin Netanyahou et 
l’ancien ministre sioniste de la 
Défense Yoav Gallant, pour des 
crimes de guerre et crimes 
contre l’humanité présumés 
dans le contexte des opérations 
menées dans la bande de 
Ghaza. L’entité sioniste rejette 
ces accusations et conteste la 
compétence de la CPI. La pré-
sence de Netanyahou à l’Assem-
blée générale de l’ONU inter-
vient ainsi dans un contexte de 
fortes tensions autour de la res-
ponsabilité internationale des 
dirigeants sionistes et de la 
conduite de la guerre contre les 
Palestiniens. 

 
MANIFESTATIONS MASSIVES 

À NEW YORK 
À l’extérieur du siège des 

Nations unies, plusieurs cen-
taines de manifestants se sont 
également mobilisés pour 
dénoncer la présence de Neta-
nyahou et réclamer la fin de la 
guerre contre les Palestiniens à 
Ghaza. Des rassemblements ont 
été organisés à proximité du 
siège de l’ONU et dans plusieurs 
secteurs de Manhattan, avec des 
drapeaux palestiniens et des 
pancartes appelant à la liberté 
de la Palestine et à la fin de l’oc-
cupation. La police new-yorkai-
se a déployé un important dis-
positif de sécurité autour des 
lieux de rassemblement. Selon 
plusieurs médias américains, 
plus d’une centaine de per-
sonnes ont été interpellées lors 
d’une manifestation organisée 
avant le discours du Premier 
ministre de l’occupation. La 
mobilisation a également réuni 
des militants juifs opposés à la 
politique du gouvernement sio-
niste. Des membres du mouve-
ment Neturei Karta ont notam-
ment dénoncé la présence de 
Netanyahou à l’ONU et contesté 
sa prétention à parler au nom de 
l’ensemble des juifs. Ainsi, le 
passage de Benjamin Netanya-
hou à la tribune de l’Assemblée 
générale s’est déroulé sous le 
signe de la contestation, aussi 
bien à l’intérieur qu’à l’extérieur 
de l’ONU. Le départ de dizaines 
de délégations, les protesta-
tions dans l’hémicycle et les 
manifestations à New York ont 
marqué une intervention consa-
crée principalement à la défense 
de la politique de l’occupation 
sioniste face aux accusations et 
critiques internationales liées à 
la guerre menée contre les 
Palestiniens à Ghaza. 

M. Seghilani
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QUESTION SAHRAOUIE  

La RASD déconstruit le récit 
marocain à l’ONU  

L a République arabe sahraouie démo-
cratique (RASD) a vivement dénoncé, 
jeudi, le discours, prononcé la veille, 

par le ministre des Affaires étrangères de l’oc-
cupant marocain devant la 81e session de 
l’Assemblée générale des Nations unies, l’ac-
cusant de véhiculer « des mensonges et des 
contrevérités » et de chercher à déformer la 
réalité concernant le statut international de la 
question du Sahara occidental. 

Dans un communiqué rendu public 
depuis Bir Lahlou, le gouvernement sahraoui 
estime que cette intervention s’inscrit dans « 
une pratique habituelle » du régime de l’oc-
cupant marocain visant, selon lui, à détour-
ner l’attention de l’opinion publique intérieu-
re face à une crise structurelle profonde. Le 
gouvernement sahraoui a notamment 
contesté l’interprétation donnée par le 
ministre de l’occupant marocain à la résolu-
tion 2797 du Conseil de sécurité. Il affirme 
que cette résolution n’a reconnu aucune « 
souveraineté » de l’occupant marocain sur le 
Sahara occidental et n’a pas établi que la pro-
position de l’occupant marocain constitue « 
l’unique base » d’un règlement de la ques-
tion. La partie sahraouie rappelle également 
que le Conseil de sécurité a réaffirmé la 
nécessité d’un règlement conforme aux buts 
et principes de la Charte des Nations unies, 
acceptable par les deux parties et garantis-
sant le droit du peuple du Sahara occidental 

à l’autodétermination. Le communiqué 
revient, par ailleurs, sur la rupture du cessez-
le-feu intervenue le 13 novembre 2020, attri-
buée par le gouvernement sahraoui aux 
autorités de l’occupant marocain, en s’ap-
puyant sur les rapports du secrétaire général 
des Nations unies. 

 
LE STATUT DE LA QUESTION SAHRAOUIE 

RAPPELÉ 
Le gouvernement de la RASD reproche 

également au ministre de l’occupant maro-
cain de ne pas avoir évoqué la poursuite de 
l’occupation du Sahara occidental, inscrit 
depuis 1963 à l’ordre du jour de l’Assemblée 
générale et des instances onusiennes compé-
tentes en tant que question de décolonisa-
tion. Il l’accuse également d’avoir passé sous 
silence ce qu’il présente comme des pra-
tiques de l’occupant marocain menaçant la 
sécurité et la stabilité régionales et interna-
tionales, notamment à travers le trafic de stu-
péfiants ainsi que le soutien et le finance-
ment de groupes terroristes transfrontaliers 
et de réseaux de criminalité organisée. Le 
communiqué critique en outre les alliances 
internationales de l’occupant marocain, que 
les autorités sahraouies considèrent comme 
contribuant aux tensions régionales. Il 
dénonce également les conditions socio-éco-
nomiques dans les territoires contrôlés par 
l’occupant marocain, évoquant la pauvreté, 

les privations et les atteintes aux droits et à la 
dignité des citoyens.  

 
LA CANDIDATURE DE L’OCCUPANT 

MAROCAIN AU CONSEIL DE SÉCURITÉ 
CONTESTÉE 

La République sahraouie s’est également 
opposée à l’annonce de la candidature de 
l’occupant marocain à un siège de membre 
non permanent du Conseil de sécurité pour 
la période 2028-2029. Selon le gouverne-
ment sahraoui, un État qui, d’après sa lecture 
de la situation, contrevient aux principes de 
la Charte des Nations unies et poursuit une 
politique d’occupation et d’expansion ne dis-
poserait pas, sur les plans politique et juri-
dique, de la légitimité nécessaire pour siéger 
au sein de l’organe chargé du maintien de la 
paix et de la sécurité internationales. En 
conclusion, le gouvernement sahraoui réaf-
firme que le droit du peuple sahraoui à l’auto-
détermination et à l’indépendance constitue, 
selon lui, un droit « constant et inaliénable ». 
Il affirme également que la RASD constitue 
une réalité nationale, régionale et internatio-
nale « irréversible ». Le communiqué assure 
enfin que le peuple sahraoui entend pour-
suivre sa lutte pour « la liberté et l’indépen-
dance » et pour le rétablissement de sa sou-
veraineté sur l’ensemble du territoire reven-
diqué par la République sahraouie.  

M. S.
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Pour désengorger ses 
infrastructures 

maritimes actuelles et 
dynamiser l'économie 
de sa façade ouest, la 

wilaya de Mostaganem 
projette la construction 

d'un nouveau pôle 
portuaire dans la 

commune de Stidia. 
Une commission de 

terrain a d'ores et déjà 
entamé l'évaluation du 

site. 
 

S ur instruction du wali de 
Mostaganem, Ahmed 
Boudouh, une commis-

sion technique a récemment 
inspecté la commune de Stidia 
afin de sélectionner l'emplace-
ment de cette future infra-
structure dédiée à la pêche et 
à la plaisance. Lors de cette 
première sortie, les experts ont 
examiné la situation foncière 
du site proposé, ses caractéris-
tiques naturelles et tech-
niques, ainsi que les possibili-
tés de raccordement aux diffé-
rents réseaux. Les conditions 
d'accès, la sécurité et la stricte 
préservation de l'environne-
ment marin ont également été 

placées au cœur des exigences 
pour garantir une exploitation 
optimale de cet espace côtier. 

Ce futur aménagement 
portuaire répond à une néces-
sité opérationnelle majeure : 
réduire la pression qui pèse 
actuellement sur les ports de 
Sidi-Lakhdar et de Salamandre.  

Il permettra par la même 
occasion de soulager le port 
commercial de Mostaganem, 
dont la vocation a été récem-
ment renforcée et recentrée 

sur les opérations d'import-
export des entreprises 
publiques, conformément aux 
décisions du président de la 
République, Abdelmadjid Teb-
boune. 

Au-delà de son rôle de 
délestage, le port de Stidia est 
pensé comme un atout straté-
gique destiné à transformer le 
littoral ouest de la wilaya. Les 
services de la wilaya ambition-
nent d'y créer un nouveau 
pôle d'attractivité capable de 

capter les investisseurs, les 
opérateurs économiques et 
d'offrir des infrastructures 
modernes aux professionnels 
de la mer. Ce développement 
s'inscrit dans une approche 
globale de valorisation de la 
façade maritime, avec pour 
objectif d'y implanter des pro-
jets d'aquaculture, de stimuler 
les activités de loisirs nau-
tiques et de consolider, à 
terme, les fondations de l'éco-
nomie bleue dans la région. 

MÉDÉA.  KSAR-EL-BOUKHARI     
Campagne de curage 
et de nettoyage 
du réseau 
d’assainissement  

U ne vaste campagne de curage et 
de nettoyage du réseau d’assainis-

sement et de collecte des eaux plu-
viales est en cours, depuis plusieurs 
semaines, à travers les principales 
agglomérations urbaines des wilayas 
de Médéa et Ksar-el-Boukhari, nouvel-
lement créée, a-t-on appris, jeudi, 
auprès de l’antenne locale de l’Office 
national d’assainissement (ONA). Enta-
mée dans le cadre de la mise en œuvre 
du dispositif de prévention contre les 
crues hivernales, cette campagne vise 
à prémunir les zones d’habitations 
contre les risques de débordement des 
cours d’eau en cas de fortes précipita-
tions, a-t-on fait savoir. Plusieurs 
équipes sont mobilisées depuis le mois 
de juillet passé dans le cadre de ce dis-
positif préventif, appelé à optimiser la 
sécurité des populations résidant à 
proximité des oueds, ainsi que des rési-
dents des cités et des quartiers en cas 
d'infiltrations des eaux de pluie, a-t-on 
ajouté. En plus des opérations de net-
toyage du réseau d’assainissement 
domestique, des travaux de curage des 
collecteurs d'eaux pluviales et des 
canaux d’évacuation ont été engagés 
dans certaines zones d’habitation tra-
versées par des cours d’eau, comme 
Beni-Slimane, Seghouane, Tlet-Douair, 
Ksar-el-Boukhari et Harbil, a-t-on indi-
qué. Selon l’antenne locale de l’office 
national de l’assainissement, pas moins 
de 1107 interventions ont été effec-
tuées dans de nombreuses communes 
de Médéa et de Ksar-el-Boukhari, entre 
les mois de juillet et septembre cou-
rant. Plus de 37.000 kilomètres de 
réseau ont fait l’objet de travaux de 
nettoyage et de curage dans le cadre 
de cette campagne préventive qui s’est 
soldée, à ce jour, par la collecte et 
l’évacuation de dizaines de tonnes de 
terres et de résidus domestiques qui 
s’étaient accumulés dans les conduites 
et les collecteurs des eaux usées et plu-
viales, a-t-on noté. 

 

TIPASA.  PÊCHE ET 
AQUACULTURE     
L’EFTPA  
de Cherchell lance 
des journées 
d’information 

L ’Ecole de formation technique en 
pêche et aquaculture (EFTPA) de 

Cherchell (Tipasa) a organisé, jeudi, des 
journées d’information sur les opportu-
nités de formation qu’elle propose, en 
prévision de leur lancement en octobre 
prochain. Cette initiative vise à faire 
connaître les principales offres de for-
mation de l’établissement auprès des 
professionnels des ports de la wilaya 
de Tipasa. A cet effet, l’équipe pédago-
gique mènera durant toute une semai-
ne, des sorties de terrain dans les diffé-
rents ports de pêche afin de présenter 
les formations disponibles, a indiqué à 
l’APS le directeur de l’école, Mustapha 
Ralem Ahmed. Selon un programme 
préétabli, l’équipe visitera l’ensemble 
des ports de pêche de la wilaya, de 
Bouharoun à l’Est à Gouraya à l’Ouest, 
pour présenter les opportunités de for-
mation assurées dans les domaines de 
la pêche, de l’aquaculture et de la 
mécanique navale, ainsi que les condi-
tions d’accès aux différentes spéciali-
tés. L’établissement propose une for-
mation initiale dans quatre spécialités, 
soit marin qualifié, conduite des 
moteurs des navires de pêche, électri-
cien-moteur et agent et technicien en 
aquaculture.
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MOSTAGANEM. LITTORAL DE STIDIA 

Un nouveau port de pêche  
et de plaisance en projet

NAÂMA.  NOUVELLES CITÉS D’HABITATION    
Inauguration de six établissements scolaires 

L e Secrétaire général chargé de la 
gestion des affaires de la wilaya de 
Nâama, Messaoud Boulaaras, a 

supervisé, jeudi, l’inauguration de six nou-
velles infrastructures éducatives dans plu-
sieurs communes de la wilaya, dans le 
cadre du renforcement des établisse-
ments scolaires, afin de répondre aux 
besoins des nouveaux quartiers, a-t-on 
appris auprès des services de la wilaya. 
L’opération d’inauguration a concerné 
des établissements scolaires modernes 
destinés à améliorer les conditions de sco-
larisation des élèves, à contribuer à l’amé-
lioration de la qualité de l’enseignement 
et à accompagner l’expansion urbaine 
que connaissent les différentes villes de la 
wilaya. Il s’agit notamment de l’école pri-
maire "Khidi-Tayeb", du collège "Rajaa-
Mohamed " et du lycée " Allali Boudkhil", 
situés dans le quartier des 1.599 loge-
ments intégrés, toutes formules confon-

dues, sur la route d’Aïn-Benkhelil, dans la 
commune de Nâama, a précisé la même 
source. Le secteur de l’éducation a égale-
ment été renforcé dans le village de 
Kalâat-Cheikh Bouâmama, dans la com-
mune de Moghrar, avec la mise en service 
de l’école primaire "Chahid Cherkaoui 
Bachir ". Dans la commune d’El-Biodh, une 
école primaire portant le nom du défunt 
moudjahid "Kaddour Boumelha " est éga-
lement entrée en service dans le quartier 
des lotissements sociaux.  

A Mécheria, un collège baptisé du nom 
du moudjahid "Djelouli Abdelhakem" a, 
quant à lui, été inauguré dans le quartier 
El Feth. A cette occasion, M. Messaoud 
Boulaaras a indiqué que la mise en service 
de ces nouvelles infrastructures s’inscrit 
dans le cadre des efforts visant à renforcer 
les capacités d’accueil dans les nouveaux 
quartiers et à accompagner la réalisation 
des infrastructures éducatives, ainsi que 

des différents autres équipements néces-
saires, parallèlement à la mise en œuvre 
des importants programmes de loge-
ments en cours dans les différentes 
régions de la wilaya.  

Le même responsable a exhorté les res-
ponsables du secteur de l’éducation dans 
la wilaya à veiller au bon fonctionnement 
de ces établissements, réalisés conformé-
ment à des normes de haute qualité et 
dotés d’équipements pédagogiques et 
scientifiques permettant aux élèves d’étu-
dier dans des conditions confortables et 
favorables à la concentration. Il convient 
de signaler que les nouvelles écoles pri-
maires réceptionnées disposent de can-
tines scolaires équipés de matériels et 
d’équipements de cuisine les plus 
modernes, ainsi que de salles adaptées et 
ornés de tableaux artistiques, afin d’assu-
rer la distribution de repas chauds dans 
des conditions sanitaires appropriées. 

MASCARA. ADE 
Vaste opération de réparation sur la conduite 

principale du MAO

U ne campagne régiona-
le de réparation des 
fuites d’eau enregis-

trées sur la principale conduite 
d’adduction du système de 
transfert Mostaganem-Arzew-
Oran (MAO), alimentant le 
couloir de Mohammadia, a 
débuté, jeudi dans la wilaya de 
Mascara, a indiqué l’Unité de 
l’Algérienne des Eaux (ADE). 
Cette campagne, initiée par la 
Direction générale de l’ADE, en 
coordination avec les autorités 
de la wilaya, mobilise plus de 
20 agents répartis entre des 
équipes techniques relevant 
des unités de l’entreprise des 
wilayas de Mascara, Tiaret et 
Mostaganem, a précisé la 

même source à l’APS. S’étalant 
sur cinq jours, l’opération vise 
à réparer les importantes 
fuites d’eau constatées sur la 
principale conduite d’adduc-
tion du système de transfert 
MAO, qui alimente le couloir 
de Mohammadia.  

Ce système comprend les 
communes de Mohammadia, 
Sidi- Abdelmoumen, Macta-
Douz, El-Ghomri et Sedjrara, 
souligne-t-on. Cette cam-
pagne a pour objectif d’amé-
liorer l’alimentation en eau 
potable du couloir de Moham-
madia relevant du système de 
transfert MAO, qui regroupe 
cinq communes, ainsi que de 
préserver cette ressource vita-

le en réduisant les pertes d’eau 
et de mettre fin aux perturba-
tions enregistrées dans l’ap-
provisionnement en eau 
potable dans cette zone.  

Elle s’inscrit également 
dans le cadre du renforcement 
de la coopération entre les dif-
férentes unités de l’ADE à tra-
vers le pays dans le domaine 
de la lutte contre les fuites 
d’eau sur les principales 
conduites d’adduction du sys-
tème de transfert MAO, a fait 
savoir la même source. Il est à 
rappeler que la Direction 
générale de l’ADE a organisé, 
récemment, une campagne 
similaire dans la wilaya, por-
tant sur la principale conduite 

d’adduction du système de 
transfert MAO alimentant le 
couloir de Sig. Par ailleurs, une 
vaste campagne de réparation 
des fuites d’eau sur les réseaux 
urbains de distribution d’eau 
potable à travers les diffé-
rentes communes de la wilaya 
devra être lancée prochaine-
ment.  

Cette opération s’inscrit 
dans le cadre des efforts de 
l’Unité de l’Algérienne des 
Eaux visant à améliorer l’ap-
provisionnement en eau 
potable dans la région et à 
récupérer des quantités 
importantes d’eau actuelle-
ment perdues, selon la même 
source.
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Forte de l'intégration de plus 
de 6 000 nouveaux bacheliers, 

l’Université Akli Mohand 
Oulhadj (UAMO) de Bouira 

amorce une étape décisive de 
son évolution.  

 

A vec la réception imminente de 
nouvelles infrastructures, l'ouver-
ture de filières de pointe et des 

projets d'envergure dans le domaine de la 
santé et de la recherche, le pôle universi-
taire consolide son assise régionale et ses 
ambitions internationales. La rentrée uni-
versitaire s'annonce sous les meilleurs aus-
pices à Bouira. D’ici la fin du mois d’oc-
tobre prochain, le nouveau pôle universi-
taire de l’UAMO réceptionnera pas moins 
de 2 000 nouvelles places pédagogiques. 
Ce projet majeur, lancé en 2024 et doté 
d'une enveloppe dépassant le milliard de 
dinars, entre dans sa phase d'achèvement. 
Selon le recteur de l'établissement, Ali Lar-
guet, cette extension était très attendue 
puisqu'elle permettra de résorber efficace-
ment la surcharge qui pesait sur les salles 
actuelles. L'amélioration du cadre de vie 
étudiant se poursuivra avec la livraison, 
prévue avant la fin de l’année 2026, d’une 
piscine semi-olympique et d’une salle 
omnisports.Sur le plan académique, l'uni-
versité de Bouira diversifie son offre de for-
mation pour répondre aux besoins 
concrets de la société.  

Cette année est notamment marquée 
par l'ouverture d'une annexe de l’École 
normale supérieure (ENS), fruit d'un parte-
nariat avec la direction de l’éducation 
nationale. La première promotion y a déjà 
fait sa rentrée afin de pallier le déficit d'en-
seignants dans la région. L'UAMO voit 
encore plus loin : l'administration travaille 

activement à l'ouverture d'une annexe de 
la Faculté de médecine d’Alger pour ren-
forcer la prise en charge médicale au sein 
de la wilaya.   

L'innovation est également au rendez-
vous pour cette année 2026-2027 avec l'in-
tégration d'un Master en intelligence artifi-
cielle (IA), marquant la volonté de l'institu-
tion de s'arrimer aux mutations scienti-
fiques mondiales. 

L'axe de la recherche scientifique béné-
ficie lui aussi d'une impulsion majeure. Un 
vaste projet de réalisation de quinze labo-
ratoires de recherche touche à sa fin, avec 

une inauguration programmée pour le 
mois de juillet 2027 afin de doter le pôle 
d'une envergure nationale et internationa-
le. Pour accompagner cette dynamique et 
encadrer les quelque 24 000 étudiants ins-
crits au total cette année, l'université s'ap-
puie sur un corps professoral solide com-
posé de 873 enseignants permanents, 
épaulés par près de 400 vacataires.  

Autant d'initiatives qui, comme s'en 
félicite le recteur Ali Larguet, permettent à 
l'Université de Bouira de s'imposer comme 
un acteur prépondérant du développe-
ment socioéconomique de la wilaya.

DJELFA. PROJET 
D’ÉLARGISSEMENT ET DE 
MODERNISATION DE LA RN1     
Mise en service 
d’un tronçon  
L es autorités locales de la wilaya de 

Djelfa ont mis en service un tron-
çon de 10 kilomètres du projet d’élar-
gissement et de modernisation de la 
Route nationale RN1, dans sa partie 
reliant Hassi Bahbah au chef-lieu de 
wilaya, a-t-on appris jeudi auprès de la 
Direction des travaux publics. Selon le 
directeur du secteur, Adel Lachhab, ce 
tronçon de 10 km, aménagé sur une 
seule voie en direction de Hassi Bah-
bah, a été ouvert à la circulation mer-
credi. Le projet de modernisation et 
d’élargissement concerne un linéaire 
global de 50 kilomètres. Une envelop-
pe de plus de 6 milliards de DA a été 
affectée à cette partie du projet reliant 
la zone d’El-Mesrane à l’aggloméra-
tion d’El-Baraka, dans le cadre du pro-
gramme complémentaire de dévelop-
pement, selon le même responsable.  

 

BLIDA. INCENDIES DE FORÊT      
Poursuite  
de l’opération 
d’indemnisation 
des personnes 
touchées  
L ’opération d’indemnisation des 

professionnels du secteur agricole 
touchés par les incendies de forêt 
ayant affecté la wilaya de Blida durant 
les mois de juillet et août derniers 
s’est poursuivie jeudi au siège de la 
Direction des services agricoles (DSA). 
Dans ce cadre, la directrice par intérim 
du secteur, Hadjira Belgherbi, a super-
visé la distribution de 356 ruches au 
profit de 16 apiculteurs des daïras de 
Bougara et Bouinan, dans le cadre du 
dispositif d’indemnisation décidé par 
le président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, pour aider les 
sinistrés à reprendre leurs activités. 
Mme Belgherbi a indiqué à l’APS qu’il 
s’agissait de la 2e opération du genre, 
après celle ayant profité aux éleveurs 
avicoles des deux daïras, précisant 
que l’indemnisation se poursuivra au 
profit des autres personnes touchées. 
Elle a ajouté que les indemnisations 
concernent les agriculteurs et les éle-
veurs ayant accusé des pertes dans le 
cheptel, les arbres fruitiers ainsi que 
les équipements de production ani-
male et végétale, au niveau des com-
munes de Bouinan, Bougara et Mef-
tah. Les bénéficiaires des ruches ont 
exprimé leur satisfaction, soulignant 
que cette opération contribuera à 
atténuer les pertes occasionnées par 
les incendies et les aidera à reprendre 
leur activité et à reconstruire leurs 
projets.

Ph
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Réception fin octobre de 2000 
nouvelles places pédagogiques 

U ne trentaine d’arti-
sans prennent part 
à la manifestation 

organisée à Constantine à 
l’occasion de la Journée 
mondiale du tourisme (27 
septembre), placée cette 
année sous le thème "Le 
numérique et l’intelligence 
artificielle pour repenser le 
tourisme", ouverte jeudi 
après-midi au palais 
Ahmed-Bey de Constanti-
ne, a indiqué le directeur 
de la Chambre de l’artisa-
nat et des métiers (CAM), 
Abdelghani Sifer.  Organi-
sée par la Direction du tou-
risme et de l’artisanat, en 
coordination avec la CAM 
et le musée public national 
des arts et expressions cul-
turelles traditionnelle 
Ahmed Bey, la manifesta-
tion, qui se poursuivra jus-
qu’au 28 septembre, réunit 
différents acteurs du sec-

teur touristique et artisa-
nal, notamment des arti-
sans, des agences de 
voyages, des établisse-
ments hôteliers et de res-
tauration, ainsi que 
d’autres professionnels 
concernés, selon le même 
responsable.  Selon M. 
Sifer, les artisans partici-
pants exercent dans plu-
sieurs spécialités caractéris-
tiques du patrimoine arti-
sanal constantinois, 
notamment la dinanderie, 
la broderie traditionnelle, 
la poterie et la céramique, 
la bijouterie traditionnelle, 
ainsi que la confection 
d’habits et d’articles tradi-
tionnels et autres spéciali-
tés culinaires. Leurs créa-
tions permettent de mettre 
en valeur la richesse du 
patrimoine matériel et les 
savoir-faire transmis à tra-
vers les générations, a esti-

mé le même responsable. 
L’exposition constitue éga-
lement un espace de pro-
motion des produits et 
savoir-faire locaux, tout en 
offrant aux visiteurs l’occa-
sion de découvrir diffé-
rentes facettes du patri-
moine touristique, culturel 
et artisanal de Constantine, 
particulièrement auprès 
des visiteurs nationaux et 
étrangers, a-t -il souligné. 
Par ailleurs, un forum intel-
lectuel consacré au "touris-
me numérique et durable", 
autour d’une stratégie 
numérique visant à renfor-
cer la destination nationa-
le, est prévu le 27 sep-
tembre avec la participa-
tion d’universitaires et de 
professionnels des secteurs 
du tourisme et de l’artisa-
nat, a fait savoir le directri-
ce du musée Ahmed-Bey, 
Mme Meriem Guebaillia. 

CONSTANTINE.  JOURNÉE MONDIALE DU TOURISME  

Une trentaine d’artisans 
participent aux festivités

U ne convention de coopération a 
récemment été signée, dans la 
wilaya de Khenchela, entre la 

direction de la formation et de l'enseigne-
ment professionnels et celle des œuvres 
universitaires, a indiqué, jeudi, le directeur 
des œuvres universitaires, Elyas Merdaci. 
Le même responsable a précisé à l’APS 
qu’aux termes de cette convention, 
signée pas ses soins et par le directeur de 
la formation et d’enseignement profes-
sionnels, Abdelouahab Hadji, la direction 
des œuvres universitaires "assurera le 
transport des stagiaires des centres de for-
mation professionnelle sur le territoire de 
la wilaya de Khenchela". 

Il a ajouté que la cérémonie de signatu-
re de la convention, organisée en début 
de semaine au siège de la direction des 
œuvres universitaires, a offert "l’occasion 
de concrétiser l'importance du travail 
commun et de l'union des efforts entre les 
deux directions afin de garantir de 
meilleures conditions aux stagiaires et de 
les accompagner tout au long de leur par-
cours de formation".  

M. Merdaci a souligné que l'objectif de 
la convention est de "permettre aux sta-
giaires et aux apprentis de bénéficier 
régulièrement du réseau et du parc de 
transport universitaire afin de leur épar-
gner de fastidieux déplacements pour 

rejoindre leurs établissements". Il a égale-
ment ajouté que cette convention "s'ins-
crit dans le cadre de la mise en œuvre des 
orientations décidées par les deux sec-
teurs, notamment en ce qui concerne la 
fourniture de conditions appropriées aux 
stagiaires".  

Pour M. Merdaci, "il est important de 
poursuivre la coordination et la consulta-
tion, et de travailler à la mise en œuvre sur 
le terrain des clauses de la convention afin 
de garantir une utilisation optimale des 
ressources disponibles et de consolider le 
principe de coopération institutionnelle 
au service de la jeunesse, tout en soute-
nant le parcours de formation.  

KHENCHELA. DIRECTION DE LA FORMATION PROFESSIONNELLE 
Signature d'une convention de coopération  

avec des œuvres universitaires 

ORAN. ZONES ÉPARSES  
Caravane médicale 
pour le dépistage 
visuel au profit 
des enfants  
L a Direction de la santé et de la 

population (DSP) d’Oran prévoit de 
lancer une caravane médicale spéciali-
sée en ophtalmologie au profit des 
enfants des zones éparses, des villages 
et des hameaux, afin de permettre le 
dépistage précoce des troubles visuels 
et de rapprocher les services de dépis-
tage et de prise en charge sanitaire des 
populations rencontrant des difficultés 
d’accès aux structures spécialisées, a-t-
on appris auprès des organisateurs. Le 
chef du service de la prévention à la 
DSP d’Oran, Youssef Boukhari, a indi-
qué que cette initiative devrait être lan-
cée dans les prochaines semaines et se 
poursuivre durant toute l’année scolai-
re, dans le but d’élargir la couverture 
sanitaire et d’améliorer la prise en char-
ge des enfants résidant loin des centres 
urbains. Un bus médical équipé de 
matériel spécialisé en ophtalmologie 
sera mobilisé dans le cadre de cette 
caravane, avec la participation de 
médecins spécialistes, de bénévoles et 
d’opticiens. Il permettra d’effectuer des 
examens, de dépister les cas de baisse 
ou de diminution de l’acuité visuelle et 
de fournir, selon les cas, des lunettes 
médicales gratuitement. Des acces-
soires nécessaires au montage des 
lunettes, notamment les montures, 
seront également disponibles. Le choix 
des montures et leur montage seront 
effectués le même jour, permettant 
ainsi aux enfants concernés de repartir 
directement équipés de leurs lunettes. 
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ENVIRONNEMENT URBAIN 

Le volume des déchets explose 
Une étude britannique récente 

montre que la production de 
déchets augmente plus vite que 

les capacités de gestion. Les 
volumes explosent : 2,6 milliards 

de tonnes de déchets 
municipaux en 2022 et 3,9 

milliards attendus en 2050.  
 

C ette hausse reflète l’urbanisation, la 
croissance démographique et la 
consommation, qui redessinent les 

flux matériels à l’échelle mondiale. La part de 
déchets mal gérés baisse de 30% à 20%, mais 
les volumes restent stables autour de 760 
millions de tonnes. Concrètement, brûlage, 
dépôts sauvages et rejets dans les milieux 
persistent, surtout dans les pays du Sud où 
les services restent incomplets. Environ 2 
milliards d’habitants n’ont pas accès à une 
collecte formelle. Ils gèrent eux-mêmes leurs 
déchets, souvent par brûlage à ciel ouvert. 
Ces pratiques diffusent des polluants 
toxiques et dégradent l’air, l’eau et les éco-
systèmes locaux. Gérer une tonne coûte 40 à 
45 dollars dans les pays pauvres, plus de 200 
dans les pays riches. Pourtant, la dépense 
publique reste inférieure à 0,15% du PIB dans 
de nombreux pays, bien en dessous des 
besoins. Le système mondial repose sur un 
déficit d’investissement. En 2022, la gestion 
des déchets coûte 250 milliards de dollars, 
contre 426 milliards attendus en 2050. Les 

pays à revenu faible et intermédiaire devront 
investir des centaines de milliards supplé-
mentaires. L’absence de gestion déplace les 
coûts : pollution, maladies, baisse de la 
valeur foncière ou impacts sur le tourisme et 
l’agriculture. Les déchets deviennent un fac-
teur structurant des inégalités territoriales et 
des vulnérabilités socio-environnementales. 
Sans accélération des investissements, les 
volumes mal gérés resteront élevés et conti-
nueront de dégrader les territoires.  

À Johannesburg, en Afrique du sud, cer-
taines décharges municipales ont atteint leur 
capacité maximum et ont été contraintes de 
fermer leurs portes. Cette situation a laissé 
aux camions de collecte deux choix : déver-
ser des déchets à leurs abords créant de mul-
tiples décharges informelles ou ne pas effec-
tuer les collectes pour éviter d'encombrer les 
rues. Certains habitants ont déclaré que leurs 
ordures n’avaient pas été ramassées depuis 
près de quatre semaines. « Les jeunes 
enfants ne peuvent tout simplement pas 
être en bonne santé en vivant dans cet envi-
ronnement.  

En tant que parents, cela nous fait mal de 
vivre dans ces conditions. À mon avis, notre 
quartier ne serait pas aussi sale si seulement 
la communauté se mobilisait. Nous aurions 
pu mettre 20 rands chacun et engager quel-
qu’un avec une camionnette pour ramasser 
tous les déchets. Si nous réduisons les 
déchets, cela améliorera la santé de nos 
enfants. », a expliqué Linda Makole, habitan-
te du quartier. La Johannesburg Crisis Allian-
ce a imputé ces perturbations à des conflits 
sociaux, à des contraintes financières et au 
vieillissement de la flotte de véhicules. Le 
manque de fiabilité du service de collecte 
des déchets a stimulé la demande de trans-

porteurs informels. Pikitup, l’entreprise 
municipale de gestion des déchets, a recensé 
plus de 2 000 points noirs de décharges sau-
vages et alloué 115 millions de rands (6,4 mil-
lions de dollars) pour l’exercice 2025/26 afin 
de s’attaquer au problème. « Depuis 
décembre de l’année dernière, c’est-à-dire 
depuis 2025, soit depuis quelques mois 
maintenant, les ordures ne sont plus ramas-
sées à temps, et ce n’est pas seulement à 
cause de camions en panne ou de grèves qui 
surviennent de manière sporadique.  

Et aujourd’hui, à cause de la mauvaise 
gestion, de l’absence de véritable planifica-
tion à long terme et d’une approche proacti-
ve pour tenter de gérer les déchets, nous, 
citoyens et habitants, en payons le prix, car 
les ordures ne sont pas ramassées à temps. », 
a indiqué Devon Steenkamp, conseiller 
municipal. Le problème croissant des 
déchets à Johannesburg reflète un défi plus 
large à l’échelle de l’Afrique. Des villes en 
pleine expansion, notamment Lagos, Dakar 
et Accra, produisent des déchets à un rythme 
bien plus rapide que ce que de nombreuses 
municipalités sont capables de collecter, de 
recycler ou d’éliminer en toute sécurité. 

LE SAVIEZ-VOUS ? 

E ntre 2014 et 2023, le niveau moyen 

des mers a augmenté de 4,7 milli-

mètres par an et en 2024, la hausse a 

atteint un record de 5,9 millimètres. En 

cause : la fonte des glaciers et des calottes 

glaciaires, ainsi que la dilatation de l’eau 

sous l’effet du réchauffement climatique 

provoqué par les activités humaines. 

TANZANIE 
Menaces liées 
à l’élévation 

du niveau de la mer 

L e 24 septembre, les dirigeants du monde 
entier se sont réunis au siège de l’ONU, à 

New York, pour une réunion de haut niveau 
consacrée aux menaces liées à l’élévation du 
niveau de la mer.   Sur la côte tanzanienne, 
l’océan Indien remonte toujours plus loin 
dans les terres. Les cocotiers dépérissent, les 
poissons se déplacent et les mangroves 
gagnent du terrain, poussant certains habi-
tants à envisager le départ. Autrefois, ses 
arbres en produisaient environ 5 000. 
Aujourd’hui, une récolte en rapporte moins 
du tiers. « Et elles sont beaucoup plus petites 
qu’avant », raconte cet agriculteur de Panga-
ni, sur la côte nord-est de la Tanzanie, là où le 
fleuve du même nom se jette dans l’océan 
Indien. Ici, l’eau de mer a remonté le fleuve 
sur environ huit kilomètres, selon le Pro-
gramme des Nations unies pour l’environne-
ment (PNUE), apportant du sel dans des 
champs qui faisaient autrefois vivre les agri-
culteurs installés sur ses rives. Par endroits, 
les mangroves progressent avec elle. Pour M. 
Steven, elles marquent désormais une fron-
tière. « Toutes les personnes qui vivent le 
long des berges où poussent désormais des 
mangroves devraient recevoir des aides afin 
de pouvoir s’installer ailleurs », estime-t-il. « 
Ces zones ont déjà été envahies par les man-
groves ». Dans cette ville historique de faible 
altitude, l’élévation du niveau de la mer ne se 
mesure pas seulement en millimètres. Elle se 
lit dans la diminution des récoltes, le sel qui 
imprègne les sols et les poissons qui déser-
tent leurs anciens habitats. Iddi Hashimu Iddi 
en observe les effets sur ses propres coco-
tiers. « Les troncs étaient beaucoup plus 
épais et les arbres en bien meilleure santé », 
raconte-t-il. « Mais l’élévation du niveau de la 
mer les a affectés. Le sel a pénétré loin à l’in-
térieur des terres, les rendements ont chuté, 
les arbres dépérissent et beaucoup meurent. 
Nos revenus ont également diminué ». Pour 
les familles, les conséquences dépassent les 
seules récoltes. « Nous dépendions de la cul-
ture de la noix de coco pour vivre, assurer 
l’éducation de nos enfants et remplir nos 
obligations sociales », poursuit-il. « Aujour-
d’hui, les conséquences de l’élévation du 
niveau de la mer nous confrontent à des dif-
ficultés considérables ». La géographie du 
commerce de la noix de coco commence dès 
lors à changer. Haroub Selemani, agriculteur 
et commerçant, constate que les plus beaux 
fruits viennent désormais des hauteurs. « 
Pour ceux d’entre nous qui vivent entre 
Matakani et Jasini, il n’y a plus de belles noix 
de coco », dit-il. « Si vous en voulez de 
grosses, il faut aller dans des endroits 
comme Mafisi ou Mseko, et plus haut encore 
». La progression des mangroves pose un 
autre problème. Elles colonisent des terrains 
où poussaient autrefois les cocotiers mais 
sont protégées par la législation tanzanien-
ne. Les agriculteurs ne peuvent donc pas 
simplement les arracher. « Selon la régle-
mentation gouvernementale, les mangroves 
et les cocotiers doivent se faire concurrence, 
et celui qui survit reste en place », résume 
Iddi Hashimu Iddi. « Mais si un propriétaire 
coupe des mangroves, cela devient une 
infraction grave, car il enfreint la loi ». 

INFO 
AFRIQUE DU SUD 

Accélération de la décarbonation 

L es sociétés minières sud-africaines accélèrent leurs investissements dans les énergies 
renouvelables afin de diversifier leurs sources d’approvisionnement, de réduire leurs 
coûts et d’atteindre leurs objectifs de décarbonation, marquant un tournant après 

des décennies de dépendance vis-à-vis de la compagnie publique Eskom. Toutefois, les diri-
geants affirment que la charge de base fournie par Eskom restera une composante essen-
tielle de l’équation énergétique pendant encore des années, malgré la montée en puissan-
ce des énergies renouvelables. L’Afrique du Sud génère actuellement plus de 80 % de son 
électricité à partir du charbon, les énergies renouvelables n’en représentant qu’environ 10 
%. Les producteurs de charbon s’efforcent également d’accroître l’utilisation des énergies 
renouvelables. Exxaro Resources poursuit la croissance de ses revenus via sa filiale d’énergie 
renouvelable, Cennergi, qui exploite actuellement 297 MW de capacité et dispose d’un 
pipeline à court terme de 593 MW. Le groupe vise une capacité installée nette de 1 600 MW 
d’ici 2030, dans le cadre d’un plan plus large visant à réduire les émissions de Scope 1 et 
Scope 2 – celles produites directement par l’entreprise et celles issues de l’énergie achetée 
– de 40 % d’ici 2030 et de 70 % d’ici 2040, pour atteindre la neutralité carbone d’ici 2050. 
Exxaro a indiqué qu’une centrale solaire de 68 MW a réduit de 30 % la dépendance de sa 
mine de charbon phare, Grootegeluk, vis-à-vis du réseau national, permettant à l’entreprise 
d’économiser 100 millions de rands (6,25 millions de dollars) par an en coûts d’électricité et 
de réduire les émissions de Scope 2 de 22 %. 

NIGERIA 
300 millions de dollars 
pour les énergies 
renouvelables 
L e Nigeria a lancé la phase commercia-

le d’un fonds de 300 millions de dol-
lars consacré aux énergies renouvelables 
décentralisées. Porté par la Nigeria Sove-
reign Investment Authority (NSIA) avec 
plusieurs partenaires internationaux, ce 
mécanisme doit mobiliser des capitaux 
publics et privés afin de financer notam-
ment des mini-réseaux et des installa-
tions solaires autonomes. La Banque 
mondiale apporte une première contribu-
tion de 25 millions de dollars. Le Nigeria 
engage le déploiement financier de son 
Distributed Renewable Energy Fund (DRE 
Fund), après une phase consacrée à sa 
structuration. Doté d’un objectif de 300 
millions de dollars, le fonds vise à faciliter 
le financement de projets capables d’ali-
menter en électricité des ménages et des 
entreprises insuffisamment desservis par 
les infrastructures conventionnelles. Le 
dispositif réunit la NSIA, le fonds panafri-
cain Africa50 et Sustainable Energy for All 
(SEforALL). Il doit soutenir des solutions 
de production décentralisée, notamment 
les mini-réseaux électriques et les sys-
tèmes solaires autonomes. Le principe 
repose sur l’association de ressources 
publiques, de financements de dévelop-
pement et de capitaux privés. Ce monta-
ge doit permettre aux développeurs de 
projets d’accéder à des ressources de 
long terme, l’un des principaux obstacles 
au financement des installations élec-
triques décentralisées. Le choix des infra-
structures décentralisées répond aux dif-
ficultés rencontrées par les réseaux élec-
triques classiques dans la desserte de cer-
taines zones. 

Repéré pour vous 

L e transport génère près d’un quart 

des émissions mondiales de CO2 liées 

à l’énergie. Miser sur l’électrique, les 

transports publics et des villes limitant les 

déplacements permettrait de réduire ces 

émissions de 3,2 milliards de tonnes par an, 

selon le Programme des Nations unies pour 

l'environnement  

Vendredi 25 - samedi 26 septembre 2026
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Le rajeunissement de l’effectif 
de la sélection algérienne se 
confirme au fil des dernières 

convocations. Le 
remplacement de Nabil 

Bentaleb, 31 ans, par Adel 
Bourabaa, âgé de 21 ans, pour 

le rassemblement actuel 
illustre cette tendance vers 
l’intégration de profils plus 

jeunes. 
 

L a liste compte désormais très peu 
de joueurs trentenaires. Rami Ben-
sebaïni, 31 ans, figure parmi les plus 

âgés, tandis que Saâdi Redouani, égale-
ment âgé de 31 ans, a été convoqué cette 
fois-ci. La composition définitive du grou-
pe pourrait toutefois encore évoluer en 
fonction des choix du staff et de la situa-
tion des différents joueurs. 

Derrière les éléments les plus expéri-
mentés, plusieurs cadres affichent encore 
un âge relativement jeune. Ilan Kebbal et 
Ahmed Touba ont 28 ans, alors que Zined-
dine Belaïd, Samir Chergui et Achref 
Abada comptent 27 ans. Amine Gouiri, 
Mohamed Amine Amoura, Malvin Mastel 
et Adem Zorgane sont, eux, âgés de 26 
ans. La sélection actuelle comprend égale-
ment 14 joueurs âgés de 25 ans ou moins. 
Parmi eux figurent Anis Hadj Moussa, Ibra-
him Maza, Farès Chaïbi, Adel Boulbina, 
Rayan Aït-Nouri, Jaouen Hadjam, Ramda-
ne Abdellatif, Sohaib Naïr, Kylian Belaz-
zoug, Adel Aouchiche, Bachir Belloumi, 
Amine Chiakha, Moncef Bekrar et Adel 
Bourabaa. À cette génération présente 
dans le groupe s’ajoutent plusieurs 
joueurs absents pour différentes raisons, 
mais dont l’âge leur permet encore d’envi-
sager une présence durable en sélection. 
C’est notamment le cas de Yacine Titraoui, 
23 ans, Hicham Boudaoui et Nadhir Ben-
bouali, 26 ans, ainsi que Farès Ghedjemis 
et Rafik Belghali, 24 ans. 

Cette évolution de la pyramide des 
âges offre donc au sélectionneur un grou-
pe composé de différentes générations, 

avec des joueurs expérimentés et d’autres 
appelés à prendre progressivement 
davantage de responsabilités.  

L’âge constitue toutefois un indicateur 
parmi d’autres. L’expérience internationa-
le, le temps de jeu, la régularité et la capa-
cité à répondre aux exigences du haut 

niveau restent des facteurs déterminants. 
Les éléments sont donc disponibles. La 
question sera désormais de savoir com-
ment les intégrer et les utiliser afin de 
construire un collectif cohérent et compé-
titif sur la durée. 

Hakim S.

LES JEUNES PRENNENT UNE PLACE CROISSANTE CHEZ L’EN 

Un vent de jeunesse souffle 
sur les Verts
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L e football algérien continue de faire 
parler de lui en Angleterre. L’ailier 
algérien Mohamed Bachir Belloumi 

figure officiellement parmi les candidats 
au titre de joueur du mois de septembre 
2026 en Premier League, une nouvelle 
reconnaissance qui vient récompenser 
son excellent début de saison avec Hull 
City. À 24 ans, l’international algérien s’est 
progressivement imposé comme l’un des 
éléments offensifs à suivre dans le cham-
pionnat anglais. Durant le mois de sep-
tembre, Belloumi a notamment marqué 
les esprits par ses performances face à des 
adversaires de premier plan. 

Le moment fort de ce mois reste sans 
doute son match à Stamford Bridge face à 
Chelsea. L’ailier algérien a inscrit un dou-
blé, permettant à Hull City de repartir avec 
un précieux match nul (2-2) sur la pelouse 
londonienne. 

Cette prestation a confirmé l’influence 
grandissante de Belloumi dans le secteur 
offensif de son équipe. Sa capacité à faire 
la différence dans les rencontres impor-
tantes lui permet désormais de se retrou-
ver en concurrence avec plusieurs joueurs 
reconnus du championnat anglais. 

Quelques jours plus tard, le joueur 

algérien s’est également illustré face à 
Newcastle United, en délivrant une passe 
décisive. Une nouvelle contribution offen-
sive qui vient compléter un mois particu-
lièrement productif pour l’ancien joueur 
du championnat portugais. 

Pour cette distinction mensuelle, Bel-
loumi est en concurrence avec plusieurs 
noms importants du football anglais, 
notamment Alexander Isak, Jeremy Doku, 

Pascal Groß, Charalampos Kostoulas, 
Antoine Semenyo, Jayden Bogle et Kevin 
Schade. 

La présence de l’Algérien dans une 
telle liste constitue déjà un signal fort 
quant à son évolution depuis son arrivée 
en Angleterre. Elle témoigne également 
de l’impact qu’il cherche à avoir dans un 
championnat particulièrement exigeant. 

La récompense du meilleur entraîneur 
du mois de septembre fait elle aussi l’ob-
jet d’une concurrence intéressante. Enzo 
Maresca, Andoni Iraola et Fabian Hürzeler 
figurent parmi les techniciens en lice. 

Hürzeler s’est notamment distingué 
avec Brighton, auteur de larges succès 
contre Arsenal (3-0) et Coventry City (5-0), 
ainsi qu’un match nul contre Leeds (1-1). 
De son côté, Maresca a conduit son équi-
pe à trois victoires et à la première place 
du classement, tandis qu’Iraola a égale-
ment obtenu plusieurs résultats positifs. 

Pour Bachir Belloumi, cette nomination 
représente en tout cas une nouvelle étape 
importante. Le jeune Algérien confirme 
qu’il entend désormais s’installer durable-
ment parmi les joueurs offensifs qui 
comptent en Premier League. 

H. S.

AUTEUR D’UN EXCELLENT DÉBUT DE SAISON AVEC HULL CITY 
Bachir Belloumi nominé pour le titre de joueur  

du mois en Premier League



L a Fédération algérienne de football (FAF) 
poursuit le renouvellement des staffs tech-
niques des sélections nationales de jeunes, 

en s’appuyant notamment sur d’anciens interna-
tionaux algériens appelés à mettre leur expérience 
de joueurs au service de la formation et de l’enca-
drement technique. 

Cette nouvelle orientation se traduit par l’inté-
gration de plusieurs figures ayant porté le maillot 
des « Verts » au sein de la Direction technique 
nationale (DTN), après leur parcours de formation 
dans le domaine de l’entraînement et l’obtention 
des diplômes requis. À la tête de la sélection des 
moins de 17 ans « B », l’ancien international Karim 
Ziani, âgé de 44 ans, a été désigné entraîneur, avec 
à ses côtés l’ex-international Hocine Metref, 42 ans. 
Les deux techniciens disposent désormais des 
qualifications nécessaires pour exercer leurs fonc-
tions. 

Pour la sélection des moins de 17 ans, la mission 
revient à Amine Ghimouz, 52 ans, qui sera épaulé 

par l’ancien attaquant international Sofiane You-
nès, 43 ans. Ce dernier a notamment enrichi son 
parcours par une expérience d’entraîneur en Fran-
ce et est titulaire de la licence UEFA A. 

La sélection des moins de 23 ans est, quant à 
elle, dirigée par l’ancien international Rafik Saïfi, 51 
ans. L’ex-attaquant algérien dispose d’une licence 
AFC Pro et sera assisté par Azzeddine Rahim, 54 
ans, ancien joueur de l’USM Alger. 

Chez les moins de 20 ans, Hocine El Orfi, 39 ans, 
a été nommé entraîneur principal. Ayant déjà tra-
vaillé au sein de staffs des sélections de jeunes, il 
sera accompagné par l’ancien international algé-
rien Yacine Bezzaz, 45 ans, récemment titulaire de 
la licence CAF A. 

À travers ces nominations, la FAF mise ainsi sur 
une combinaison entre l’expérience acquise au 

plus haut niveau en tant que joueurs internatio-
naux et la formation technique nécessaire à l’exer-
cice du métier d’entraîneur. 

L’arrivée progressive de ces anciens joueurs des 
« Verts » dans l’encadrement des sélections de 
jeunes constitue également une passerelle entre 
plusieurs générations du football algérien. Elle tra-
duit la volonté de valoriser l’expérience des 
anciens internationaux tout en renforçant leur pré-
paration aux exigences du métier d’entraîneur. 

Ce renouvellement des staffs intervient ainsi 
dans une logique de développement et de forma-
tion, avec l’objectif d’accompagner les jeunes 
générations et de préparer, à terme, de nouveaux 
talents susceptibles d’intégrer les différentes sélec-
tions nationales. 

Hakim S.
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QUALIFICATIONS CAN-2027 U20 (1RE 
JOURNÉE)   
L’Algérie et la Tunisie  
se neutralisent  
L a sélection algérienne des moins de 20 ans 

(U20) a fait match nul face à son homologue 
tunisienne 1-1 (mi-temps : 1-1), en match disputé 
jeudi au Suez Canal Stadium (Ismaïlia) en Egypte, 
comptant pour la première journée du tournoi de 
l'Union Nord-africaine de football (UNAF), qualifica-
tif à la Coupe d'Afrique des Nations CAN-2027, pré-
vue au Ghana. Les Verts ont ouvert le score dès la 
9e minute de jeu sur une tête décroisée de Moha-
med Seddik, avant que le défenseur algérien Adam 
Marchal ne trompe son propre gardien (29'). Les 
coéquipiers du portier El-Koubi, enchaîneront la 
compétition en défiant la Libye le dimanche 27 
septembre (14h00) pour le compte de la deuxième 
journée. Pour ce tournoi, le sélectionneur national 
Hocine El Orfi, a retenu 24 joueurs. Outre l'Algérie, 
la Tunisie et la Libye, le tournoi de l'UNAF U20 
regroupe l'Egypte (pays hôte) et le Maroc. A l'issue 
du tournoi, les deux premières sélections au classe-
ment seront qualifiées pour la phase finale de 
cette CAN-U20, en tant que représentantes de la 
zone UNAF. 

 

AMICAL U17 
Tunisie - Algérie "B"  
4-1 en amical  
L a sélection nationale de football des moins de 

17 ans U17 (B), s'est inclinée face à son homo-
logue tunisienne (4-1), en match amical disputé 
jeudi à Tunis. Les deux équipes se rencontreront 
une seconde fois dimanche prochain. Le sélection-
neur national des U17 (B), Karim Ziani, a convoqué 
un effectif de 25 joueurs, dont 13 évoluant à 
l'étranger, en prévision de la double confrontation 
amicale contre la Tunisie. Les cadets algériens pré-
parent le tournoi de l'Union nord-africaine de foot-
ball (UNAF), prévue du 9 au 17 novembre 2026 en 
Tunisie, qualificatif à la CAN 2027 de la catégorie. 
Une compétition domiciliée à Sousse et Monastir, 
et qui drainera la participation de cinq nations 
nord-africaines, à savoir : Algérie, Libye, Egypte, 
Maroc et Tunisie (Pays hôte). A la fin du tournoi, les 
deux premiers au classement se qualifieront pour 
la phase finale de la prochaine Coupe d'Afrique 
des Nations de la catégorie.  

 

MONDIAL U17 
L’arbitre Ouerd Benslama 
Yacine retenu par la FIFA  
L 'arbitrage algérien sera représenté à la prochai-

ne Coupe du Monde U17, prévue au Qatar du 
19 novembre au 13 décembre 2026, avec la dési-
gnation de Yacine Ouerd Benslama parmi les 
arbitres assistants retenus par la Fédération inter-
nationale de football (FIFA). Au total, 81 officiels de 
match (27 arbitres et 54 assistants) issus de 36 
associations membres de la FIFA superviseront les 
rencontres, ajoute l'instance sportive. Parmi les 
arbitres sélectionnés figurent six femmes (les-
quelles formeront deux trios arbitraux), ce qui 
témoigne de la volonté de la FIFA de permettre 
aux meilleures arbitres féminines d'officier au plus 
haut niveau, souligne la même source. La présence 
de l'Algérien constitue ainsi une reconnaissance de 
son parcours international et permet à l'arbitrage 
algérien de prendre part à l'un des rendez-vous 
majeurs du calendrier mondial des jeunes. Interna-
tional depuis 2025, l'arbitre assistant algérien offi-
cie régulièrement en Ligue 1 Mobilis. Il avait été 
désigné lors de la finale de la CAN U17 2026 
comme arbitre assistant avec son compatriote 
Mohamed Rafik Aouina comme arbitre central de 
la partie entre le Sénégal et la Tanzanie le 2 juin 
dernier. Yacine Ouerd Benslama figure au sein 
d'une forte représentation africaine au Mondial 
2026, composée de 12 officiels, soit quatre arbitres 
centraux et huit assistants.  Cette désignation 
intervient alors que l'Algérie fera également partie 
des dix sélections africaines engagées dans le tour-
noi qatari, aux côtés du Cameroun, de la Côte 
d’Ivoire, de l'Egypte, du Mali, du Maroc, du Mozam-
bique, du Sénégal, de la Tanzanie et de l'Ouganda. 
Au Mondial 2026 au Qatar, l'Algérie évoluera dans 
le groupe J en compagnie des Etats-Unis, du Chili 
et du Monténégro. Elle débutera la compétition 
face au Chili, le 21 novembre à 14h30 (heure algé-
rienne), avant de donner la réplique au Monténé-
gro, le 24 novembre à la même heure, puis aux 
Etats-Unis, le 27 novembre à 16h00.

Les matchs RC Kouba - WA 
Tlemcen et AS Khroub - USM 

Annaba seront à l'affiche de la 
deuxième journée de Ligue 2 

amateur de football, prévue ce 
week-end, et qui sera marquée 

par plusieurs autres duels 
intéressant, particulièrement 

dans le Groupe Centre-Ouest, 
notamment, ASM Oran - WA 
Mostaganem et JSM Tiaret - 

USM El Harrach.  
 

C 'est cependant le choc RCK-
WAT, entre anciens pension-
naires de l'élite et actuels Co-

leaders du Groupe Centre-Ouest qui 
devrait captiver le plus l'attention, 
car mettant aux prises deux équipes 
qui ont fort bien démarré la nouvel-
le saison, particulièrement Le Raed, 
qui avait frappé un grand coup lors 
de la précédente journée, en rame-
nant une large victoire (3-0) de son 
déplacement chez l'ESM Koléa. 
Cette deuxième journée sera donc 
celle de la confirmation, aussi pour 
lui que pour WAT, qui s'était égale-
ment imposé lors de la précédente 
journée, avec en prime le leadership 
du groupe pour le vainqueur, car le 
club qui sortira victorieux de cette 
chaude empoignade sera assuré de 
rester en tête, avec six points. Idem 
pour l'USM Annaba, l'actuel leader 
du Groupe Centre-Est qui sera 
confronté à un premier sérieux test 
en déplacement face l'AS Khroub 
qui l'attendra probablement de pied 
ferme, dans son stade fétiche, Abed 

Hamdani. Autres affiches intéres-
santes à suivre, le match entre voi-
sins ASM Oran - WA Mostaganem, 
sans oublier le périlleux déplace-
ment de l'USM El Harrach chez la 
JSM Tiaret. Une équipe de la JSMT 
réputée coriace, particulièrement 
quand elle joue à domicile, ce qui 
risque de poser de sérieux pro-
blèmes aux Jaune et Noir, décidés à 
gagner un maximum de matchs 
cette année, pour valider enfin l'ac-
cession qui leur échappe depuis plu-
sieurs saisons. A suivre également 
les duels entre anciens pension-
naires du championnat élite, notam-
ment, MC El Bayadh - GC Mascara, ES 
Mostaganem - NA Hussein Dey, CR 
Béni Thour - MO Bejaïa et NC Magra 
- US Chaouia. De leur côté, la JSD 
Jijel et le CA Batna se déplaceront 
respectivement chez l'IRB Nezla et le 
NRB Béni Oualbane, au moment où 
le deuxième club batnéen, le MSPB, 
aura la chance d'évoluer sur son 
propre terrain, en accueillant le MO 
Constantine. De chauds duels, là 

encore, et qui vaudront eux aussi le 
détour, car mettant aux prises des 
clubs opposés par une grande rivali-
té sportive. 

 
Le programme (cet après-midi  
à 16h00) 
Groupe Centre-Ouest 
MC El Bayadh - GC Mascara  
RC Arbaâ - ESM Koléa (huis clos)  
RC Kouba - WA Tlemcen  
JS Taghit - MC Saida  
JSM Tiaret - USM El Harrach  
ASM Oran - WA Mostaganem  
ES Mostaganem - NA Hussein Dey  
IRBSM Benali - USM Blida  
 
Groupe Centre-Est 
CRB Béni Thour - MO Bejaia  
IRB Nezla - JSD Jijel  
NRB Béni Oualbane - CA Batna  
Paradou AC - NRB Télaghma (huis 
clos)  
NC Magra - US Chaouia  
AS Khroub - USM Annaba  
MSP Batna - MO Constantine

L e sélectionneur de l'équi-
pe nationale algérienne de 
football des moins de 23 

ans (U23), Rafik Saïfi, a souligné 
l'importance du stage de prépa-
ration actuel.  

Selon lui, ce rassemblement 
constitue une occasion idéale 
pour intégrer de nouveaux 
talents à l'effectif et permettre 
aux joueurs de s'acclimater aux 
exigences du football africain, en 
prévision des prochaines 
échéances continentales de 
2027. 

Lors de ses déclarations en 
marge de la première séance 
d'entraînement de ce rassemble-
ment, Rafik Saïfi a mis en lumière 
les objectifs fixés par le staff 
technique. Le technicien algé-
rien a expliqué que ce stage sert 

de véritable laboratoire pour tes-
ter les derniers profils suscep-
tibles de rejoindre le groupe. Il a 
notamment précisé que de nou-
veaux noms intègrent l'équipe 
pour la première fois, soulignant 
que tout joueur démontrant un 
bon niveau technique et phy-
sique représente une plus-value 
indéniable pour la sélection 
nationale. 

L'ancien international algé-
rien s'est également projeté sur 
les deux rencontres amicales 
prévues face à l'Afrique du Sud. Il 
a affirmé avec conviction que 
cette double confrontation est 
une étape cruciale pour habituer 
ses hommes à l'atmosphère et 
aux spécificités des matchs en 
Afrique. Cette préparation spéci-
fique s'avère indispensable 

avant d'aborder le match barra-
ge du premier tour, programmé 
pour le mois de novembre pro-
chain. 

Pour rappel, la sélection algé-
rienne des U23 s'apprête à défier 
son homologue sud-africaine 
lors de deux joutes amicales qui 
se tiendront les 1er et 4 octobre 
prochains dans la ville de Dur-
ban.  

Ces tests grandeur nature 
s'inscrivent directement dans le 
cadre des préparatifs pour le 
deuxième tour éliminatoire qua-
lificatif pour la Coupe d'Afrique 
des Nations 2027 de la catégorie. 
Les jeunes Fennecs espèrent 
ainsi tirer un maximum de béné-
fices de ce déplacement pour 
aborder la suite des qualifica-
tions avec confiance et sérénité.

MERCATO 
La Juventus 
relance la piste 
Rayan Aït-Nouri  
E n manque cruel de temps de jeu du 

côté de Manchester City en ce début 
de saison 2026-2027, le défenseur interna-
tional algérien Rayan Aït-Nouri suscite à 
nouveau les convoitises de la Juventus 
Turin. Le club italien espère profiter de 
cette situation pour l'attirer dès le pro-
chain mercato de janvier. Selon les infor-
mations dévoilées ce mercredi par le quo-
tidien sportif La Gazzetta dello Sport, la 
direction turinoise n'a pas abandonné 
l'idée de recruter le latéral gauche. Déjà 
intéressée lors du dernier marché estival 
sans parvenir à finaliser l'opération, la 
Juventus a récemment renoué le contact 
avec l'entourage du joueur. L'objectif de la 
formation de Serie A est de relancer les 
discussions en s'appuyant sur le déclasse-
ment sportif de l'Algérien en Angleterre 
pour faciliter un transfert hivernal. 
Depuis l'entame de l'exercice actuel, Rayan 
Aït-Nouri traverse une période compliquée 
sous les ordres de son entraîneur. Son 
bilan famélique s'élève à seulement deux 
rencontres disputées, pour un total de 105 
minutes sur les terrains. Dans le détail, il a 
dû se contenter d'une entrée en jeu d'un 
quart d'heure en Ligue des champions face 
au FC Porto (2-0) et d'une titularisation en 
Coupe de la Ligue contre Norwich City. 
Plus symbolique de son statut actuel, il n'a 
toujours pas effectué la moindre appari-
tion en Premier League cette saison. Ce 
manque de temps de jeu suscite d'ores et 
déjà des interrogations chez le principal 
intéressé, qui pourrait être poussé à étu-
dier attentivement les portes de sortie qui 
s'offriront à lui en janvier. Une situation 
contrastée pour un joueur qui avait rejoint 
les rangs des Cityzens l'année dernière, en 
2025, en provenance de Wolverhampton. 
Manchester City avait alors déboursé envi-
ron 31 millions de livres pour s'attacher ses 
services sur un contrat de cinq saisons. 
 

BUNDESLIGA 
Ibrahim Maza  
dans l'équipe-type  
de la 4e journée  
L 'international algérien Ibrahim Maza a 

été retenu dans l'équipe-type de la 
quatrième journée du championnat d'Alle-
magne de football, en récompense à sa 
belle prestation lors du match de son équi-
pe Bayer Leverkusen vainqueur contre RB 
Leipzig (2-0) dimanche dernier . La sélec-
tion de Maza dans l'équipe-type de la qua-
trième journée reflète clairement les 
bonnes performances du joueur depuis le 
début de la saison, notamment sa contri-
bution dans la construction du jeu et son 
impact sur le plan offensif, ce qui lui vaut 
une attention et des éloges croissants en 
Allemagne. Maza continue ainsi de s'impo-
ser comme l'un des jeunes talents algé-
riens qui marquent de leur empreinte les 
pelouses européennes, alors qu'il ambi-
tionne de poursuivre sa progression et de 
maintenir son niveau de performance lors 
des prochaines journées. Fort de cette 
prestation, Ibrahim Maza a attisé une vive 
concurrence entre les grands clubs du 
championnat anglais et l'Atlético Madrid 
espagnol, qui auraient fait de la vedette du 
Bayer Leverkusen l'une de leurs principales 
cibles pour la période à venir, selon le site 
espagnol " Fichajes ". Le joueur a réussi à 
attirer l'attention grâce aux performances 
qu'il réalise avec le Bayer Leverkusen, où il 
évolue principalement au poste de milieu 
offensif, avec la possibilité de jouer égale-
ment sur les deux ailes. Au cours de son 
parcours avec le club allemand, Maza a dis-
puté 49 matches officiels, inscrivant 6 buts 
et délivrant 9 passes décisives, des statis-
tiques qui ont contribué à renforcer sa pré-
sence parmi les jeunes talents suscitant 
l'intérêt de plusieurs grands clubs euro-
péens.

LIGUE 2 AMATEUR (2E JOURNÉE)  

RCK-WAT et ASK-USMAn  
à l'affiche

L a CF Akbou a 
remporté la 
Supercoupe 

d'Algérie de football 
féminin 2026, en bat-
tant la JS Kabylie 4-0 
(mi-temps : 2-0), jeudi 
au stade des Martyrs 
d'Akbou. Les Akbou-
ciennes ont ouvert le 
score grâce à Aïcha 
Hamideche (12'), 
avant de faire le break 
peu avant la demi-
heure de jeu par Gha-
nia Ayadi (28'). Cette 
dernière est revenue à 
la charge pour mar-

quer le troisième et 
signer un doublé, en 
fin de match (88'). La 
remplaçante Ghorfati 
Fatiha a clôturé le fes-
tival offensif de son 
équipe en inscrivant le 
quatrième but dans le 
temps additionnel 
(90+2) Après avoir 
remporté la dernière 
édition du champion-
nat d'Algérie, le CF 
Akbou confirme sa 
suprématie sur le foot-
ball féminin, en rem-
portant la Supercou-
pe, dont le précédent 

vainqueur n'est autre 
que la JSK, vainqueur 
l'année dernière face 
au CF Akbou (1-0), 
grâce à un but de 
Nadia Louanoughen, 
au stade Mustapha-
Tchaker de Blida. Pour 
rappel, la JS Kabylie 
avait remporté la 
Coupe d'Algérie 2026, 
en battant l'Affak Reli-
zane (1-0), en finale 
disputée le 26 avril 
dernier au stade Mus-
tapha-Tchaker de 
Blida. 

U ne situation qui tranche avec 
le statut qui était encore le 
sien il y a quelques mois. 

Au cours de ses trois dernières sai-
sons sous les couleurs d’Al-Ahli, le 
capitaine des Verts percevait environ 
43 millions d’euros nets par exercice. 
À la fin du mois de juin dernier, le 
club saoudien a toutefois décidé de 
ne pas activer la quatrième année de 
son contrat. En contrepartie de la fin 
de leur relation contractuelle, Mahrez 
aurait obtenu une indemnité de 15 
millions d’euros. 

Fort de cette somme et de son 
expérience au plus haut niveau, le 
joueur pensait pouvoir régler rapide-
ment la question de son avenir. Son 
palmarès, son passage à Manchester 
City et son expérience internationale 
semblaient constituer des arguments 
solides pour attirer plusieurs préten-
dants. Mais les premières semaines 
du marché ont visiblement modifié 
ces perspectives. 

Les offres susceptibles de corres-
pondre aux attentes sportives et 
financières du joueur se font moins 
nombreuses, tandis que les options 
disponibles se réduisent progressive-
ment. Mahrez se retrouve ainsi 
confronté à une situation à laquelle il 
n’avait probablement pas été habi-
tué au cours des dernières années : 
devoir patienter et étudier attentive-
ment les propositions avant de 
prendre une décision.  

Dans ce contexte, une éventuelle 
présence, ces jours-ci, du joueur en 
Algérie, où la FAF envisagerait de 
l’honorer, paraît moins probable. La 
priorité semble désormais être de 
trouver un nouveau club et de clari-
fier son avenir sportif avant de se 
consacrer aux autres échéances. À ce 
stade de sa carrière, Mahrez doit 
donc composer avec un marché qui 
ne lui offre plus les mêmes garanties 
qu’auparavant. Le défi consiste 
désormais à identifier un projet 

capable de répondre à ses ambitions, 
tout en tenant compte des réalités 
économiques et sportives du 
moment. Après avoir connu les som-
mets avec Leicester City, Manchester 
City et Al-Ahli, le capitaine algérien 
aborde ainsi un nouveau chapitre de 

sa carrière. Et, pour l’heure, la 
recherche d’un club apparaît nette-
ment plus urgente que toute autre 
considération, y compris un éventuel 
hommage ou une présence média-
tique en Algérie. 

Hakim S. 
Ph

 : 
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L’EX-CAPITAINE DES VERTS TOUJOURS SANS CLUB  

Les options se 
réduisent pour Mahrez

DINAMO MAKHATCHKALA 
Houssam Eddine 
Mrezigue rempile 
L 'international algérien Houssam Eddine Mre-

zigue a officiellement trouvé un accord avec 
la direction du Dinamo Makhatchkala pour 
étendre son contrat d'une saison supplémentai-
re, au grand soulagement de son club russe. 
Malgré la convoitise d'un autre club et son désir 
initial de tenter une nouvelle expérience, le 
milieu de terrain algérien a finalement choisi la 
stabilité en restant en Russie. Le directeur géné-
ral du Dinamo Makhatchkala, Shamil Gazizov, 
s'est ouvertement réjoui de cette prolongation, 
soulignant l'importance capitale de Mrezigue au 
sein de l'effectif. Considéré comme une véri-
table pièce maîtresse de l'entrejeu, l'Algérien 
continuera donc d'apporter son talent et son 
assurance à son équipe, la direction ayant mis 
un point d'honneur à sécuriser l'avenir de l'un 
de ses éléments les plus fiables sur le terrain.

Le désormais ex-capitaine de la sélection algérienne, 
Riyad Mahrez, traverse une période inédite dans sa 
carrière professionnelle. Après avoir été l’une des 

principales vedettes d’Al-Ahli en Arabie saoudite, avec 
un salaire annuel particulièrement élevé, l’international 

algérien se retrouve désormais sans club et à la 
recherche d’un nouveau point de chute. 

DES STARS DES « VERTS » À LA DTN  
Une nouvelle génération d’anciens internationaux  

 la tête des sélections de jeunes

RAFIK SAÏFI, SÉLECTIONNEUR DE L’EN U23 : 
« Le stage est une opportunité 

pour renforcer l'équipe »

SUPERCOUPE D'ALGÉRIE FÉMININE 2026  
Le CF Akbou domine la JS 

Kabylie et remporte le trophée  

OLYMPIQUE AKBOU  
Abdelatif 
Bouazza 
démissionne  
de son poste 
d'entraîneur 
adjoint  
L e technicien Abdelatif Bouazza 

a présenté, mercredi, sa 
démission de son poste d'entraî-
neur adjoint de l'équipe première 
de l'Olympique Akbou, a annoncé 
la direction du club de Ligue 1 
Mobilis de football dans un com-
muniqué. Cette décision, motivée 
par des raisons familiales, a été 
communiquée aux dirigeants du 
club au cours de la journée, préci-
se la même source. Bouazza avait 
rejoint le staff technique de 
l'Olympique Akbou en juillet der-
nier comme entraineur adjoint de 
l'entraineur principal Abdelkader 
Amrani. Dans un communiqué, la 
direction du club a remercié l'en-
traîneur adjoint pour " son enga-
gement et sa contribution " au 
sein de l’équipe, lui souhaitant " 
plein succès dans la suite de son 
parcours professionnel et person-
nel". L'Olympique Akbou n'a pas 
encore communiqué l'identité de 
la personne appelée à lui succéder 
au sein du staff technique du club. 
Après trois journées du champion-
nat de Ligue 1 Mobilis, l'Olym-
pique Akbou occupe la 7e place 
au classement avec trois points 
récoltés en déplacement contre le 
nouveau promu la JS El Biar (2-0) 
lors de la journée inaugurale. Le 
club reste cependant sur deux 
défaites de rang contre le MB 
Rouissat (2-0) et l'USM Alger (3-2). 

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE JUNIORS 2026 DE BADMINTON   
L’Algérie avec 13 athlètes au 

rendez-vous du Caire 

L a sélection nationale algérienne juniors de badminton participera 
avec 13 athlètes, dont 6 filles, au Championnat d'Afrique des 
jeunes, prévu du 27 septembre au 3 octobre 2026, dans la capitale 

égyptienne, Le Caire, a indiqué l'instance fédérale. La délégation de la 
sélection nationale algérienne de badminton (juniors) a rallié à l'aube le 
Caire pour prendre part à ce rendez-vous africain. Les athlètes nationaux 
disputent cette échéance continentale après une période de préparation, 
dans le but de représenter au mieux l'Algérie et décrocher le maximum de 
médailles possibles. 



Formation pratique hors cadre 
agréé, actes médicaux 

transformés en contenus 
promotionnels, patients exposés 

et offres commerciales : le 
ministère de la Santé tire la 

sonnette d’alarme.  
 

D errière ces pratiques se pose une 
question plus profonde : jusqu’où 
peut aller la communication médi-

cale sans porter atteinte à l’éthique, à la 
dignité du patient et à l’indépendance du 
praticien ? Les réseaux sociaux ont profon-
dément transformé la manière dont la 
médecine est présentée au public. Face-
book, Instagram, TikTok et autres plate-
formes sont devenus des espaces d’infor-
mation et de sensibilisation, mais aussi, dans 
certains cas, des vitrines commerciales pour 
des professionnels et des établissements de 
santé. Face à certaines dérives, le ministère 
de la Santé a récemment appelé les profes-
sionnels et les organisateurs de formations à 
respecter strictement le cadre légal de 
l’exercice des professions de santé. 

  
LE MINISTÈRE MET EN GARDE CONTRE 
LES FORMATIONS PRATIQUES HORS 

ÉTABLISSEMENTS AGRÉÉS 
Dans un communiqué, le ministère de la 

Santé a mis en garde les organisateurs de 
sessions de formation, d’ateliers pratiques 
et d’activités liées au domaine de la santé, 
ainsi que l’ensemble des professionnels, 
contre l’exercice d’activités médicales ou 
thérapeutiques, ou la réalisation d’applica-
tions pratiques sur des personnes, en 
dehors des établissements de santé et des 
structures légalement agréées.  Le ministère 
vise notamment les formations et ateliers 
annoncés ou promus sur les sites internet et 
les réseaux sociaux qui ne se limitent pas à 
un enseignement théorique, mais compor-
tent des applications réelles sur des per-
sonnes. Sont notamment concernés les 
actes liés aux injections, au laser, à certains 
dispositifs médicaux ou paramédicaux, aux 
implants dentaires, aux soins parodontaux, 
aux actes dermatologiques et esthétiques, 
ainsi que d’autres pratiques relevant de la 
médecine, des soins dentaires ou des pro-
fessions de santé. Derrière cette mise en 
garde se profile une préoccupation essen-
tielle : un acte médical n’est pas une simple 
démonstration technique pouvant être réa-
lisée dans n’importe quel cadre au nom de 
la formation. 

  
QUAND LA MÉDECINE DEVIENT UNE 

VITRINE COMMERCIALE 
Cette alerte intervient également dans 

un contexte de transformation de la com-
munication médicale. Le Dr Yacine Terkma-
ne, président du Conseil régional de Blida 
de l’Ordre des médecins, estime que les 
réseaux sociaux, qui pouvaient initialement 
constituer des outils utiles d’information et 
d’éducation sanitaires, sont devenus le 
théâtre de pratiques susceptibles de porter 
atteinte à plusieurs principes fondamentaux 
de l’éthique médicale. Il cite notamment la 
dignité de la personne, le respect du secret 
professionnel, l’indépendance du médecin, 
la confraternité et la primauté de l’intérêt du 
patient. Selon lui, la multiplication des 
contenus médicaux sur Facebook, Insta-
gram et TikTok s’accompagne parfois d’une 
marchandisation de l’acte médical. « Nous 
assistons hélas à des pratiques dignes d’un 
bon commercial en quête de clients et de 
bénéfices », déplore le praticien, évoquant 
notamment les rabais, ristournes, packs pro-
motionnels et autres formes de publicité 

appliquées à des actes médicaux. Cette évo-
lution pose une question de fond : peut-on 
traiter un acte de soin comme un produit 
soumis aux mêmes mécanismes de promo-
tion et de concurrence qu'un bien de 
consommation ? Pour le Dr Terkmane, le 
risque est précisément celui d'un glissement 
vers une médecine commerciale, incompa-
tible avec les principes déontologiques 
encadrant la profession. 

  
DES CONFLITS D’INTÉRÊTS QUI 

INTERROGENT L’INDÉPENDANCE 
MÉDICALE 

La question ne concerne pas unique-
ment la publicité directe des actes médi-
caux. Le développement des partenariats 
commerciaux sur les réseaux sociaux soulè-
ve également celle des conflits d’intérêts et 
de l’indépendance professionnelle. Le 
médecin peut aujourd’hui être sollicité pour 
promouvoir des produits pharmaceutiques 
ou cosmétiques, des dispositifs, des équipe-
ments ou encore certaines techniques. Or, 
lorsque le professionnel de santé devient 
simultanément prescripteur, utilisateur et 
promoteur d’un produit ou d’une tech-
nique, la frontière entre information médi-
cale et communication commerciale peut 
devenir difficile à percevoir pour le patient. 
Le Dr Terkmane estime ainsi que certains 
praticiens peuvent, sous l’effet de la 
recherche de visibilité et des mécanismes 
de monétisation propres aux plateformes, 
voir leur indépendance professionnelle fra-
gilisée. L’enjeu est particulièrement sensible 
dans le domaine de la santé : le patient doit 
pouvoir distinguer ce qui relève d’une indi-
cation médicale de ce qui relève d’une 
démarche promotionnelle. 

  
LA « MÉDECINE SPECTACLE » ET 

L’EXPOSITION DU PATIENT 
Autre phénomène pointé du doigt : la 

mise en scène de l’acte médical sur les 

réseaux sociaux. Consultations scénarisées, 
interventions filmées, présentation de cas 
cliniques, avant-après, patients exposés ou 
contenus destinés à mettre en valeur les 
compétences du praticien : ces pratiques 
peuvent transformer le soin en spectacle.  
Le Dr Terkmane parle ainsi de « médecine 
spectacle ». Le problème, selon lui, ne réside 
pas dans le fait d'utiliser les réseaux sociaux 
pour informer le public sur la santé. Il se 
situe dans la transformation de l'acte médi-
cal et de la personne soignée en contenu 
destiné à attirer l'attention, générer de l'au-
dience et renforcer la visibilité du praticien. 
Le risque est alors de voir le patient passer 
du statut de personne à protéger à celui de 
support de communication.  

 
 
REDONNER SA PLACE À L’ÉTHIQUE 

MÉDICALE 
Pour le président du Conseil régional de 

Blida de l'Ordre des médecins, les valeurs 
traditionnelles de la profession — pudeur, 
humilité, confidentialité, rigueur, discrétion, 
secret médical et confraternité — ne doi-
vent pas être sacrifiées au profit de la visibi-
lité numérique. La question n'est donc pas 
de savoir si les médecins doivent être pré-
sents sur les réseaux sociaux.  

Cette présence est désormais une réalité. 
La véritable question est celle de la manière 
dont la médecine y est représentée. À l'heu-
re où une vidéo peut transformer en 
quelques heures un acte médical en conte-
nu viral, le rappel est essentiel : la médecine 
n'est pas un spectacle et le patient n'est pas 
un outil de communication.  La modernisa-
tion des moyens d'information ne doit pas 
conduire à la marchandisation du soin. L'ac-
te médical reste avant tout un acte de 
confiance, encadré par des règles profes-
sionnelles et déontologiques dont la finalité 
première demeure la protection du patient. 

A. N.

CANCER DE L’ENFANT : 
Des progrès majeurs, 
et des défis encore 
à relever 
L a prise en charge du cancer de l’enfant en 

Algérie a enregistré des avancées impor-
tantes, mais plusieurs difficultés persistent. 
C’est le constat dressé par la Pr Fatiha Guachi, 
chef du service d’oncologie pédiatrique au 
CHU Bab El Oued, lors du congrès internatio-
nal du patient atteint de cancer organisé par 
la FAAPAC.  Cent fois moins fréquent que 
chez l’adulte, le cancer pédiatrique demeure 
néanmoins la première cause d’hospitalisa-
tion en pédiatrie et de décès chez l’enfant. 
Les principales formes sont les leucémies, les 
lymphomes et les tumeurs cérébrales. Malgré 
leur évolution rapide, plusieurs cancers 
pédiatriques présentent aujourd’hui des taux 
de guérison supérieurs à 80 %. La prise en 
charge s’est également renforcée avec la 
création, en 2018, du Registre national des 
cancers de l’enfant et de l’adolescent. Son 
dernier bulletin, publié en 2023, fait état de 
902 nouveaux cas, dont 386 chez les moins 
de 15 ans et 178 chez les 15-19 ans. Les can-
cers pédiatriques représentent 1,6 % de l’en-
semble des cancers recensés.   L’offre de 
soins s’est parallèlement développée avec 
l’ouverture de plusieurs services spécialisés à 
Alger, Batna, Oued Souf et Tizi Ouzou. Le 
CHU Bab El Oued dispose notamment depuis 
2023 d’un centre regroupant oncologie, chi-
rurgie et neurochirurgie pédiatriques. 

  
DES AVANCÉES, MAIS DES PRISES EN 
CHARGE ENCORE INCOMPLÈTES 

Parmi les progrès cités figure le traitement 
conservateur du rétinoblastome, désormais 
réalisé en Algérie alors que les enfants 
concernés étaient auparavant orientés à 
l’étranger. La radiothérapie pédiatrique a 
également été renforcée.  Des insuffisances 
demeurent toutefois, notamment dans la chi-
rurgie des tumeurs osseuses, qui reste 
concentrée dans un seul service en raison du 
manque de matériel et de prothèses adap-
tées. La prise en charge des adolescents 
constitue un autre point de difficulté : après 
15 ans, certains patients sortent du champ de 
la pédiatrie alors que leur pathologie reste de 
nature pédiatrique. Pr Guachi plaide ainsi 
pour la création d’unités dédiées aux adoles-
cents et jeunes adultes afin d’assurer la conti-
nuité de leur prise en charge. A. N.  

 

HAUSSE DU TAUX DE SUCRE DANS LE 
SANG APRÈS LES REPAS  
Commencer par les 
légumes et les 
protéines pourrait 
limiter le problème  

L’ordre dans lequel les aliments sont 
consommés au cours d’un repas pourrait 
influencer la glycémie après avoir mangé. 
Plusieurs études suggèrent que commencer 
par les légumes ou les aliments riches en pro-
téines, avant les glucides, pourrait contribuer 
à limiter la hausse du taux de sucre dans le 
sang. Cette pratique, parfois appelée « 
séquençage alimentaire » ou « glucides en 
dernier », consiste à consommer d’abord les 
légumes, puis les protéines, avant les ali-
ments riches en glucides comme le pain, le 
riz ou les pâtes. Une revue scientifique 
publiée en 2025, consacrée à plusieurs tra-
vaux sur le sujet, a relevé que, dans la majori-
té des études analysées, la consommation 
des légumes ou des protéines avant les glu-
cides était associée à une élévation moins 
importante de la glycémie après le repas. Les 
fibres des légumes peuvent ralentir la diges-
tion et l’absorption des glucides, tandis que 
les protéines peuvent contribuer à ralentir la 
vidange gastrique et à modérer la hausse de 
la glycémie. Ainsi, pour un repas composé de 
salade, de poulet et de riz, il est possible de 
commencer par la salade, puis de manger le 
poulet avant de terminer par le riz. Le même 
principe peut être appliqué à un repas com-
prenant des légumes, des lentilles ou des 
pois chiches et du pain. 

U n dossier médical 
complet pour 
chaque élève dès la 

première année primaire. 
C’est l’une des principales 
mesures arrêtées par le 
ministère de la Santé dans 
le cadre de l’instruction 
n°24 du 30 août 2026 relati-
ve aux activités de santé 
scolaire pour l’année 
2026/2027. Actualisé à 
chaque examen périodique, 
ce dossier doit permettre 
d’assurer un suivi plus régu-
lier de l’état de santé des 
élèves et constitue, à terme, 
une première base pour la 
numérisation progressive 
des dossiers médicaux au 
niveau des unités de dépis-
tage et de suivi scolaires.  
De ce fait, les parents sont 
désormais appelés à rensei-
gner un questionnaire de 
santé permettant de 
recueillir les principales 

informations relatives à 
l’état de santé de leur 
enfant. Celui-ci porte 
notamment sur les antécé-
dents médicaux, les aller-
gies, les maladies chro-
niques ainsi que la situation 
vaccinale de l’élève.  Les 
informations recueillies 
pourront être complétées, 
dans le cadre du suivi médi-
cal, par les traitements utili-
sés, les éventuelles inter-
ventions chirurgicales anté-
rieures et certains antécé-
dents familiaux. Le bilan de 
santé doit également 
prendre en compte plu-
sieurs paramètres essen-
tiels, notamment la crois-
sance, le poids, la taille et 
l’indice de masse corporelle 
(IMC), ainsi que la vue, l’au-
dition, la dentition, l’appa-
reil locomoteur, le système 
cardio-respiratoire et l’état 
psychologique de l’enfant. 

L’intérêt du dispositif réside 
surtout dans son caractère 
évolutif. Le dossier ne sera 
pas établi une seule fois, 
mais actualisé à l’occasion 
des examens périodiques. 
 
 UN SUIVI QUI ACCOMPA-
GNERA L’ÉLÈVE TOUT AU 
LONG DE SA SCOLARITÉ 
Il doit ainsi permettre de 
conserver une vision plus 
complète de l’évolution de 
l’état de santé de l’élève et 
de faciliter la détection pré-
coce d’éventuels problèmes 
nécessitant une prise en 
charge ou une orientation 
vers des structures spéciali-
sées.  Le ministère insiste 
toutefois sur le caractère 
progressif de la numérisa-
tion. Il ne s’agit donc pas de 
considérer que chaque 
élève disposera dès cette 
rentrée d’un dossier entiè-
rement numérique. 
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Un dossier médical pour chaque élève 

dès la première année primaire
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MÉDECINE SUR LES RÉSEAUX SOCIAUX : 

Quand le 
soin devient 
spectacle 



NETEXPO 2026  

L’écosystème du e-commerce réuni à Alger
Le premier Salon 360° du e-
commerce et du sourcing en 

Algérie et en Afrique a ouvert 
ses portes jeudi au Palais de la 

culture Moufdi-Zakaria, à Alger, 
sous le parrainage du ministère 

de l’Économie de la 
connaissance, des Start-up et 

des Micro-entreprises. Baptisée 
« NetExpo 2026 », cette 
manifestation réunit les 

principaux acteurs de 
l’écosystème du commerce 

électronique autour des enjeux 
liés au sourcing, à la chaîne 

d’approvisionnement, au 
financement et aux services 

numériques. 
 

O rganisé par la société NetExpo, le 
salon se veut un espace de rencontre 
entre professionnels, start-up, por-

teurs de projets, commerçants, marques, 
étudiants et différents intervenants du 
numérique. Dès les premières heures de son 
ouverture, l’événement a enregistré une 
affluence importante, notamment de jeunes 
et de commerçants venus découvrir les solu-
tions et services proposés dans le domaine 
du commerce électronique. Prévu jusqu’au 
20 septembre, NetExpo 2026 met en avant 

les innovations et les solutions numériques 
destinées à accompagner la transformation 
du commerce et, plus largement, celle de 
l’économie nationale. La manifestation pro-
pose également un cadre d’échange autour 
des perspectives du secteur, du renforce-
ment des capacités des jeunes et de la pro-
motion de l’entrepreneuriat. Intervenant en 
marge de l’événement, le conseiller du 
ministre de l’Économie de la connaissance, 
des Start-up et des Micro-entreprises, Chem-
seddine Bemmoussat, a souligné que cette 
première édition couvre « l’ensemble des 
aspects à 360 degrés » liés au commerce 
électronique. Selon lui, plus de 23.000 visi-

teurs et plus d’une centaine d’exposants 
étaient déjà enregistrés, traduisant l’intérêt 
suscité par cette manifestation. Il a rappelé 
que le ministère œuvre depuis sa création, 
en 2020, à accompagner et à encourager le 
développement du commerce électronique. 
M. Bemmoussat a également fait état d’une 
progression du nombre de start-up actives 
dans ce domaine, passé de 350 durant la 
période 2022-2024 à près de 1.000 actuelle-
ment, dans un environnement marqué 
notamment par l’essor de l’intelligence artifi-
cielle. Il a relevé que l’importance du marché 
ouvre de nouvelles perspectives aux diffé-
rents acteurs, précisant que l’un des objectifs 

du salon est justement de favoriser leur mise 
en relation et de créer des synergies entre les 
start-up. Certaines problématiques liées au 
commerce électronique, a-t-il expliqué, 
nécessitent en effet une approche collective 
et ne peuvent être prises en charge par une 
seule entreprise. La dimension africaine figu-
re également parmi les axes mis en avant lors 
de cette première édition. Plusieurs pays afri-
cains prennent part à la manifestation, 
notamment la Libye et la Tunisie. Le respon-
sable a indiqué que les acquis et les résultats 
de cette première édition pourront être valo-
risés lors de la Conférence africaine des start-
up, prévue du 5 au 7 décembre 2026 à Alger. 

 
TOUTE LA CHAÎNE DU E-COMMERCE 

RÉUNIE 
De son côté, l’organisateur de NetExpo, 

Sifieddine Abdelli, a expliqué que le salon 
ambitionne de réunir « toute la chaîne du 
commerce électronique », de la production 
et de l’approvisionnement jusqu’à la livrai-
son au client final. Cette approche permet de 
rassembler au même endroit les différents 
intervenants de la chaîne, notamment les 
fournisseurs, les fabricants, les prestataires 
de services et les entreprises spécialisées 
dans l’emballage, le stockage et la logistique. 
M. Abdelli a salué, à cette occasion, l’accom-
pagnement du ministère de l’Économie de la 
connaissance, des Start-up et des Micro-
entreprises et son soutien à l’organisation de 
cette manifestation. Il a également relevé 
l’intérêt suscité par le salon auprès des 
jeunes et des professionnels, soulignant que 
le commerce électronique occupe désormais 
une place croissante dans l’économie natio-
nale, notamment à travers les solutions favo-
risant la numérisation des activités commer-
ciales. Parallèlement à l’exposition, plusieurs 
rencontres   et ateliers sont consacrés aux 
problématiques auxquelles sont confrontés 
les acteurs du secteur. L’un des ateliers s’est 
notamment penché sur la relation avec les 
fournisseurs étrangers, à travers la question 
de leur rôle en tant que partenaires straté-
giques ou sources potentielles de risques 
pour les e-commerçants algériens.  

Les échanges ont porté notamment sur la 
fiabilité des fournisseurs, la dépendance et la 
gestion des risques. Parmi les exposants pré-
sents, SimpliTEC a notamment présenté une 
solution dédiée à la sécurisation des transac-
tions de commerce en ligne, illustrant la 
diversité des services et technologies mobili-
sés pour accompagner la structuration de 
l’écosystème numérique. À travers cette pre-
mière édition, NetExpo 2026 entend ainsi 
contribuer à rapprocher les différents 
maillons de la chaîne du commerce électro-
nique et à faire émerger de nouvelles oppor-
tunités de partenariat, dans un contexte mar-
qué par la progression des usages numé-
riques et la multiplication des initiatives 
entrepreneuriales dans le secteur. 

AI SUMMIT BARCELONA  
Barcelone veut devenir un hub européen de 

l’intelligence artificielle

A vec plus de 10.000 parti-
cipants annoncés, 200 
intervenants et une forte 

présence des grands noms mon-
diaux de la technologie, l’AI 
Summit Barcelona, organisé les 
22 et 23 septembre au World 
Trade Center Barcelona, confir-
me l’accélération de l’écosystè-
me catalan de l’intelligence arti-
ficielle. Au-delà des annonces 
technologiques, le rendez-vous 
met en lumière une bataille 
désormais centrée sur l’adoption 
de l’IA par les entreprises, le 
financement des start-up et la 
mise en place d’un cadre régle-
mentaire adapté. 

Barcelone veut compter dans 
la nouvelle géographie euro-
péenne de l’intelligence artifi-
cielle. Pendant deux jours, la 
capitale catalane a réuni entre-
preneurs, chercheurs, investis-
seurs, dirigeants d’entreprises 
technologiques et représentants 
institutionnels autour d’un 
même enjeu : transformer l’essor 
spectaculaire de l’IA en applica-
tions concrètes pour l’économie. 
Pour sa deuxième édition, l’AI 
Summit Barcelona change 
d’échelle. Les organisateurs 
annoncent plus de 10.000 parti-
cipants et 200 intervenants, 
contre environ 1.200 partici-
pants, 86 intervenants et 16 évé-
nements parallèles lors de la pre-
mière édition, organisée en 
2025. Le sommet s’inscrit par 
ailleurs dans une AI Week Barce-

lona organisée du 16 au 23 sep-
tembre, avec plus de 50 événe-
ments consacrés à l’intelligence 
artificielle à travers la ville. 

 
L’IA ENTRE DANS 

L’ENTREPRISE 
L’un des principaux ensei-

gnements de cette édition rési-
de dans le déplacement du 
débat : l’enjeu n’est plus seule-
ment de savoir jusqu’où les 
modèles d’intelligence artificiel-
le peuvent progresser, mais 
comment les entreprises peu-
vent les intégrer dans leurs acti-
vités. Le programme de l’AI Sum-
mit Barcelona s’articule autour 
de plusieurs axes consacrés 
notamment à la croissance, aux 
usages actuels de l’IA, aux tech-
nologies, aux infrastructures et à 
l’IA responsable. Les discussions 
abordent ainsi l’automatisation, 
l’exploitation des données, le 
développement des modèles, 
l’ingénierie, l’amélioration des 
revenus et les expériences 
menées au sein des entreprises. 
Cette orientation traduit une 
évolution du marché : après une 
première phase largement 
dominée par les annonces et les 
démonstrations technologiques, 
l’attention se porte désormais 
sur les cas d’usage, la productivi-
té et la capacité des entreprises à 
intégrer durablement ces outils 
dans leurs processus. Le sommet 
réunit plusieurs acteurs majeurs 
de l’industrie technologique 

mondiale. OpenAI, Google, NVI-
DIA, Microsoft, Cloudflare, AWS 
et SAP figurent notamment 
parmi les entreprises représen-
tées dans le programme, aux 
côtés de J.P. Morgan et de nom-
breux acteurs de la recherche et 
de l’innovation.  

 
OPENAI, NVIDIA, 

MICROSOFT… LES POIDS 
LOURDS PRÉSENTS 

Des représentants des institu-
tions catalanes et européennes 
participent également aux tra-
vaux, donnant à l’événement 
une dimension à la fois techno-
logique, économique et régle-
mentaire. Cette concentration 
d’acteurs permet surtout d’ob-
server les différentes compo-
santes de la chaîne de valeur de 
l’IA : modèles, infrastructures, 
cloud, cybersécurité, données, 
applications et financement. La 
présence de ces entreprises ne 
signifie toutefois pas automati-
quement l’annonce de nou-
veaux investissements ou de 
contrats à Barcelone. Toute opé-
ration commerciale doit être 
considérée séparément et 
confirmée par une annonce offi-
cielle. 

 
START-UP : LA BATAILLE SE 

JOUE AUSSI SUR LE 
FINANCEMENT 

L’autre dimension forte du 
sommet concerne les jeunes 
pousses spécialisées dans l’intel-

ligence artificielle. Le program-
me « Startup Selection » offre à 
plusieurs start-up la possibilité 
de présenter leurs solutions 
devant des investisseurs euro-
péens et des fondateurs. Plus de 
100 investisseurs sont annoncés 
dans le cadre de l’AI Week Barce-
lona. Cette présence traduit une 
réalité du marché : l’essor de l’in-
telligence artificielle ne repose 
pas uniquement sur les grands 
groupes. Une partie de l’innova-
tion se développe dans des start-
up qui cherchent à transformer 
les avancées technologiques en 
solutions spécialisées destinées 
à l’industrie, à la santé, aux ser-
vices financiers, à la cybersécuri-
té ou encore à la gestion des 
données. Pour ces entreprises, 
l’accès au financement, aux 
grands groupes et aux marchés 
internationaux devient un enjeu 
aussi important que la technolo-
gie elle-même. 

 
AGENTS IA, DONNÉES 

ET CYBERSÉCURITÉ 
Parmi les domaines qui struc-

turent désormais le marché figu-
rent notamment les agents d’in-
telligence artificielle, capables 
d’exécuter des tâches ou d’en-
chaîner plusieurs opérations 
avec une intervention humaine 
limitée. Cette évolution pose de 
nouvelles questions concernant 
les données, la sécurité, les infra-
structures informatiques et la 
responsabilité des entreprises. 

Ph
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APRÈS DES ATTAQUES DE DRONES UKRAINIENS SUR LES VILLES RUSSES OULIANOVSK ET VORONEJ 

Trois morts et 25 blessés 
dont des enfants

L es ventes au détail britanniques se 
sont encore détériorées  en ce mois 
de  septembre révélant une  faible 

confiance des consommateurs et la pres-
sion croissante sur les coûts pesant sur les 
perspectives du secteur. Les volumes des 
ventes au détail du pays ont chuté à un 
rythme plus marqué, et les ventes au 
détail en ligne ont diminué au rythme le 
plus rapide depuis près de trois ans, selon 
un rapport publié jeudi par la Confédéra-
tion des industries britanniques (CBI). Le 
rapport souligne également que les 
détaillants ont réduit leurs volumes de 
commandes au rythme le plus rapide 
jamais enregistré depuis 1983. Selon Mar-
tin Sartorius, économiste en chef de la CBI, 
certains détaillants ont attribué cette 
détérioration à la mauvaise confiance des 
consommateurs, tandis que le repli persis-
tant des ventes les a incités à réduire leurs 
commandes à un rythme record. « Cette 
faiblesse s'est fait sentir dans tout le sec-
teur de la distribution, les grossistes et les 
concessionnaires automobiles constatant 
également des baisses de ventes plus 
rapides », a-t-il déclaré.  

Les détaillants s'attendent à ce que 
cette faiblesse se poursuive en octobre, 
avec des volumes de ventes annuels qui 
devraient fortement diminuer et des 
ventes et commandes en ligne qui 
devraient continuer à chuter rapidement, 
selon la CBI. La faiblesse de l'activité com-
merciale s'est accompagnée d'une dété-
rioration de la confiance des consomma-

teurs. Une enquête publiée par le British 
Retail Consortium (BRC) révèle une dégra-
dation des perspectives économiques et 
financières des ménages. D'après l'enquê-
te, les anticipations des consommateurs 
concernant la situation économique au 
cours du prochain trimestre ont chuté à -
34 en septembre, contre -28 en août, tan-
dis que leurs anticipations relatives aux 
finances personnelles ont reculé à -15, 
contre -9. Les anticipations concernant les 
dépenses de consommation et l'épargne 
des ménages ont également diminué en 
septembre. 

 
L’IPC A PROGRESSÉ DE 3,1 % EN 

AOÛT SUR UN AN 
Helen Dickinson, directrice générale du 

BRC, a déclaré que « la baisse de la 
confiance des consommateurs était parti-
culièrement marquée chez les femmes », 
alors que les ménages se préparaient à 
des coûts énergétiques plus élevés cet 
hiver et à des factures qui augmentaient 
plus rapidement que les prix en magasin. 
« Il n’est guère surprenant que les prévi-
sions de dépenses de détail aient dimi-
nué, même si les dépenses globales se 
sont stabilisées », a-t-elle déclaré. Selon la 
Resolution Foundation, les factures 
d'énergie des ménages sont 26 % plus éle-
vées en termes réels qu'il y a cinq ans, et le 
plafond des prix devrait augmenter en 
octobre et à nouveau en janvier 2027, 
possiblement de manière significative. 
L'inflation accentue la pression sur les 

ménages et les entreprises. L'indice des 
prix à la consommation (IPC) britannique 
a progressé de 3,1 % en août sur un an, et 
la Banque d'Angleterre prévoit une infla-
tion d'environ 3,75 % au dernier trimestre 
2026 et supérieure à 4 % au premier tri-
mestre 2027. La hausse des prix alimen-
taires pourrait accentuer la pression. 
Selon ses dernières prévisions concernant 
l'inflation alimentaire, l'Institut de la distri-
bution alimentaire (IGD) table sur une 
inflation moyenne de 2,9 % à 3,9 % pour 
2026 et prévoit une hausse à environ 6 % 
en 2027.  

Les détaillants subissent également 
des pressions pour contenir les prix. « La 
lutte contre le coût de la vie est une prio-
rité absolue et les détaillants continuent 
de tout mettre en œuvre pour maintenir 
les prix bas. Mais tant que la situation bud-
gétaire ne s'améliorera pas, ils seront for-
tement désavantagés », a déclaré Harvir 
Dhillon, économiste en chef du BRC. Les 
consommateurs, quant à eux, avaient déjà 
pris des mesures pour faire face à la haus-
se des prix. James Walton, économiste en 
chef de l'IGD, a déclaré : « Les consomma-
teurs se sont déjà adaptés à des périodes 
répétées de forte inflation des prix ali-
mentaires. Nombre d'entre eux ont modi-
fié leurs habitudes et leurs lieux d'achat, 
changé de produits ou réduit leurs 
dépenses discrétionnaires, ce qui limite 
leur capacité à absorber de nouvelles 
hausses de prix.» 

R. I.

Les autorités russes 
font état de 25 blessés 

à Oulianovsk et 
Voronej après les 

attaques de drones  
dans la nuit de jeudi à 

vendredi, parmi 
lesquels des enfants.  
 

D es logements et des 
infrastructures ont été 
endommagés. Près de 

Melitopol, l'attaque d'un 
convoi humanitaire a égale-
ment fait trois victimes parmi 
des volontaires venus de la 
région d'Omsk. Dans la nuit du 
24 au 25 septembre, plusieurs 
régions russes ont été visées 
par des attaques de drones 
ukrainiens. À Oulianovsk et 
Voronej, le bilan a été porté à 
25 blessés, parmi lesquels des 
enfants. Des dégâts ont égale-
ment été signalés dans des 
quartiers résidentiels ainsi que 
sur des infrastructures civiles 
et industrielles. La défense 
aérienne a été mobilisée pen-
dant la nuit, tandis que les ser-
vices d’urgence sont interve-
nus dans les zones touchées. À 
Oulianovsk, on dénombre 12 
blessés, dont deux enfants, a 
indiqué le gouverneur Alexeï 
Rousskikh. L’état de toutes les 
victimes est désormais jugé 
satisfaisant et aucun cas grave 
n’est signalé. Six immeubles 
d'habitation ont subi des 
dégâts. Un effondrement par-
tiel s'est produit dans l'un des 
bâtiments touchés. 

Dans le nord de la ville, des 
voies de tramway et le réseau 
électrique de contact ont été 

détériorés. Des hébergements 
temporaires ont été ouverts 
pour les habitants concernés.  
 

TREIZE BLESSÉS DANS LA 
RÉGION DE VORONEJ  

La région de Voronej a elle 
aussi été fortement touchée 
par l’attaque nocturne. Le 
bilan y a été porté à 13 blessés, 
dont un enfant de six ans.  

Une femme de 63 ans et un 
jeune homme de 25 ans ont 
été placés en réanimation. Une 
autre personne a été hospitali-
sée, tandis qu’un blessé était 
encore en cours d’examen. 
Selon le gouverneur Alexandre 
Goussev, 88 drones ont été 
détectés et détruits au-dessus 

de Voronej et d’au moins six 
districts de la région au cours 
de la nuit. Les dégâts ont 
notamment touché plusieurs 
immeubles collectifs et mai-
sons privées. Des façades ont 
été abîmées, des fenêtres bri-
sées et de nombreux véhicules 
endommagés. Des bâtiments 
non résidentiels et industriels 
ont également été touchés. 
Les services d’urgence pour-
suivaient leurs interventions 
avant le lancement des tra-
vaux de remise en état.  

 
TROIS VOLONTAIRES TUÉS 

PRÈS DE MELITOPOL  
Un autre bilan communi-

qué ce 25 septembre concerne 

l’attaque d’un convoi humani-
taire venu de la région d’Omsk 
et se dirigeant vers la zone de 
l’opération militaire. Trois 
volontaires ont été tués près 
de Melitopol, dans la région de 
Zaporojié. Le véhicule trans-
portait de l’aide humanitaire 
destinée à une zone proche du 
front. Le gouverneur de la 
région d’Omsk, Vitali Khotsen-
ko, avait d’abord fait état d’un 
blessé. Le gouverneur de 
Zaporojié, Evgueni Balitski, a 
ensuite annoncé que deux 
personnes avaient été bles-
sées. Le bilan de ces diffé-
rentes attaques reste suscep-
tible d’évoluer. 

R. I.  

FRANCE-ARABIE SAOUDITE 
Paris annonce 
l’envois de soldats 
à Riyad 

L a France va envoyer des soldats, 
radars et systèmes de défense pour 

protéger le site pétrolier stratégique de 
Yanbu en Arabie saoudite, selon l’annon-
ce du président Emmanuel Macron, jeudi.  
Paris rejoint ainsi Londres dans son appui 
à Riyad après l’annonce du   Royaume-
Uni  de l’envoi d’un avion ravitailleur pour 
soutenir les appareils saoudiens « face 
aux missiles et drones » des yémenites. 
Cette infrastructure permet à Riyad d'ex-
porter son pétrole par la mer Rouge en 
contournant le détroit d'Ormuz. La France 
va déployer des soldats et des équipe-
ments militaires en Arabie saoudite pour 
protéger le complexe pétrolier de Yanbu, 
sur la mer Rouge. Emmanuel Macron l'a 
annoncé jeudi 24 septembre sur TF1 et 
France 2, précisant que Paris enverrait 
des militaires, des radars et des systèmes 
de défense, sans toutefois donner de 
détails sur les effectifs ni sur le calendrier. 
« Nous ne nous engageons dans aucun 
conflit », a assuré le président français, 
précisant que le dispositif avait été 
convenu avec Riyad. L’objectif est défen-
sif : protéger Yanbu contre les missiles et 
drones, alors que les Houthis ont intensi-
fié leurs attaques contre l’Arabie saoudite. 
Sécuriser l'approvisionnement en or noir 
de l'Europe Le choix du site est straté-
gique. Yanbu constitue l’aboutissement 
de l’oléoduc Est-Ouest, long d’environ 1 
200 kilomètres, qui transporte le brut 
depuis l’est du royaume jusqu’à la mer 
Rouge. Il permet ainsi à Riyad de contour-
ner le détroit d’Ormuz, fortement pertur-
bé depuis le début de la guerre américai-
ne contre l’Iran. Environ quatre millions 
de barils par jour avaient été redirigés par 
cet axe, soit près de 4 % de l’offre mon-
diale. L’oléoduc a été endommagé par 
une attaque de drones le 11 septembre, 
interrompant les flux. Il a repris le 22 sep-
tembre, à capacité réduite. Jeudi , la coali-
tion dirigée par Riyad a affirmé avoir 
intercepté six missiles balistiques houthis 
visant notamment Yanbu et Taïf. L’enjeu 
est aussi énergétique. Yanbu est devenu 
un nœud important pour les exportations 
saoudiennes de brut, diesel et autres pro-
duits pétroliers vers l’Europe.  

R. I. 
 

MINISTÈRE RUSSE DES FINANCES 
Le budget triennal  
« privilégiera »  
les obligations 
sociales  
et la défense  

L a politique budgétaire de la Russie 
pour les trois prochaines années sera 

axée sur le respect des obligations 
sociales et la satisfaction des besoins en 
matière de défense et de sécurité, a 
déclaré jeudi le ministère russe des 
Finances. Le budget permettra égale-
ment de soutenir les militaires engagés 
dans le conflit ukrainien et leurs familles, 
tout en promouvant le leadership tech-
nologique, a indiqué le ministère dans un 
communiqué de presse. Le ministère a 
soumis au gouvernement russe un 
ensemble de mesures budgétaires com-
prenant un projet de budget fédéral pour 
2027 et la période de planification 2028-
2029, un projet de loi sur l'exécution bud-
gétaire et des amendements au Code des 
impôts visant à renforcer la stabilité du 
système budgétaire. Le déficit budgétaire 
fédéral devrait s'établir en moyenne à 
environ 2 % du PIB par an, a indiqué le 
ministère. Le ministre russe des Finances, 
Anton Siluanov, a déclaré que ces 
mesures visaient à garantir la viabilité 
budgétaire et à créer les conditions d'une 
croissance économique à long terme. 

R. I.

 SELON UN RAPPORT DE LA LA CBI 
«Les ventes au détail britanniques  

se détériorent»
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SUR LES POSITIONS UKRAINIENNES DANS LE DONBASS 

« Le contrôle de Dobropolié 
renforce l’avancée russe», 

affirme la défense russe
Dans le secteur de Dobropolié, 

les forces russes poursuivent 
leur avancée et renforcent 

leurs positions face aux unités 
ukrainiennes.  

 

S elon le ministère russe de la 
Défense, cette dynamique doit 
permettre de soutenir la poursui-

te des opérations, de renforcer l’initiati-
ve russe et d’accentuer la pression sur 
les positions fortifiées dans le Donbass. 
Le ministère russe de la Défense a indi-
qué, jeudi, que les unités du groupe-
ment de troupes  Centre  poursuivaient 
leurs opérations à Dobropolié, où un 
régiment ukrainien est encerclé ». Alors 
que les troupes russes développent leur 
offensive en direction d’Alexandrovka, 
les attaques ukrainiennes et les tenta-
tives visant à rompre l’encerclement 
sont repoussées. La situation autour de 
Dobropolié revêt une importance parti-
culière pour la suite des opérations 
russes dans cette partie du front. Le 
ministère russe de la Défense considère 
« la ville comme une importante zone 
fortifiée, utilisée par les forces ukrai-
niennes pour frapper le flanc et l’arrière 
du groupement de troupes « Sud », 
engagé dans son avancée vers Drouj-
kovka ». La maîtrise des hauteurs autour 
de la ville constitue également un élé-
ment important pour la progression 
russe. Selon le ministère, leur contrôle 
permettrait d’accélérer l’avancée des 
troupes vers les limites administratives 
de la République populaire de Donetsk 
et de renforcer leur position sur cet axe. 
Un point clé pour la logistique ukrainien-
ne L’importance de Dobropolié ne se 
limite pas à sa position militaire. La ville 
constitue également un nœud de trans-
port relié à la région de Dnipropetrovsk, 
par lequel passe l’une des principales 

voies d’approvisionnement des forces 
ukrainiennes. Sa libération pourrait ainsi 
avoir des conséquences plus larges sur 
le dispositif ukrainien dans le Donbass. 
Le ministère russe affirme que la maîtrise 
de la ville ne perturberait pas seulement 
certains itinéraires, mais « toute la chaîne 
logistique » alimentant les unités ukrai-
niennes dans la région. C’est dans ce 
contexte que le ministère russe de la 
Défense considère l’axe de Dobropolié 
comme « l’un des secteurs clés » pour la 
poursuite des opérations. Le contrôle de 
la ville et des hauteurs environnantes 
doit faciliter la progression russe tout en 
accentuant la pression sur les positions 
ukrainiennes plus en profondeur dans le 
Donbass. 

 
LES TENTATIVES UKRAINIENNES 

POUR ROMPRE L’ENCERCLEMENT 
REPOUSSÉES 

L’importance du secteur explique 
également les tentatives des forces 

ukrainiennes pour dégager le groupe-
ment encerclé, tout en cherchant à 
empêcher les troupes russes d’achever 
la prise du secteur. 

 Les attaques menées dans cette zone 
ainsi que les tentatives de sortie de l’en-
cerclement sont repoussées, indique le 
ministère.  

Ces combats s’accompagnent, selon 
les autorités militaires russes, de pertes 
importantes dans les rangs ukrainiens. 
Le ministère estime qu’ »entre 30 et 50 
militaires ukrainiens sont tués chaque 
jour dans le secteur de Dobropolié ». Au-
delà de la situation locale, » la libération 
de Dobropolié aurait enfin une portée 
plus large pour la suite des opérations 
dans le Donbass ». Selon le ministère 
russe de la Défense, elle « renforcerait la 
pression sur l’agglomération Slaviansk-
Kramatorsk-Droujkovka », considérée 
comme le principal ensemble fortifié des 
forces ukrainiennes dans la région. 

R. I.    

À  son procès pour cor-
ruption, l’ex-ministre 
française, Rachida Dati 

a marqué  ses réponses   par 
des joutes verbales intenses,  
jeudi,  face aux avocats des 
parties civiles, tentant en vain 
après avoir été rappeler à 
l’ordre de déclarer «Je ne 
m’énerve pas, je dis les choses 
!», a-t-elle lancé, défendant « 
farouchement » comme le 
soulignent les médias français  
son travail d’avocate pour 
Renault-Nissan. 

Le procès se poursuit avec 
les plaidoiries alors même que 
Rachida Dati a réintégré la 
magistrature à quelques jours 
de l’ouverture du procès. 
Rachida Dati, ex-ministre d’ori-
gine marocaine,  maintient 
avoir exercé un travail d’avoca-
te « compatible avec son man-
dat », tandis que le Parquet 
national financier et les parties 
civiles y voient un pacte de 
corruption déguisé.L’ancienne 
ministre de la Justice et de la 
Culture a transformé l’audien-
ce de jeudi en joute verbale 
intense. Jugée pour avoir 

perçu 900 000 euros de l’allian-
ce Renault-Nissan entre 2009 
et 2012, alors qu’elle était 
eurodéputée, elle nie tout lob-
bying illégal et affirme avoir 
réalisé « des missions de 
conseil légitimes ». Une mati-
née sous haute tension Les 
avocats de Renault, Philippe 
Goossens et Kami Haeri, ont 
passé au crible ses « interven-
tions en Turquie, en Iran ou au 

Maroc ». Face aux questions 
sur l’absence de traces écrites 
de ses prestations, Rachida 
Dati a bondi : « Je sais ce que 
vous pensez : on discute, on 
boit du thé, on est entre 
Arabes… Oui je sais lire et écri-
re, je suis avocate et je suis 
Française ! ». La présidente du 
tribunal a dû rappeler à l’ordre 
et suspendre l’audience pour 
retrouver le calme. « Je ne suis 

pas la fée Clochette ! », a-t-elle 
encore rétorqué quand on l’in-
terrogeait sur l’impact de ses 
missions. Les échanges sont 
devenus personnels : elle a 
accusé Maître Haeri de tweets 
« sexistes et racistes » à son 
encontre ainsi que des propos 
qu’elle juge « diffamants » à 
l’endroit de sa fille, proposant 
d’en produire les captures 
d’écran. R. I.   

FACE AUX INQUIÉTUDES ET DE 
DANGERS DE L’IA SANS CONTRÔLE     
Trump rejette 
les appels à une 
réglementation 
internationale  
de l'IA 

L e président américain Donald 
Trump a déclaré mardi que les 

États-Unis encourageraient l'intelligen-
ce artificielle (IA) et maintiendraient 
leur leadership que de manière sûre et 
responsable, rejetant les efforts interna-
tionaux visant à réglementer l'IA. Les 
États-Unis rejettent catégoriquement 
toute tentative de « construire un systè-
me mondialiste » pour contrôler l'intel-
ligence artificielle dont on parle tant en 
ce moment, a déclaré Trump lors de 
son discours prononcé au débat géné-
ral de la 81e session de l'Assemblée 
générale des Nations Unies (AGNU). « Je 
ne vais pas freiner la croissance de 
quelque chose qui sera plus important 
que la révolution industrielle », a décla-
ré Trump. Il a ajouté que les États-Unis 
suivraient de près l'évolution de l'IA par 
l'intermédiaire du ministère de la Justi-
ce et continueraient de jouer un rôle de 
premier plan dans ce domaine, de 
manière sûre et responsable. Trump a 
également fait pression pour remplacer 
le nom d'intelligence artificielle par 
celui de « super intelligence ». Plusieurs 
figures de proue de l'industrie de l'IA 
aux États-Unis ont récemment appelé à 
un ralentissement coordonné du déve-
loppement de cette technologie, souli-
gnant le risque d'auto-amélioration et 
la possibilité de perdre le contrôle de 
celle-ci. Plus tôt mardi, le secrétaire 
général de l'ONU, Antonio Guterres, a 
averti : « Les humains cèdent de plus en 
plus leur pouvoir aux machines – les 
agents d'intelligence artificielle deve-
nant incontrôlables et les armes auto-
nomes létales passant de la science-fic-
tion à la réalité militaire. » Les pays à la 
pointe de la révolution technologique 
de l'IA doivent partager les informa-
tions relatives aux nouveaux risques 
pour la sécurité, a déclaré Guterres. Il a 
appelé à la mise en place de mesures 
pour gérer ces risques, notamment la 
création d'un cadre multilatéral de ges-
tion des risques liés à l'IA. S’exprimant 
lors du débat général précédant l’inter-
vention de Trump, le président brésilien 
Luiz Inácio Lula da Silva a plaidé pour 
une réglementation des géants de la 
tech et de l’intelligence artificielle, met-
tant en garde contre le développement 
de technologies sans règles, sans trans-
parence ni limites éthiques. 

R. I.   
 

UN RECORD DEPUIS 1976   
Près de 100 000 
hectares brûlés  
en France 

E nviron 98 000 hectares ont brûlé 
depuis le début de l’année en Fran-

ce, un niveau cinq fois supérieur à la 
moyenne des vingt dernières années et 
un record depuis 1976, selon l’Office 
national des forêts. L'Office national des 
forêts (ONF) a dévoilé jeudi  un bilan 
alarmant des incendies de 2026. Avec 
près de 21 000 départs de feu, les sur-
faces ravagées atteignent des niveaux 
inédits depuis un demi-siècle, touchant 
forêts, zones agricoles et espaces natu-
rels. Un bilan « exceptionnel » mais 
sous contrôle relatif « C’est exception-
nel », a déclaré Juliette Faivre, directrice 
de l’agence ONF Île-de-France Est, lors 
d’une visite dans la forêt de Fontaine-
bleau, qui a perdu environ 2 000 hec-
tares. Elle a toutefois souligné que 97 % 
des départs de feu sont éteints avant 
d’avoir parcouru 10 hectares.  

R. I.   
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 JUGÉE POUR AVOIR PERÇU 900 000 EUROS DE CORRUPTION DÉGUISÉE    
L’ex ministre française Dati  répond aux procès 

par un spectacle de joutes verbales intenses

 RÉSULTATS OFFICIELS DU SCRUTIN LÉGISLATIF EN RUSSIE 
Le parti au pouvoir conserve sa « majorité 

constitutionnelle » à la Douma 

L es résultats des élections de la 9e Douma d'État montrent que le parti au pouvoir Russie unie 
a remporté 349 sièges des 450 que compte le parlement russe, conservant ainsi  son statut 
de « majorité constitutionnelle », a annoncé hier,  la présidente de la Commission électorale 

centrale russe (CEC), Ella Pamfilova. Pamfilova a déclaré que des représentants de six partis et 
quatre candidats indépendants avaient été élus à la nouvelle Douma d'État, la chambre basse du 
parlement. D'après les statistiques de la Commission électorale centrale (CEC), Russie unie a rem-
porté 349 sièges à la Douma, suivie du Parti communiste de la Fédération de Russie (37 sièges), du 
Parti libéral-démocrate de Russie (23 sièges), du Mouvement du peuple nouveau (19 sièges), de 
Russie juste (17 sièges) et de Rodina (1 siège). Les quatre sièges restants ont été attribués à des can-
didats indépendants. Le taux de participation final aux élections de la Douma d'État du 18 au 20 
septembre a été de 59,8 %, supérieur aux 51,72 % enregistrés en 2021, a déclaré Pamfilova. La 
Douma d'État est l'organe législatif permanent de la Russie, composé de 450 députés.        R. I.   
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 IL A RÉUNI DES FABRICANTS CHINOIS ET DES ACHETEURS AFRICAINS 

Clôture du Salon commercial en 
Afrique du Sud

Le Salon commercial en Afrique 
du Sud a réunit durant trois 

jours, des fabricants chinois et 
des acheteurs africains 

intéressés   à explorer des 
partenariats commerciaux, les 

exposants cherchant de 
nouveaux clients et les 

acheteurs rencontrant des 
fournisseurs sans se déplacer en 

Chine.  
 

L e salon China Homelife South Africa 
a ouvert ses portes mercredi au Gal-
lagher Convention Center de 

Midrand, à Johannesburg, dans sa 10e 
édition, qui a réunit des centaines de 
fabricants chinois présentant des maté-
riaux de construction, des textiles et vête-
ments, des articles ménagers, des 
cadeaux, des systèmes de stockage 
d'énergie par batteries et des produits 
électroniques. Le salon qui a baissé rideau 
hier, a permis des rencontres entre impor-
tateurs, distributeurs, grossistes et 
détaillants, ainsi que des acheteurs à la 
recherche de produits pour des projets 
spécifiques. Des réunions entre les 
hommes d’affaires africains et chinois ont 
rytmé ce rendez vous Sud-Sud, offrant aux 
acheteurs l'opportunité de rencontrer des 
fournisseurs chinois, d'échanger sur leurs 
besoins d'approvisionnement et d'explo-
rer des pistes de coopération à long 
terme. 

 
35 000 PERSONNES S'ÉTAIENT 
PRÉINSCRITES À L'EXPOSITION 

Binu Pillai, directeur des opérations de 
Meorient International Exhibition, l'orga-
nisateur de l'événement, a déclaré à Xin-
hua que les entreprises de toute l'Afrique 
ont l'opportunité de rencontrer des fabri-
cants chinois en face à face et de négocier 
des accords sans se rendre en Chine. Des 
visiteurs étaient venus de pays comme le 

Nigeria, l'Éthiopie, le Kenya et le Ghana, a-
t-il déclaré, ajoutant que la foire avait atti-
ré 4 000 visiteurs au cours de ses trois pre-
mières heures. « L'Afrique représente un 
marché immense pour les fabricants chi-
nois », a déclaré Pillai. « C'est une platefor-
me qui permet aux acheteurs et aux fabri-
cants d'interagir et de faire des affaires. 
C'est une plateforme d'approvisionne-
ment pour le continent africain. » Pillai a 
indiqué qu'environ 35 000 personnes 
s'étaient préinscrites à l'exposition, tandis 
que les organisateurs s'attendaient  
à 25 000 visiteurs sur les trois jours que 
durerait l'événement.  

La perspective de liens commerciaux 
plus étroits a également été saluée par les 
représentants des autorités locales lors de 
la cérémonie d'ouverture. S'exprimant lors 
de la cérémonie d'ouverture, Lwando 
Resha, membre du comité du maire char-
gé du développement économique local 
de la municipalité locale de Mogale City, 
dans la province du Gauteng, a déclaré 
que la municipalité était disposée à faire 

des affaires et à nouer des partenariats 
avec des entreprises d'autres pays, ajou-
tant que l'Afrique du Sud était ouverte aux 
affaires.  

Des représentants des autorités 
locales, des chambres de commerce et 
des organisations de jeunesse ont assisté 
à la cérémonie d'ouverture. Parmi les 
exposants figurait Yongkang Weige 
Industrial and Trading Co., Ltd., qui partici-
pait pour la première fois à ce salon en 
Afrique du Sud. Judy Huang, directrice des 
ventes de l'entreprise, a indiqué qu'elle 
présentait une gamme d'échelles en alu-
minium, notamment des modèles télesco-
piques, extensibles et pliables. De nom-
breux visiteurs s'étaient arrêtés sur son 
stand pour examiner les produits, a-t-elle 
précisé. Huang a déclaré espérer nouer 
des liens avec des entreprises africaines et 
faire des affaires avec elles, ajoutant qu'el-
le s'attendait à ce que les relations sino-
africaines continuent de s'améliorer avec 
la croissance des échanges commerciaux. 

R. I.
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CRÉATION D’ENTREPRISES  
PAR LES JEUNES MALIENS 
Danemark et les 
Pays-Bas avancent 
17 milliards de 
francs CFA  au Mali 
À  l’occasion de la Foire des jeunes 

entrepreneurs du Mali, le Dane-
mark et les Pays-Bas ont apporté un 
financement de 17 milliards de francs 
CFA au Fonds d’appui à la création 
d’entreprise par les jeunes. Doté de 
près de 29,5 millions de dollars pour la 
période 2024-2027, ce fonds vise à 
accompagner 1 500 entreprises dans 
dix localités du pays. 

R. I.   
 

RUSSIE–AES 
Lavrov salue 
un dialogue  
qui  
«se développe 
rapidement» 
L e chef de la diplomatie russe Ser-

gueï Lavrov a rencontré ses homo-
logues des pays membres de  l'AES, à 
New York, en marge des travaux  de  
l'Assemblée générale de l'ONU. Il a fait 
savoir dans ses déclarations aux médias 
que , le dialogue entre la Russie et l'AES 
« se développe rapidement», et que Les 
discussions ont porté sur « la sécurité, 
le commerce, l'économie et la coopéra-
tion politique ». La Russie  attend les 
dirigeants des trois pays et les autres 
du continent africain au sommet Rus-
sie-Afrique, prévue  en octobre, à Mos-
cou. 

R. I. 
 

VISANT À PROMOUVOIR LA 
CHAÎNE DE VALEUR DES 
MINÉRAUX CRITIQUES 
La Zambie 
sélectionnée pour 
le mécanisme des 
Nations Unies 
L a Zambie a été sélectionnée 

comme l'un des six premiers pays à 
participer à un nouveau mécanisme 
des Nations Unies visant à aider les 
pays en développement riches en res-
sources à construire des chaînes de 
valeur minières durables, selon une 
déclaration gouvernementale jeudi. Le 
secrétaire général de l'ONU , António 
Guterres, a annoncé mercredi à New 
York les six pays participants, citant  la 
Zambie, la Guinée, l'Indonésie, Mada-
gascar, le Nigéria et le Zimbabwe. Le 
Mécanisme d’appui aux pays pour les 
minéraux essentiels à la transition éner-
gétique, établi dans le cadre du Groupe 
de travail des Nations Unies sur les 
minéraux essentiels à la transition éner-
gétique, vise à aider les pays en déve-
loppement à maximiser les avantages 
économiques tirés de leurs richesses 
minérales grâce à la valorisation et au 
renforcement des capacités indus-
trielles. Se félicitant de cette initiative, 
le ministre zambien des Affaires étran-
gères et de la Coopération internatio-
nale, Mulambo Haimbe, a déclaré que 
ce mécanisme soutiendrait la transition 
stratégique du pays vers une transfor-
mation et une industrialisation locali-
sées. « La Zambie est un pays produc-
teur de cuivre depuis des décennies, 
contribuant au développement indus-
triel mondial et, de plus en plus, aux 
transitions vers les énergies propres et 
le numérique », a souligné Haimbe 
dans sa déclaration. R. I.  

L e président de la Répu-
blique sahraouie, Bra-
him Ghali, a annoncé 

l’adhésion de la République 
arabe sahraouie démocratique 
au Mécanisme africain d’éva-
luation par les pairs (MAEP). 
Dans une lettre adressée au 
président Museveni, le prési-
dent sahraoui, Secrétaire 
général du Front Polisario,  
Brahim Ghali a transmis, au 
nom du gouvernement et du 
peuple de la République sah-
raouie, son adhésion à l’appel 
lancé par président ougandais, 
Museveni, en date du 8 juillet 
dernier, exprimant la « gratitu-
de pour l’invitation » sans 
manqué de saluer « le leader-
ship du président Museveni à 
la tête du Mécanisme africain 
d’évaluation par les pairs 
(MAEP) ».  Le président de la 
RASD,   un des pays membre 
fondateur,  faut-il le rappeler,  
de l’institution africaine, a 
exprimé  « l’engagement com-
mun » de la République sah-
raouie à « promouvoir la 
bonne gouvernance, la trans-
parence, la stabilité politique 
et le développement socio-
économique durable en 

Afrique ». Il a souligné que la 
République sahraouie consi-
dère le Mécanisme africain 
d’évaluation par les pairs 
(MAEP) comme un cadre conti-
nental important pour faire 
progresser les objectifs de 
«L’Afrique que nous voulons», 
fondé sur les principes de soli-
darité, de responsabilité 
mutuelle et d’auto-évaluation. 
Le président Ghali a souligné 
qu’en adhérant à ce mécanis-
me, la République sahraouie, 

en tant que membre fonda-
teur de l’Union africaine, réaf-
firme son attachement aux 
principes et aux valeurs inscrits 
dans l’Acte constitutif de 
l’Union africaine. Il a en outre 
exprimé la volonté de la Répu-
blique sahraouie de travailler 
en étroite collaboration avec le 
président Museveni, le secréta-
riat du Mécanisme africain 
d’évaluation par les pairs 
(MAEP) et les autres États 
membres, afin de contribuer 

de manière constructive à la 
réalisation des objectifs du 
mécanisme. Le Mécanisme 
africain d’évaluation par les 
pairs est une initiative de 
l’Union africaine créée pour 
promouvoir la bonne gouver-
nance, la responsabilité et le 
développement durable grâce 
à l’auto-évaluation volontaire 
et à l’évaluation par les pairs 
entre les États membres parti-
cipants, rappelle-t-on.   

 R. I.    

MEMBRE FONDATEUR DE L’INSTITUTION AFRICAINE UA 
La république sahraouie répond à l’appel 

de Museveni, et adhère au mécanisme MAEP 

ETHIOPIE 
L'armée annonce la mort de 272 « combattants 

rebelles » après l'échec de son offensive 

L es Forces de défense nationale éthiopiennes ont annoncé jeudi que 272 combattants 
rebelles du Front de libération du peuple du Tigré (FLPT) avaient été tués après l'échec de 
l'offensive du groupe mardi soir. L'armée éthiopienne a déclaré dans un communiqué que 

ses forces avaient « fermement repoussé » l'attaque dans le nord-est du pays, neutralisant finale-
ment plusieurs militants et saisissant différents types d'armes et de munitions. Selon le communi-
qué, le groupe rebelle a tenté d'infiltrer la zone de Wollo Nord, dans la région Amhara du pays, en 
déployant ses forces dans plusieurs districts, mais a été contraint de battre en retraite en raison du 
« coup dur qu'il a reçu, perdant ses ressources et ses effectifs ». L'armée éthiopienne a déclaré qu'en 
plus des 272 combattants rebelles du TPLF tués à la suite de l'offensive ratée du groupe, « un grand 
nombre de forces ennemies ont été capturées et 260 forces ennemies ont été blessées ». Cette 
nouvelle escalade survient dans un contexte de tensions accrues dans la région du Tigré, la plus 
septentrionale d'Éthiopie, suite à l'annonce dimanche d'une nouvelle alliance formée par sept 
groupes d'opposition et groupes armés éthiopiens, selon les médias locaux.       R. I.   
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« Roqia » de Yanis Koussim 
représentera l'Algérie 

Le cinéma algérien fait le pari de 
l'audace pour la 99e cérémonie 

des Oscars en soumettant  
« Roqia », un long-métrage 

d'horreur métaphorique réalisé 
par Yanis Koussim. Sélectionnée 

pour concourir dans la 
catégorie du « Meilleur long-

métrage international », l'œuvre 
a déjà conquis de prestigieux 

festivals à travers le monde par 
son approche singulière des 

traumatismes de la décennie 
noire. 

 

L e Comité algérien de sélection pour 
les Oscars, placé sous l'égide du 
ministère de la Culture et des Arts et 

en partenariat avec le Centre Algérien de 
Développement du Cinéma (CADC), a offi-
ciellement désigné « Roqia » comme 
porte-étendard de l'Algérie. Ce choix 
marque un tournant, le réalisateur Yanis 
Koussim s'aventurant dans le cinéma de 
genre, un registre encore rarement explo-
ré par le septième art algérien. D'une 
durée de 93 minutes, le film plonge les 
spectateurs dans un univers angoissant et 
oppressant, où se mêlent forces occultes, 
exorcisme et mémoire collective. L'in-
trigue s'articule autour d'un vieux raqi, 
affaibli par le poids des années et la mala-
die, qui se retrouve confronté à des forces 
maléfiques insidieuses. Ces entités obs-
cures cherchent à posséder les vivants 
pour les pousser à commettre des actes 
d'une indicible violence. Face à cette 

menace grandissante, le vieil homme et 
son disciple mènent un combat acharné, 
bien que déséquilibré, contre un mal qui 
semble parfois invincible. Loin d'être un 
simple film d'épouvante, « Roqia » utilise 
ce récit troublant pour construire une 
puissante allégorie de la décennie noire, 
en naviguant entre deux temporalités : les 
sombres années 1990 et l'époque 
contemporaine. Depuis sa production en 
2025 et sa première mondiale lors de la 
Semaine Internationale de la Critique à la 
Mostra de Venise, le long-métrage de 
Yanis Koussim, cinéaste né à Sétif en 1977, 

a connu une trajectoire exceptionnelle. Il a 
rayonné dans de nombreuses sélections 
internationales, du Festival de Sitges en 
Espagne au Fantasy Filmfest en Alle-
magne. Parmi ses nombreuses consécra-
tions, « Roqia » a notamment décroché le 
prix du jury au Leeds International Film 
Festival, le prix du meilleur réalisateur à 
Thessalonique, ainsi que le grand Prix du 
long-métrage au Festival international du 
film d'Alger. Fort de ce palmarès impres-
sionnant, le film s'avance désormais vers 
la scène hollywoodienne avec de solides 
arguments.  R. C. 

FESTIVAL DE CINÉMA "REGARDS SUR 
LA PALESTINE" 
La 7e édition  
s'ouvrira  
le 2 octobre à Rouen  

L a 7e édition du festival de cinéma 
"Regards sur la Palestine" s'ouvrira 

le 2 octobre à Rouen en France et pro-
posera pendant trois jours une pro-
grammation mêlant projections, ren-
contres et initiatives culturelles autour 
de la Palestine. Ce festival créé en 2013 
est organisé par une branche d'une 
association française de soutien à la 
lutte du peuple palestinien contre l'oc-
cupant sioniste, l’Association France 
Palestine Solidarité (AFPS) de Rouen. Le 
festival s’ouvrira vendredi soir avec les 
projections de "Man number 4" de 
Miranda Pennell et "A Fidai Film" de 
Kamal Aljafari. Le week-end sera notam-
ment marqué par la projection d' "Une 
disparition" de Rakan Mayasi, "Lyd" de 
Rami Younis et Sarah Ema Friedland, 
ainsi que par deux avant-premières : "Le 
Clown de Ghaza" d’Abdulrahman Sab-
bah, suivie d’un échange en visioconfé-
rence avec le réalisateur depuis Ghaza, 
et "Qui vit encore" de Nicolas Wadimoff, 
présenté en présence du cinéaste. Ce 
dernier a été choisi par la Suisse pour la 
représenter dans la course à l’Oscar 
2027 du meilleur film international. Au-
delà des projections, le festival propo-
sera également des panneaux d’exposi-
tion, un stand de livres, une table de 
presse, ainsi que plusieurs rendez-vous 
autour de la broderie palestinienne, 
avec notamment un atelier et une 
exposition de textiles brodés. 

 

ESTIVAL INTERNATIONAL  
DU COURT-MÉTRAGE DE TIMIMOUN 
Six projets 
 sélectionnés  
pour participer  
au "Laboratoire  
créatif Anis-Djaâd"  

L e 2e Festival international du court-
métrage de Timimoun, prévu du 5 

au 10 novembre prochain, a annoncé la 
sélection de six projets cinématogra-
phiques pour participer à la première 
édition du "Laboratoire créatif Anis-
Djaâd" dédié au développement des 
courts-métrages de fiction (le Gourara 
Lab.). Selon un communiqué du com-
missariat du festival, six projets sur 48 
propositions soumises ont été retenus, 
à l’issue d’une opération de lecture et 
d’évaluation menée par le comité de 
sélection, en vue de participer à la pre-
mière édition du "Laboratoire créatif 
Anis-Djaâd". La liste des six projets rete-
nus comprend, selon la même source, 
"La rue des rêves brisés" de Sarah 
Nacer, "Le banquet cherche ses invités" 
de Fatma Bakhouche, "Match 7ouma" 
d’Aymen Tighiouart, "Touffah" d’Ahmed 
Reggad, "Siyaha" de Sofiane Iheb 
Maâmri et "Ali-Lbahri" de Mouayed 
Tiliouine. Les projets sélectionnés béné-
ficieront d’un parcours d’accompagne-
ment intégré combinant développe-
ment de l’écriture, élaboration de la 
vision cinématographique, formation, 
mentorat et accompagnement profes-
sionnel, avant leur présentation aux 
professionnels du secteur à Timimoun. 
Au terme du laboratoire, un seul projet 
bénéficiera de la "Bourse Anis-Djaâd" de 
développement, qui comprend "un 
soutien financier" ainsi qu’un "accom-
pagnement artistique et professionnel", 
précise le communiqué. Le "Laboratoire 
créatif Anis-Djaâd" est organisé en 
hommage au parcours du réalisateur et 
scénariste algérien disparu Anis Djaâd. 
Il vise à consacrer l’"importance du 
développement de l’idée et du scénario 
en tant que deux étapes fondamentales 
dans la réalisation d’un film".  

COURSE AUX OSCARS 2027  
Les festivals 
d’automne sacrent 
John Malkovich 
et Julianne Moore 
A lors que la saison des festivals d'au-

tomne bat son plein entre Venise, 
Telluride et Toronto, les premiers favoris 
pour la 99e cérémonie des Oscars com-
mencent à se dessiner. Si certaines 
superproductions s'imposent déjà 
comme des rouleaux compresseurs, l'at-
tention s'est indéniablement tournée 
vers les performances magistrales de 
figures emblématiques. John Malkovich 
et Julianne Moore émergent comme les 
grands favoris de cette nouvelle course 
aux statuettes, prouvant que les vété-
rans de l'industrie restent les véritables 
maîtres du jeu. Le lancement de la sai-
son des récompenses lors des festivals 
d'automne sert traditionnellement de 
baromètre pour les mois à venir. Cette 
année, la dynamique semble particuliè-
rement propice à la célébration de car-
rières exceptionnelles. À la Mostra de 
Venise, les ovations interminables ont 
salué la prestation de John Malkovich 
dans le très acclamé Wild Horse Nine de 
Martin McDonagh. L'acteur livre une 
performance qualifiée de brillante et 
hilarante, balayant la concurrence. 
Après une longue carrière jalonnée de 
seconds rôles inoubliables, l'industrie et 
les critiques s'accordent à dire qu'il est 
grand temps de lui offrir l'Oscar du 
Meilleur Acteur. Le consensus autour de 
son nom s'est cristallisé si rapidement 
qu'il apparaît aujourd'hui comme le 
candidat à abattre. De l'autre côté de 
l'Atlantique, le Festival de Telluride a 
mis en lumière une autre performance 
incontournable, celle de Julianne Moore 
dans The Debut, sous la direction de 
Jesse Eisenberg. 

Ph
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PALAIS DES RAÏS (BASTION 23) 
Exposition sur la Mandala 

contemporaine
L e Centre des arts et 

de la culture du 
Palais des Raïs (Bas-

tion 23) abrite, à partir de 
ce jeudi, une exposition 
d’arts plastiques intitulée 
"La Mandala contemporai-
ne entre forme et harmo-
nie", de l’artiste plasticien 

Bekka Mohamed Mabrouk. 
Visible jusqu’au 10 
octobre prochain, cette 
exposition propose un 
ensemble d’œuvres consa-
crées à la Mandala dans 
une approche plastique 
contemporaine, alliant 
formes et harmonie, tout 

en mettant en avant la sin-
gularité de cette expres-
sion artistique à travers la 
vision et les techniques de 
l’artiste. L’exposition com-
prend des tableaux s’inspi-
rant de motifs arabesques, 
ainsi que des œuvres 
explorant des thèmes liés 
aux formes florales et 
naturelles, traduisant le 
cycle de la vie et l’harmo-
nie de l’âme humaine. Cer-
taines œuvres puisent 
également dans les 
formes et motifs de l’arti-
sanat amazigh algérien, 
notamment ceux inspirés 
des bijoux traditionnels en 
argent.  Pour réaliser ses 
œuvres, l’artiste a eu 
recours aux techniques de 
l’aquarelle et de la peintu-
re métallisée, jouant sur la 
diversité des couleurs et 
des lignes afin de mettre 
en valeur la dimension spi-
rituelle et ornementale de 
ses créations et d’instaurer 
un dialogue visuel entre 
les patrimoines arabe et 
amazigh et l’expression 
artistique contemporaine. 
L’organisation de cette 
exposition s’inscrit dans le 
cadre du programme d’ac-
tivités culturelles et artis-
tiques du Centre des arts 
et de la culture du Palais 
des Raïs, qui vise à soute-
nir la création plastique et 
à offrir aux artistes des 
espaces leur permettant 
de présenter leurs œuvres 
au public.

BEJAIA  
Ouverture de la nouvelle 

saison théâtrale 

L a nouvelle saison théâtrale 2026/2027 a été offi-
ciellement ouverte jeudi soir, au théâtre régional 
de Bejaia (TRB) "Abdelmalek Bouguermouh", en 

présence d'artistes et de passionnés du 4e art. La céré-
monie d'ouverture s'est déroulée dans la grande salle 
de spectacles "Nouria Kasdarli" du Théâtre régional, et a 
réuni plusieurs artistes et comédiens, ainsi qu'un public 
d'amateurs et d'amoureux des planches venus de la 
région et des régions limitrophes. La direction du TRB a 
placé l'ouverture de la nouvelle saison théâtrale sous le 
signe d'hommage aux victimes des incendies de forêt 
ayant touché fin août dernier, plusieurs wilayas du pays, 
et aux éléments de la Protection civile, en reconnaissan-
ce de leurs efforts, de leurs sacrifices et de leur courage 
pour sauver les vies et les biens des citoyens. La soirée a 
été marquée par la représentation de la nouvelle comé-
die musicale "Akin I lebhar" (au-delà de la mer), mise en 
scène par Yousfi Abdelaziz, qui retrace l'histoire de l'im-
migration algérienne et les conditions difficiles de l'exil 
vécues par des milliers d'Algériens en France, durant la 
colonisation. Le spectacle se compose de plusieurs 
chansons puisées dans le répertoire algérien, ainsi que 
de chants et poèmes consacrés à l'exil, évoquant le quo-
tidien, la solitude, l'espérance et les déchirements de 
celles et ceux qui ont dû quitter leur pays. La cérémonie 
d'ouverture a été marquée également par une exposi-
tion d'arts plastiques au niveau de la galerie d'art "Tahar 
Khelfaoui", suivi d'un hommage à plusieurs artistes 
locaux. 
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Les courses  Les courses    
directdirecteenn

Le Prix Nadir, disputé à l'hippodrome du Carou-
bier, s'annonce comme un véritable casse-tête 
pour les amateurs du turf, en opposant quinze 
coursiers de race arabe de 3 ans et plus aux 
gains quasi similaires. Réservée à des chevaux ne 
s'étant pas classés dans les cinq premiers depuis 
le 1er janvier 2026, cette course très ouverte se 
déroulera sur la très courte distance de 1000 
mètres, un parcours explosif où les concurrents 
devront faire preuve de vitesse pour espérer 
décrocher la timbale et profiter de la tendance 
estivale aux gros rapports PMU. Les parieurs 
devront délaisser le hasard au profit d'une analy-
se minutieuse, en privilégiant notamment l'effi-
cacité des jockeys, véritable clé de voûte pour 
dompter ce parcours où toutes les surprises res-
tent envisageables au sprint final. 
 
LES PARTANTS AU CRIBLE 
 
1. AVA TUNE. Méfiance, cette jeune pouliche 
de 3 ans, lors de sa deuxième expérience, a 
laissé de bonnes impressions, il faut l’inclure 
dans une large combinaison.   
2. ZAHRA DE GHAZEL. Trois tentatives est à 
chaque fois elle change de jockey, donc il faut 
attendre encore et la revoir prochainement.  
3. ASSIL ESSAHEL. Manque d’expérience, et 
manque de confiance pour ce protégé de 
l’écurie Meziani, je le garderai comme un gros 
outsider car il garde le même jockey de sa 
1ère expérience. 
4. JAREH. Il vient d’être classé 3 fois parmi les 
premiers de battus, ce jeune mâle aura de 
fortes chances d’être sur les plus hautes 
marches du podium.  
5. GOURANE Il vient de reprendre les courses 
après un arrêt de 9 mois, ce protégé de l’écu-
rie Safsaf logiquement est un des favoris dans 
cette course et visera la victoire car il est 
monté par un talentueux jockey AL. Tiar. 
6. FARIQ D’HEM. Tous les clignotants plai-
dent en sa faveur la distance du jour, le 
sérieux de sa maison et l’efficacité de son 
entraîneur jockey T. Lazreg. 
7. ANGE. À revoir.  
8. JAZZE DE SERSOU. À revoir dans d’autres 
expériences. 
9. TADJ EL HADJLA. Méfiance, cette femelle 
de 5 ans, tous ses meilleurs classements dans 
des parcours de vitesse comme celui du jour, 
à mon avis il faut l’inclure dans vos tickets.   
10. ZAMARI. Rien de probant à son actif.  
11. ZINHOUM. Manque encore d’expérience 
malgré la monte du jour.   
12. HEDY. Elle est bien chuchotée par son 
entourage et vu la composante du jour, cette 
femelle bai, peut venir chambouler l’arrivée.   
13. DEUTCH. Un coursier robuste et rapide 
dans ses jambes il ne fera pas le déplacement 
de M’sila uniquement pour le plaisir de courir. 
14. AMIRSA HODHNA. Barrée en théorie.   
15. IRTIDJAL. C’est un cheval rapide et accro-
cheur, il faudra s’en méfier particulièrement, 
car le lot présent est à sa portée, jouera un 
rôle important dans cette valse hippique. 
16. JORIX. Aléatoire.

MON PRONOSTIC 
15. IRTIDJAL - 4. JAREH - 5. GOURANE - 1. AVA TUNE - 6. FARIQ D’HEM 

 

LES CHANCES : 9. TADJ EL HADJLA - 12. HEDY -  

Un sprint indécis propice aux gros rapports

PRIX OTTAWA- PS.AR.NEE - DISTANCE 1600 M - DÉPART 16H00 - QUARTÉ

DANS LE CREUX DE L’OREILLE

MON PRONOSTIC 
4. SOROUR EL MESK - 7. EL MOKAFIH - 3. HOULM EL HAYAT - 8. OSIRIS 

 

LES CHANCES: 5. ICHTIYEQ - 6. HORR D’HEM -  

DANS LE CREUX DE L’OREILLE

   HIPPODROME ABDELMADJID AOUCHICHE - ALGER 
SAMEDI 26 SEPTEMBRE 2026 - PRIX : NADIR - PS.AR.NEE 

DISTANCE : 1 000 M - DOTATION : 400.000 DA - DÉPART : 16H30 
TIERCÉ - QUINTÉ

PROPRIÉTAIRES N° CHEVAUX JOCKEYS POIDS COR ENTRAÎNEURS
ABS. LAHMICI 1 AVA TUNE Y. MOUISSI 56 2 A. CHELLAL

M. BENDJEKIDEL 2 ZAHRA DE GHAZEL F. BENDJEKIDEL 56 4 S. BENDJEKIDEL
N. MEZIANI 3 ASSIL ESSAHEL C. BOUSSAA 55 6 S. MEZIANI
A. HAMIANE 4 JAREH (0) S. BENYETTOU 55 8 S. HAMIANE

Y. SAFSAF 5 GOURANE (0)  AL. TIAR 55 15 H. AGUENOU
D. HAMANI 6 FARIQ D’HEM (0) T. LAZREG 55 10 L. LAZREG

M. MECHOUEK 7 ANGE (0) K. BAGHDAD 55 14 K. BAGHDAD
F. METIDJI 8 JAZZE DE SERSOU JJ : AEK. DJELLOULI 55 5 H. DJELLOULI
A. LEHAS 9 TADJ EL HADJLA A. HEBRI 54 16 A. HEBRI

A. TOUIDJINE 10 ZAMARI CH. CHAABANE 54 9 A. CHELLAL
M. BENDJEKIDEL 11 ZINHOUM AM. BENDJEKIDEL 54 7 S. BENDJEKIDEL

I. MOKRANI 12 HEDY A. YAHIAOUI 53 1 PROPRIÉTAIRE
S. HADJI 13 DEUTCH AN. CHAABI 53 13 W. CHAABI
S. HADJI 14 AMIRSA HODHNA AH. CHAABI 53 12 H. CHEBLI

R. DEHIMI 15 IRTIDJAL (0) AP : Y. CHELLAL 51 3 A. CHELLAL
K. BENACER 16 JORIX (0) AP : IB. BIZ 50 11 K. FEGHOULI

PROPRIÉTAIRES N° CHEVAUX JOCKEYS POIDS COR ENTRAÎNEURS
L. BOUDJEMAA 1 FOUNOUN AL. TIAR 57 3 N. TIAR

S. BERRAH 2 EL AAHD Y. MOUISSI 57 7 PROPRIÉTAIRE
A. HAMIANE 3 HOULM EL HAYET T. ALI OUAR 55 6 S. HAMIANE

S. SIDI ATMANE 4 SOROUR EL MESK S. BENYETTOU 55 4 S. BENYETTOU
N. DAAS 5 ICHTIYEQ A. YAHIAOUI 55 2 PROPRIÉTAIRE
S. DLIH 6 HORR D’HEM AB. AIDA 55 5 S. HAMIANE

ML. ZAABOUB 7 EL MOKAFIH MA. AIDA 55 8 ABM. BOUBAKRI
HARAS EL NASR 8 OSIRIS T. LAZREG 55 9 T. LAZREG

S. DAHDOUH 9 BOUCHAKER AP : Y. CHELLAL 54,5 1 TF. BENYETTOU
S. SIDI AIMANE 10 HOULOUAT EL MESK D. BOUBAKRI 51 10 S. BENYETTOU
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L a Télévision algé-
rienne a remporté 
deux prix dans les 

compétitions officielles 
de la 26e édition du Fes-
tival arabe de la radio et 
de la télévision, organisé 
par l'Union de radiodiffu-
sion des États arabes 
(ASBU) du 21 au 24 sep-
tembre en Tunisie, a 
indiqué vendredi un 
communiqué de cet éta-
blissement public.  La 
Télévision algérienne a 
remporté le premier prix 
dans la catégorie docu-
mentaire pour "Nâal El-
Ramel, Isabelle Ebe-
rhardt l'Algérienne", de 
la chaîne TV8 (Ed-dakira), 
tandis qu'elle a obtenu 
la deuxième place dans 
la catégorie variétés 
pour "Angham Bladi", de 
la Direction de la pro-
duction des pro-
grammes, précise la 
même source.  Et d'ajou-
ter qu'avec ces distinc-

tions, la Télévision algé-
rienne porte à "cinq le 
nombre de prix rempor-
tés cette saison dans les 
différentes compétitions 
de l'ASBU".   
Ces distinctions reflètent 
"les compétences dont 
dispose la télévision 
publique au niveau de 
ses différentes chaînes, 
la richesse des idées et le 
haut niveau de profes-

sionnalisme dans la 
conception et la réalisa-
tion de ses productions 
télévisuelles d'informa-
tion, documentaires et 
artistiques, lui permet-
tant de se retrouver 
chaque saison sur le 
devant de la scène dans 
les compétitions face à 
ses homologues des 
pays arabes", conclut le 
communiqué. 
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EXPRESS- HISTORIQUE 

Démantèlement 
d’un réseau 
criminel et saisie 
de près de 22 kg 
de kif traité à 
Relizane 
L es éléments du groupe-

ment territorial de la 
Gendarmerie nationale de 
Relizane ont démantelé un 
réseau criminel spécialisé 
dans le trafic et la commer-
cialisation de stupéfiants, et 
saisi près de 22 kg de kif 
traité, a indiqué vendredi 
ce corps de sécurité.  Selon 
un communiqué de la cel-
lule de communication et 
des relations publiques du 
groupement territorial de la 
Gendarmerie nationale 
Relizane, dont une copie a 
été remise à l’APS, cette 
opération s’inscrit dans le 
cadre des efforts continus 
visant à lutter contre la cri-
minalité organisée et le tra-
fic illicite de stupéfiants et 
de substances psycho-
tropes, ainsi qu’à endiguer 
l’activité des réseaux crimi-
nels spécialisés dans la 
commercialisation de ces 
produits sur le territoire de 
compétence.  L’interven-
tion a été menée à la suite 
de l’installation d’un point 
de contrôle et de fouille par 
les éléments de la Gendar-
merie nationale. Un véhicu-
le suspect a été intercepté 
puis soumis à une fouille 
minutieuse, qui a permis de 
découvrir une importante 
quantité de stupéfiants soi-
gneusement dissimulée à 
l’intérieur du véhicule, soit 
22 kg de kif traité. Le pro-
priétaire du véhicule a éga-
lement été interpellé.  La 
poursuite des investiga-
tions a ensuite permis 
d’identifier et d’arrêter un 
deuxième suspect, précise 
la même source. L’opéra-
tion a également donné 
lieu à la saisie de deux véhi-
cules de tourisme, de télé-
phones portables ainsi que 
d’importantes sommes 
d’argent provenant, selon 
les éléments communi-
qués, de cette activité cri-
minelle.  Les deux suspects 
seront présentés devant le 
procureur de la République 
près le tribunal de Oued 
Rhiou, une fois les procé-
dures légales en vigueur 
accomplies, conclut le com-
muniqué.

" Hamdoulillah, je suis heureux de 
retrouver la sélection nationale. J'ai 
réalisé de bonnes performances avec 
mon club. Je suis motivé et déterminé 
à montrer qui est Amin Chiakha et ce 
dont je suis capable » 
 
L’international algérien Amin ChiakhaM
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POINGSAUX

L’EPTV remporte: deux prix au Festival 
arabe de la radio et de la télévision 

Le virus du Nil occidental 
progresse aux Pays-Bas

U ne cinquième per-
sonne est décé-
dée aux Pays-Bas 

après avoir contracté le 
virus du Nil occidental, 
selon l'Institut national 
néerlandais pour la santé 
publique et l'environne-
ment (RIVM) qui a reçu, 
au cours de la semaine 
écoulée, seize signale-
ments concernant des 
personnes chez lesquelles 
le virus a été détecté, por-
tant à 44 le nombre de 
cas humains confirmés 
depuis le début de l'an-
née. "Tous les nouveaux 
patients ont contracté le 
virus du Nil occidental à la 
suite de la piqûre d'un 
moustique infecté", 
indique le RIVM. Au total, 
cinq personnes sont 
décédées cette année 
alors qu'il était établi 
qu'elles avaient été infec-
tées. Cela ne signifie tou-
tefois pas nécessairement 
que le virus est directe-
ment à l'origine de leur 
décès. Le nombre de cas 

d'infection confirmés 
chez l'être humain est 
passé à 44. Dans la plu-
part des cas, l'infection a 
été découverte après une 
hospitalisation due à des 
symptômes. Le virus du 
Nil occidental est trans-
mis à l'être humain exclu-
sivement par la piqûre 
d'un moustique infecté. 
80 % des personnes infec-
tées ne présentent aucun 
symptôme. Chez les 20 % 
qui développent des 
symptômes cliniques, il 
s'agit généralement d'un 
syndrome grippal bénin, 
avec notamment de la 
fièvre, des maux de tête 
et de la fatigue. Dans 
moins de 1 % des cas, la 
maladie évolue vers une 
forme grave accompa-
gnée de complications 
neurologiques. Les per-
sonnes âgées et celles 
dont le système immuni-
taire est affaibli présen-
tent un risque plus élevé 
de développer une forme 
sévère de la maladie.

L es élé-
ments du 
Service de 

recherche et 
d’investigation 
(SRI) de la Gen-
darmerie natio-
nale d’Oran ont 
réussi à déman-
teler un réseau 
criminel compo-
sé de 16 per-
sonnes, impli-
qué dans des 
affaires d’escro-
querie et de 
fraude électro-
niques visant 
des citoyens et 
dans le détour-
nement de leurs 
avoirs au moyen 
de l’application 
"BaridiMob", a-t-
on appris, jeudi, 
auprès de ce 
corps de sécuri-
té. Selon la 
même source, 
les membres du 
réseau ciblaient 
des citoyens en 

exploitant les 
technologies de 
l’information et 
de la communi-
cation, ainsi que 
l’application 
"BaridiMob". Ils 
créaient notam-
ment de fausses 
pages électro-
niques portant 
les noms de plu-
sieurs agences 
agréées de 
vente de voi-
tures et de 
motocyclettes, 
et usurpaient, la 
qualité d’em-
ployés d’Algérie 
Poste. Ils intro-
duisaient égale-
ment frauduleu-
sement des 
données dans le 
système de trai-
tement instan-
tané des don-
nées utilisé par 
l’application. 
Après avoir 
placé les activi-

tés du réseau 
sous surveillan-
ce et mené les 
investigations 
nécessaires, les 
éléments de la 
Gendarmerie 
nationale ont 
procédé à l’ar-
restation de ses 
membres. Ils 
ont également 
saisi une 
somme d’argent 
de 588.000 
dinars, ainsi que 
plusieurs télé-
phones por-
tables, a-t-on 
précisé de 
même source. 
Les suspects 
arrêtés seront 
présentés 
devant les auto-
rités judiciaires 
compétentes, 
dès l’achève-
ment de l’en-
quête, a fait 
savoir la même 
source. 

Un réseau criminel impliqué 
dans des escroqueries via « 

BaridiMob » démantelé à Oran

L'Algérie participe à la 60e édition du 
Salon international de la filière marbre 

et pierres naturelles à Vérone 

Secousse tellurique 
de magnitude 

3,2 degrés dans la 
wilaya de Batna 

U ne secousse tellurique de magni-
tude 3,2 degrés sur l'échelle 
ouverte de Richter a été enregis-

trée, vendredi à 04h 14 dans la wilaya de 
Batna, a indiqué un communiqué du 
Centre de recherche en astronomie, 
astrophysique et géophysique (CRAAG).  
L'épicentre de la secousse a été localisé à 
09 km au Nord de Ain Djasser dans la 
même wilaya, précise la même source. 

L ' Algérie 
participe à 
la 60e édi-

tion du Salon inter-
national Marmomac 
de la filière marbre 
et pierres naturelles, 
organisée à Vérone 
(Italie) du 22 au 25 
septembre, a indi-
qué mercredi un 
communiqué du 
ministère du Com-
merce extérieur et de la Promotion des 
exportations. L'Algérie est représentée 
à ce salon international par cinq entre-
prises économiques nationales opérant 
dans le domaine de la production et de 
la transformation du marbre et des 
pierres naturelles, et ce, sous l'égide du 
ministère du Commerce extérieur et de 
la Promotion des exportations. Outre 
les entreprises économiques, le 
pavillon algérien enregistre la partici-
pation de représentants du ministère 

du Commerce exté-
rieur et de la Pro-
motion des expor-
tations et de la 
Fédération algé-
rienne des minerais 
et de l'industrie de 
la pierre, en présen-
ce du consul d'Al-
gérie à Milan. Cette 
participation revêt 
"une importance 
particulière au vu 

des opportunités directes qu'offre le 
salon pour échanger avec les acteurs 
internationaux, tenir des rencontres 
d'affaires et faire connaître les capaci-
tés de production et de transformation 
des entreprises algériennes, de maniè-
re à soutenir leur orientation vers l'ac-
cès aux marchés extérieurs et à renfor-
cer la présence du produit national 
dans les chaînes de valeur internatio-
nales", précise le communiqué du 
ministère. 



Organisée à l’hôtel« Elcazar Tlem-
cen », situé sur le plateau de Lalla-

Setti et qui portait auparavant le 
nom de « Renaissance », Mme Med-

dahi a indiqué que cet événement 
constituait « une étape importante 

dans la mise en place d’une marque 
hôtelière algérienne authentique », 
à travers le passage à une identité 

nationale sous une nouvelle 
enseigne, tout en préservant le clas-
sement de l’hôtel de luxe, la qualité 
de ses services et ses standards éle-
vés, sous la supervision de la Socié-
té algérienne d’investissement hôte-

lier.  
 

E lle a souligné que cette marque 
constituait « une nouvelle étape 
qui vient s’ajouter au processus de 

développement de l’industrie touristique 
et hôtelière », tout en renforçant la dyna-
mique positive que connaît le secteur ces 
dernières années. Elle reflète également, 
a-t-elle ajouté, «  les efforts des hautes 
autorités du pays visant à valoriser le 
patrimoine culturel et à mettre en avant 
les dimensions historiques des diffé-
rentes régions algériennes ». La ministre a 
expliqué que l’appellation « Elcazar » 
s’inspirait du patrimoine culturel andalou 
de la ville de Tlemcen et signifiait « le 
palais », symbole d’une architecture raffi-

née et prestigieuse. Elle a ajouté que le 
lancement de la première marque hôte-
lière algérienne « constitue une concréti-
sation effective de la transformation que 
connaît le secteur hôtelier en Algérie », 
précisant que cette transformation repo-
se sur « une vision stratégique tendant à 
développer les services hôteliers algé-
riens et à les hisser aux plus hauts stan-
dards de qualité et de durabilité ». Houria 
Meddahi a également indiqué que 
l’adoption d’une nouvelle marque hôte-
lière représentait « un défi à relever et 
une entrée résolue dans le monde de 
l’hôtellerie, avec l’objectif de rivaliser 

avec les grandes marques hôtelières ». 
Elle a souligné que le choix de Tlemcen 
pour le lancement de cette marque natio-
nale constituait «  un message confirmant 
l’importance stratégique que nous accor-
dons à la valorisation des atouts histo-
riques et touristiques dont dispose cette 
wilaya ». Elle a, par ailleurs, affirmé que « 
cette marque contribuera sans aucun 
doute à renforcer la carte hôtelière natio-
nale et à mettre en évidence les capacités 
des établissements touristiques algériens 

à gérer et exploiter les infrastructures 
avec professionnalisme». Cela devrait, 
selon elle, « contribuer à attirer les inves-
tissements et à accroître la visibilité de la 
wilaya de Tlemcen afin qu’elle devienne 
une destination touristique de premier 
plan, grâce au développement de son 
parc hôtelier, conformément à la vision 
du président de la République tendant à 
diversifier l’économie et à faire du touris-
me un moteur essentiel du développe-
ment local et de la création d’emplois  ». 
Mme Meddahi a également mis en avant 
le fait que « la réussite d’une marque 
hôtelière ne peut être assurée que par un 
véritable investissement dans les res-
sources humaines », à travers la formation 
et la qualification des compétences 
nationales, considérées comme un pilier 
essentiel pour améliorer la qualité des 
services hôteliers et les hisser aux stan-
dards internationaux.  

La visite de la ministre du Tourisme et 
de l’Artisanat dans la wilaya a également 
été marquée par l’inspection de l’hôtel « 
Les Zianides » ainsi que de plusieurs 
structures relevant de son secteur au 
niveau de la citadelle du Mechouar, au 
centre-ville de Tlemcen. Elle s’est, en 
outre, rendue à la station thermale de 
Hammam Boughrara. 

L. Zeggane  

« On n’écoute pas 
le bourreau des 
Palestiniens »

L’AG DE L’ONU TOURNE  
LE DOS À NETANYAHOU :
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L’Algérie lance son premier label pour les hôtels 

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN

HORAIRES DES PRIÈRES
Samedi 14 Rabi' al-thani 1448

Dohr : 12h40 
Assar : 16h04 
Maghreb : 18h42 
Îcha : 20h01 

Dimanche 15 
Rabi' al-thani 
Sobh : 05h15 
Chourouk : 06h40

MÉTÉO D’ALGER
Samedi 26 septembre 2026 

28 °C / 18 °C
Dans la journée : Nuageux 
Vent : 18 km/h 
Humidité : 68 % 
 
Dans la nuit : Nuageux 
Vent : 11 km/h 
Humidité : 79 %

Le CPS salue 
les efforts  

du président 
Tebboune 

P 2

ATTAF À L’AG DES NATIONS UNIES

L’Algérie appuie  
le droit au 
développement

P 2

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE 
DE VOLLEY-BALL

L'Algérie écrase  
le Maroc  
et se qualifie pour  
le Mondial 2027

P 24
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Un sprint indécis 
propice aux gros 

rapports P 21

SOUS-RIRE

LUTTE CONTRE LE 
TERRORISME EN AFRIQUE 

CHAMPIONNAT D'AFRIQUE DE VOLLEY 
L'Algérie écrase le Maroc et se qualifie  

pour le Mondial  

L a sélection algérienne de volley-ball (messieurs) s'est qualifiée pour le Cham-
pionnat du monde 2027 prévu en Pologne, après sa brillante victoire face au 
Maroc 3 sets à 0 (25-19, 25-21, 25-18), en match de classement pour la troisiè-

me place du Championnat d'Afrique des nations CAN-2026, disputé vendredi au 
Palais des sports d'El-Menzah à Tunis. Pour rappel, le six algérien avait atteint le der-
nier carré de la compétition africaine, avant de s'incliner face au Cameroun 3 sets à 
1 (25-22, 25-16, 20-25, 25-23), mercredi soir. Auparavant, versé dans le groupe C à 
trois équipes, le Six national avait bouclé la phase de poules avec un bilan d'une vic-
toire devant le Tchad (3-0) et une défaite au tie-break face au Nigeria (2-3). En quart 
de finale, les volleyeurs algériens avaient dominé l'Égypte, tenante du titre, au tie-
break 3 sets à 2 (25-17, 20-25, 19-25, 25-23, 15-13). La finale prévue à 18 h 00 oppo-
sera le Cameroun au pays hôte, la Tunisie. Initialement programmée à Kinshasa, la 
25e édition du Championnat d'Afrique des nations a été délocalisée à Tunis par la 
Confédération africaine de volley-ball (CAVB), en raison des inquiétudes liées à la 
situation sanitaire en République démocratique du Congo, notamment l'épidémie 
d'Ebola. Le champion d'Afrique décrochera directement son billet pour les Jeux 
olympiques de Los Angeles-2028, alors que les trois premières sélections au classe-
ment seront qualifiées pour le Championnat du monde-2027. 

R. S.

L’INFORMATION AU QUOTIDIEN
Quotidien national d’information - Prix Algérie 10 DA - France 1 euro

Vendredi 25 - samedi 26 septembre 2026 - www.lecourrier-dalgerie.com - N°6856 - 23e année

L’ inauguration, jeudi dernier à Tissemsilt, de 
l’usine de production de composants et 
accessoires plastiques pour automobiles 

«  General Plastic Injection  », par le Premier ministre, 
Sifi Ghrieb, marque une étape importante dans notre 
économie. Désormais, les producteurs automobiles 
en activités (Fiat à Oran) ou en cours d’installation 
(Hyundai à Relizane, Chery à Bordj-Bou-Arréridj, Mer-
cedes-Benz à Tiaret et Alger, etc.), devront tenir 
compte de cette nouvelle donnée. Mais pas seule-
ment puisque les produits en plastique font égale-
ment partie de la production des « produits blancs » 
(réfrigérateur, cuisinière, etc.), de l’emballage, dans le 
domaine médical et pharmaceutique, dans le bâti-
ment, les produits cosmétiques, les lunettes, les 
articles en plastique et les composants des drones, 
ainsi que les panneaux de signalisation routière et la 
liste est longue. À partir de 2027, toutes ces industries 
devront, pour leurs besoins en pièces en plastique, 
s’approvisionner localement. Tous ces opérateurs 
devront, au préalable, fournir les moules des pièces 

qui les intéressent, à l’usine de Tissemsilt. Ce qui va augmen-
ter le taux d’intégration dans la fabrication industrielle et du 
même coup, alléger nos dépenses d’importation. Cet acquis 
vient s’ajouter à l’industrie de pièces et composants métal-
liques, de Batna dont les produits sont destinés aussi bien aux 
véhicules de tourisme, aux véhicules utilitaires qu’aux véhi-
cules lourds. Il est utile de rappeler les objectifs de taux d’in-
tégration fixés par l’arrêté ministériel du 23 juillet dernier  : 
« 10 % à la 2e année, 20 % à la 3e année, 30 % au terme de la 
5e année… ». Alors que le décret exécutif de novembre 2017 
avait fixé des règles de calcul d’intégration basées sur des 
valeurs globales et financières (salaires, dépenses en électrici-

té, etc). Des règles sur-mesure pour l’époque du « gonflage de 
pneus ». Actuellement, l’arrêté de 2023 complété par celui de 
juillet dernier, effacent les subterfuges et les rideaux de fumée 
pour ne prendre en considération que les pièces physiques 
utilisées par la production. Ceci est valable pour tous types de 
production. L’industrie automobile est citée en tant que vec-
teur privilégié de communication. Sans plus. Ceci dit, Ghrieb a 
été on ne peut plus clair, lors de l’inauguration : « plus aucune 
pièce plastique entrant dans l’industrie automobile qui pour-
rait être fabriquée chez GPI (Global Plastic Injection) ne sera 
importée à partir du début de l’année prochaine (2027 NDLR) 
». Quant aux capacités de l’usine, celles-ci seront de « 251.000 
pièces par an, destinées à équiper près de 200.000 véhicules » 
selon une source généralement bien informée. L’usine per-
mettra la création de 300 emplois directs et de 500 emplois 
indirects. Avant l’inauguration de cette usine par le Premier 
ministre, le ministre de l’Industrie, Farid Kourtel, avait reçu les 
représentants des entreprises algériennes agréées dans la 
fabrication automobile avec pour ordre du jour plusieurs 
points. Le taux d’intégration s’est taillé la part du lion ! 

Zouhir Mebarki L’
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LANCEMENT DU PROJET D’USINE D’ENRICHISSEMENT 
ET DE TRANSFORMATION DU PHOSPHATE BRUT

« Bled El-Hadba » accroche 
son premier chaînon
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81e SESSION DE L'AGNU 
Attaf tient une séance de travail  

avec le secrétaire d'État adjoint US 

L e ministre d'État, ministre des Affaires étrangères, de la Communauté nationale 
à l'étranger et des Affaires africaines, Ahmed Attaf, a tenu, à New York, une 
séance de travail avec le secrétaire d'État adjoint américain, Christopher Lan-

dau, au cours de laquelle ils ont fait le point sur le développement remarquable des 
relations entre l'Algérie et les États-Unis d'Amérique, et ce dans le cadre de sa partici-
pation aux travaux de la semaine de haut niveau de la 81e session de l'Assemblée 
générale des Nations unies, a indiqué, hier, un communiqué du ministère des Affaires 
étrangères. La rencontre a été "l'occasion de réaffirmer la volonté commune animant 
les deux parties pour poursuivre le renforcement des relations et leur élargissement 
aux domaines prioritaires, conformément aux potentialités dont disposent les deux 
pays et au service de leurs intérêts communs", précise le communiqué. "Les deux par-
ties ont également échangé des vues autour de plusieurs questions régionales et 
internationales inscrites à l'ordre du jour des travaux de l'Organisation des Nations 
unies", selon la même source. R. N.

EN MARGE DE L’AGNU 
Attaf s’entretient avec ses homologues 

thaïlandais et philippin

D ans le cadre de ses activités 
tenues en marge de sa participa-
tion aux travaux de la semaine de 

haut niveau de la 81e session de l’AGNU, 
le ministre d'État Ahmed Attaf, ministre 
des Affaires étrangères, de la Commu-
nauté nationale à l'étranger et des 
Affaires africaines, a rencontré le vice-
premier ministre et ministre des Affaires 
étrangères de la Thaïlande, Sihasak 
Phuangketkeow, ainsi que la ministre des 
Affaires étrangères des Philippines. Un 
communiqué ministériel a précisé 
qu’avec son homologue de la Thaïlande, 
le chef de la diplomatie nationale a discu-
té de la situation et des perspectives des 
relations bilatérales, reflétant la volonté 
commune des deux pays de les hisser et 
de les élargir au service des intérêts com-
muns. Les deux parties ont également 
souligné l'importance d'intensifier la 
communication et la coordination afin 
de donner un nouvel élan aux relations 
bilatérales, notamment dans les 
domaines de la coopération écono-
mique, de l'investissement et des 
échanges commerciaux, particulière-

ment au regard de la présence des entre-
prises thaïlandaises en Algérie, et plus 
précisément dans le secteur de l'énergie. 
Avec la cheffe de la diplomatie des Philip-
pines, Maria Theresa P. Lazaro, l'occasion 
a permis aux deux parties d'examiner 
l'état des relations de coopération bilaté-
rale entre les deux pays et d'étudier les 
moyens de les renforcer et de les diversi-
fier, notamment à travers l'investisse-
ment dans les domaines de l'agriculture, 
de l'énergie et de la production d'engrais, 
tout en soulignant l'importance d'encou-
rager les échanges commerciaux et 
d'établir des partenariats économiques 
bénéfiques aux deux parties. Les entre-
tiens ont également porté sur les pers-
pectives de renforcement du dialogue 
politique, de la concertation et de la 
coordination entre l'Algérie et les Philip-
pines concernant les questions régio-
nales et internationales d'intérêt com-
mun, notamment par l'intensification de 
l'échange de visites officielles et l'activa-
tion des mécanismes de concertation 
politique entre les deux pays. 

R. N.

PIÈCES PLASTIQUES DESTINÉES À L’INDUSTRIE 
AUTOMOBILE LOCALE 

Ghrieb fixe la fin de 
l’importation à 2027
Le Premier ministre a réaffirmé à Tissemsilt l’engagement 
des pouvoirs publics à renforcer le taux d’intégration 
nationale dans l’industrie automobile, en appelant à 
privilégier les composants produits localement. LIRE EN PAGE 3


